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Une économie de 50 000$
Selon Denis Blanchard, directeur général du CLSC des Maskoutains, 
la relocalisation du Centre de réadaptation Montérégie (CRM) au point 
de services PIC des Cascades du CLSC, fera 
économiser aux deux Centres la rondelette 
somme de 50 000$. (Page B-10)

«Science, on tourne»
Les étudiants du Cégep et les employés sont 
invités à participer au concours «Science, on 
tourne». Il s’agit de fabriquer, à partir d’une 
trappe à souris, une «machine aux mille et un 
tours». (PageB-11)

Six boxeurs 
aux Jeux d’hiver

À la suite des qualifications officielles pré­
sentées vendredi et samedi au Pavillon des 
loisirs de La Providence, six pugilistes de la 
grande région maskoutaine se sont en effet 
qualifiés pour l’édition 1995 des Jeux d’hi­
ver du Canada, à Grande Prairie, en Alberta.

(Page A4 6)

Loisirs: une 
offre a été 

soumise
De retour de vacan­
ces, M. Jean Over- 
beek, maire de Saint- 
Thomas-d 'Aquin, 
prend connaissance 
avec étonnement des 
déclarations de M. 
Claude Bernier, maire 
de Saint-Hyacinthe, et 
apporte sa version des 
faits concernant le 
dossier des loisirs et 
les municipalités en­
vironnantes.

(Page A4)
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METEO en bref
Mardi

20° C et 
-10°C
Ensoleillé avec 
des passages 
nuageux

Vendredi
-9°C et 
-1°C

Beau temps

Mercredi Samedi

-14°C et 
-6°C

Beau temps

-6°C et 
1°C
Possibilité 
de neige

Jeudi

-9° Cet 
-2°C

Beau temps

Température normale:
-10°C et -3°C
La prochaine semaine connaîtra des 
températures plus froides que les 
semaines précédentes avec plusieurs 
journées ensoleillées. L’arrivée d’air 
plus doux, au début du prochain week­
end , pourrait nous apporter de la neige. 
(Pour plus de détails, page A-13)
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La campagne de Centraide 
dépasse de nouveau le million

La campagne de financement de Centraide Richelieu- 
Yamaska a connu de nouveau un grand succès cette année 
alors qu’elle a recueilli le plus gros montant de son histoire: 
1 071 573 $.

Les responsables de Cen­
traide frétaient pas peu fiers de 
l’exploit dimanche dernier lors 
du dévoilement de la campagne 
chez les Soeurs de la Charité à 
Saint-Hyacinthe. Les sommes 
recueilliescette année représen­
tent une hausse de 7% sur l’an 
dernier.
■ Roger Lafrance

Le président de la campagne, 
M. Réal Chagnon, a déclaré que 
l’honneur d’un tel exploit doit 
revenir aux 3 000 bénévoles qui 
ont participé à la levée de fonds.

«Les Québécois sont recon­
nus pour être des gens géné­
reux tant par l’argent que par le 
temps. Nos 3 000 bénévoles en 
sont une excellente preuve,» a- 
t-il déclaré.

Cette présidence d’honneur 
a été pour lui un grand défi, lui a 
fait prendre conscience des dif­
ficultés vécues par les plus 
démunies:

«La campagne m’a permis de 
découvrir que la misère est 
souvent à nos portes, a-t-il con­
fié, et je suis d’autant plus fier de

Centraide que l’argent recueilli 
est retourné en totalité dans le 
milieu pour aider les gens.»

Centraide Richelieu-Yamas- 
ka entend retourner pas moins 
de 900000 $ en subventions aux 
différents organismes du milieu 
venant en aide aux personnes 
démunies. L’an dernier, c’est

88% de tout l’argent recueilli qui 
avait été remis aux organismes, 
un pourcentage élevé pour ce 
genre de collecte.

Iæ secteur de Saint-Hyacin­
the a également très bien fait en 
récoltant une somme de 171085 
$, une augmentation de 5% sur
1993.

«

A Centraide, on s'attend de 
recevoir environ 90 demandes 
d’aide financière de la part des 
organismes du milieu.

-enframe
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Le président d'honneur de la campagne, Réal Chagnon, a 
dévoilé dimanche dernier le montant total recueilli par Cen­
traide lors de sa récente campagne de financement. (Photo 
P.P.M.)
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La fin de l’année est proche et comme le 

veut la coutume, bien des entreprises de 
services offrent à leur clientèle un calen­
drier pour l’an qui vient. Et il n’est pas rare 
que ces calendriers présentent de belles 
scènes qui méritent l’attention et attirent 
l’oeil au fil des jours de chaque mois. C’est 
notamment le cas pour le calendrier offert 
par la compagnie ESSO. Sous le thème 
général de «Québec 1995», on y trouve de 
belles photos de diverses saisons et quel­
ques coquilles qui ne sont pas piquées des 
vers...

confiance de la part du maire Claude Roger.
★ ★ ★

Ce même M. Dion, qui nourrit un certain 
contentieux à l’endroit du Mouvement Des­
jardins, espère profiter du passage de M. 
Claude Béland, président de la Confédéra­
tion et du Mouvement, pour lui remettre 
personnellement certains documents rela­
tifs à la cause qui l’oppose à Desjardins. 
«C’est la 4e fois que j’essaie de le faire, a-t- 
il souligné, et j’espère que cette fois sera la f 
bonne.»

★ ★ ★
★*+

Pour compléter l’année 1994, on offre le mois 
de décembre et une scène de cabane (qu’on écrit 
«cabanne») à sucre. En janvier, une photo du lac 
Brome «dans les cantons de l’ouest»; en février, 
on parle du Carnaval d’hiver de Trois-Rivières en 
montrant le Palais des glaces de Québec et le 
célèbre Bonhomme Carnaval; en mai, c’est au 
tour de «l’édifice de l’assemblée nationale légi­
slative de la ville de Québec». Et il y en a d’au­
tres... Ce n’est pas dans ce calendrier qu’on peut 
espérer avoir des bonnes notions d’histoire! 
Espérons au moins que le reste du calendrier est 
bon...

La Chambre de commerce du district de Saint- 
Hyacinthe compte 573 membres en règle. Voilà 
le résultat officiel obtenu à l'issue de la campagne 
de recrutement de l’automne 1994. Pour cette 
occasion, un tirage spécial a été organisé, chaque 
membre ayant une chance et celui qui amenait un 
nouveau membre voyait son nom ajouter une 
autre fois au tirage. Les chanceux sont: Réjean 
Laçasse, de Saint-Pie, qui mérite un certificat 
d’action de 1 000$ de la Banque nationale. M. 
Yvan Côté, de Courtemanche et frères, gagne un 
crédit voyage de 1 500$ des Voyages Casimir 
(Louise Henry).

f

**★ ★ **

C’est le mardi 13 décembre (ce soir) 
qu’aura lieu l’assemblée générale des 
membres de l’Association libérale du comté 
de Saint-Hyacinthe et M. Gabriel Michaud, 
candidat défiait au scrutin de septembre 
dernier, a fait savoir qu’il n’entendait pas 
être candidat au poste de président de 
l’association. Il souligne toutefois être dis­
ponible pour la campagne référendaire et il 
compte bien continuer à faire valoir les 
idées mises de l’avant au cours de la der­
nière campagne.

★ ★★
La saga un peu spéciale qui a défrayé les 

rencontres du conseil de La Présentation est 
terminée semble-t-il, puisqu’à la dernière assem­
blée, la résolution visant à demander au con­
seiller Serge Dion de se retirer «par respect pour 
la décision qui lui impose de garder la paix durant 
deux ans» n’a pas obtenu la majorité requise. 
Même plus, le mandat de M. Dion comme maire 
suppléant a été reconduit pour une autre période 

. -, de, trois mois. Ce dernier, y.voit un signe de

L’honnêteté existe encore! Et cela fait du 
bien de le rappeler en cette période où bien 
des valeurs sont remises en question. Par­
lez-en à Mme Gérard Dupré. Faisant des 
courses aux Galeries Saint-Hyacinthe, Mme 
Dupré a laissé par inadvertance des colis 
d’une certaine valeur sur un banc. Elle 
pensait bien devoir faire son deuil de ces 
paquets, mais à sa grande surprise, M. 
Gérard Lamothe, frère du regretté Willie 
Lamothe, a trouvé ces paquets et a fait les 
démarches requises pour que la proprié­
taire légitime puisse les récupérer. Un coup 
de chapeau à M. Lamothe!

il
★ ★★

Point-du-jour, Salvail, Sainte-Rosalie, Saint- 
Hyacinthe. D’où viennent ces noms? La Commis­
sion de toponymie peut l’expliquer et ce ne sont 
là que quelques-unes des trouvailles de l’ouvrage 
«Noms et lieux du Québec» publié avec Les 
Publications du Québec. En vente au coût de 
79,95$ pour ceux qui veulent sur le sujet une

• 4*
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Dans les régions de culture intensive de maïs

Les cours d’eau sont contaminés par les pesticides
À quelques heures de la journée «Maïs sans herbicide» 

d’Agri-Vision, le ministère de l’Environnement et de la Faune 
a dévoilé les grandes lignes d’un rapport sur la contamination 
des cours d’eau par les pesticides dans les secteurs où la 
culture du maïs est intensive. Cette étude, réalisée par le 
biologiste David Berryman et la géographe Isabelle Giroux, de 
la Direction des écosystèmes aquatiques, démontre que l’usage 
des pesticides a des incidences majeures sur la qualité de 
l’eau.

«Cette étude répond à un be­
soin fondamental maintes fois 
exprimé au ministère par les ci­
toyens qui réclament et désirent 
l’heure juste», a précisé M. Mi­
chel Paradis, sou s-ministre adjoint 
à la Connaissance des écosystè­
mes du ministère de l'Environne­
ment et de la Faune.

■ Jean-Marie Fontaine

Ce sont les résultats des échan­
tillonnages effectués en 1992 et 
1993 dans treize cours d’eau si­
tués dans les bassins versants de 
diverses rivières, dont la Yamas- 
ka. qui ont été dévoilés lors de 
cette conférence qui a évidem­
ment déplacé des membres du 
bureau régional du MAPAQ, ain­
si que des producteurs agricoles. 
Les stations d’échantillonnages de 
la région étaient situées dans des 
municipalités en amont des riviè­
res Hurons, Salvail, Chibouet, 
Barbue, Noire et Yamaska.

«Dès que les herbicides sont 
appliquéssur le sol.au début de la 
saison, et que survient une pluie, 
ils sont entraînés dans les cours 
d'eau», a observé Isabelle Giroux 
dans sa recherche.

L’analyse dans les bassins où 
on retrouve une forte concentra­
tion de mais démontre que plu­
sieurs produits sont utilisés et les 
pesticides les plus souvent détec­
tés sont des herbicides et en par­
ticulier, l’atrazine et son produit 
de dégradation le 'dééthyl-atra- 
zine, le métolachlore, le cyana- 
zine la simazine et le EPTC. Le 
linuron, la métribuzine et le buti- 
late sont moins fréquemment 
découverts, ainsi que des insecti­
cides, tels que la diazinon. la car- 
bofuran et ï’azinphos-méthyl. «Il 
n’est pas rare de trouver treize 
produits différents dans les cours

d’eau», a souligné Mme Giroux.
Les pesticides qui gagnent les 

cours d'eau ont des effets sur l’éco­
système aquatique. «Il y a pollu­
tion de la vie aquatique lorsque ça 
dépasse le critère minimal de 
2mg/l en atrazine (qui est fré­
quemment dépassé où on re­
trouve beaucoup de maïs), ce qui 
a un impact sur la faune et la 
flore», a exposé le biologiste 
Berryman.

Durant l’été, les responsables 
de l’étude sur l'eau potable ont 
également constaté dans les pe­
tits cour s d ’eau que la recomman­
dation de 5 mg/1 adoptée par le 
Comité fédéral-provincial de l’hy­
giène du milieu et du travail pour 
la somme de concentration d’atra- 
zine et de ses produits de dégra­
dation est dépassée de 2 à 20 % du 
temps selon les stations. «Il s’agit 
d’eau brute non traitée et les cri­
tères ne sont pas dépassés dans 
les autres saisons", a ajouté M. 
Berryman.

Compte tenu des résultats, 
l'atrazine ne constitue pas une 
menace pour la santé publique, 
ont fait savoir les deux responsa­
bles. mais il est bien évident qu’il 
est nécessaire de réduire les 
pesticides dans la culture du maïs 
et l’approche préventive est celle 
qu’inspire la Loi sur les pestici­
des, administrée par le MEF, ainsi 
que la stratégie phytosanitaire, 
notamment initiée par le bureau 
régional du MAPAQ.

«Les producteurs sont à effec­
tuer un virage avec de nouvelles 
pratiques culturales. Nous vou­
lons réduire le volume des pesti­
cides», a notamment plaidé M. 
Germain Chabot, président de la 
Fédération des cultures commer­
ciales du Québec.

Isabelle Giroux, géographe, David Berryman; biologiste; Michel Paradis, sous-ministre adjoint à la 
Connaissance des écosystèmes du ministère de l’Environnement et de la Faune ,et Denise Gouin ont 
dévoilé les résultats d’une étude sur la contamination des cours d’eau par les pesticides, la veille du 
lancement d’Agri-Vision et de la journée consacrée au maïs sans herbicide. (Photo P.P.M.)

Piéton écrasé mortellement 
face à T Hôtel-Dieu

o

(RL) - Un homme âgé de 69 ans, Lionel Marcotte de Saint-Hyacinthe, est décédé tra­
giquement lorsqu’il fut frappé mortellement par une automobile.

L’accident est survenu 
le 5 décembre vers 16 h 
30 sur la rue Dessaulles, 
face à l’Hôtel-Dieu.

Celui-ci traversait la 
rue, à plusieurs mètres 
du passage piétonnier. Il 
fut alors frappé par une 
automobile de marque 
Chrysler Neon qui circu­
lait en direction est.

Le conducteur du 
véhicule a déclaré aux 
policiers qu’il n’avait 
jamais vu venir la victime, 
ce qui l'a empêché de 
réagir à temps pour l’évi­
ter. Sa version fut 
d’ailleurs corroborée par 
d’autres témoins oculai­
res. .

Il s’agit de la sixième 
mort accidentelle surve­
nue sur les routes de la 
région en moins de trois 
semaines.

Les ambulanciers se penchent ici sur la victime pour lui donner les 
premiers soins, mais leurs efforts furent vains. (Photo Éric Paré)
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projet dans 
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Financement des loisirs

Les cinq municipalités 
avaient soumis une offre 
à Saint-Hyacinthe

Les cinq municipalités avaient soumis une proposition à la Ville de Saint-Hyacinthe qui 
aurait permis d’éviter la décision d’exclure leurs citoyens des activités de loisirs.

Selon le maire Jean Overbeek, il est faux de prétendre que les 
cinq municipalités limitrophes n’ont fait aucune offre à Saint- 
Hyacinthe. (Photothèque Le Courrier).

mm RMDe retour de vacances, le 
maire de Saint-Thomas d’Aquin, 
M. Jean Overbeek, a sursauté 
quand il a lu dans le journal une 
déclaration du maire de la Ville, 
M. Claude Bernier, affirmant 
qu’en «dépit de nos tentatives 
de rapprochement, nous ne 
constatons aucun progrès, au­
cune offre ne nous a été formu­
lée.»
■ Roger Lafrance

«C’est complètement faux, a 
déclaré le maire de Saint-Tho­
mas d’Aquin au COURRIER. 
Quand nous nous sommes ren­
contrés le 15 novembre dernier, 
les maires des cinq municipali­
tés ont fait une contre-offre en 
bonne et due forme au maire de 
Saint-Hyacinthe.

«Nous leur avons proposé de 
garder le statu quo pour 1995 et 
de s’engager dans les prochains 
mois à s’asseoir et à trouver une 
solution acceptable pour les 
deux côtés. Nous ne voulions 
pas que la Ville prenne des 
mesures draconniennes pou­
vant faire du tort aux jeunes.»

Selon M. Overbeek, les cinq 
maires avaient même dérogé à 
leur principe «utilisateur/ 
payeur» en acceptant de dé­
frayer un certain montant an­
nuel à Saint-Hyacinthe, lequel 
aurait pu se situer à 25% du coût 
global de l’entente. Mais là en­
core, la Ville a rejeté cette offre, 
ne la jugeant pas acceptable.

M. Overbeek se demande 
aujourd’hui si leur proposition a 
bien été exposée aux membres 
du conseil de Saint-Hyacinthe 
avant de prendre leur décision 
d’exclure les résidents de Sainte- 
Rosalie (Village et Paroisse), 
Saint-Thomasd’Aquin, Paroisse 
Notre-Dame etSaint-Hyacinthe- 
le-Confesseur. A son avis, si 
Saint-Hyacinthe avait voulu né­
gocier, elle aurait profité de l’oc­
casion offerte par les cinq mai­
res.

«M. Bernier voulait obtenir

700 000 $ pour les loisirs et tout 
ce qui était en dehors de ça 
n’était pas discutable,» d’allé­
guer le maire de Saint-Thomas 
d’Aquin.

Il rejette d’ailleurs la facture 
présentée par Saint-Hyacinthe, 
affirmant quelle est inaccepta­
ble pour ses citoyens. Celle-ci 
se traduirait par une hausse de 
15 cents de la taxe foncière, soit 
de 33% des comptes de taxes.

«Nous somme un milieu for­
tement agricole. Nous ne som­
mes pas justifiés d’augmenter 
leur taxe foncière de 15 cents 
quand les producteurs n’utili­
sent pas les services de loisirs.»

Selon M. Overbeek, Saint- 
Hyacinthe devrait revoir sa 
structure en loisirs avant de 
vouloir imposer la facture aux

municipalités environnantes. Il 
estime qu’en loisirs, la Ville s’est 
dotée d’une bureaucratie de la 
taille d’une ville de 300 000 
habitants.

Saint-Hyacinthe devrait re­
voir ses subventions aux orga­
nismes de même que sa tarifi­
cation. Par exemple, pour la 
Bibliothèque TA Saint-Ger­
main, il en coûte 4 $ aux adultes 
et 1 $ pour les enfants quand le 
service pour chaque usager 
coûte 56 S.

Comme pour ses quatre col­
lègues, M. Overbeek appuie le 
principe d’utilisateur/payeur, 
qui établit une tarification au 
coût réel des services. Cette 
formule permet d’éviter de dis­
tribuer le coût des services sur 
l’ensemble des citoyens.

Après le Cégep

Sainte-Rosalie 
s’adresse maintenant 
à la commission scolaire I !

Le Village de Sainte-Rosalie demande à la Commission sco­
laire Saint-Hyacinthe-Val-Monts d’avoir accès à ses équipements 
sportifs au même titre que la Ville de Saint-Hyacinthe.

Il s’agit en fait d’une demande 
du même type que celle que la mu­
nicipalité a acheminée au Cégep le 
30 novembre dernier. Le Cégep 
avait alors décidé de conserver le 
statu quo, même si l’entente qui le 
lie à la Ville de Saint-Hyacinthe 
avantage cette dernière au détri­
ment des autres municipalités.
■ Roger Lafrance

déjà à la Ville de Saint-Hyacinthe 
ses locaux et équipements sportifs 
pour de nombreuses activités: hal­
térophilie, athlétisme, gymnasti­
que, badminton et basket-ball no­
tamment.

Comme pour le Cégep, ces équi­
pements ont une vocation régio- 
nalepuisqu’ilsdesserventuneclien- 
tèle régionale et qu’ils ont été payés qiliJt

’T'y.'-

«Ce que nous vou­
lons, c’est être assis à 
la même table que la 
Ville et la Commission 
scolaire quand il y aura 
des négociations pour 
utiliser leurs équipe­
ments,» a expliqué le 
d irecteur des loisirs de 
Sainte-Rosalie, M. Fa­
bien Mercier.

Maintenant que les 
citoyens de Sainte-Ro­
salie sont exclus des 
services de loisirs de 
Saint-Hyacinthe, cette 
localité aimerait utili­
ser certains équipe­
ments sportifs situés 
dans les écoles pour 
combler les besoins de 
leurs contribuables.
Les écoles visées par 
la demande de la muni­
cipalité sont de niveau 
secondaire (Fadette,
Casavantet Hyacinthe- 
Delorme) car elles 
reçoiventuneclientèle 
régionale.

«C’est un principe 
d’économie, de dire M.
Mercier. Si des jeunes 
de Sainte-Rosalie veu­
lent faire de l’athlé­
tisme, la municipalité 
n’a pas les moyens fi­
nanciers pour acquérir certains 
équipements. II serait donc tout à 
fait normal d’utiliser les équipe­
ments qui se trouvent dans les 
écoles secondaires puisqu’elles 
sont financées par toute la région.»

La commission scolaire prête

«Il serait tout à fait normal d’utiliser les équi­
pements qui se trouvent dans les écoles se­
condaires puisqu’elles sont financées par 
toute la région», de dire Fabien Mercier, 
directeur du Service récréatif et communau- 
tairede Sainte-Rosalie. (Photothèque Le Cour­
rier).

par l’ensemble des contribuables. 
Selon M. Mercier, les ententes exis­
tantes avec la Ville de Saint-Hya­
cinthe ont pour effet d’avantager 
cette dernière au détriment des 
municipalités environnantes.
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Manif contre la réforme au collégial

Les professeurs veulent 
du changement avant le début 
de la prochaine session

Une soixantaine d'enseignants du Cégep de Saint-Hyacinthe ont bravé le froid hier matin (le 
12 décembre) pour manifester devant l'entrée principale du collège, simultanément avec leurs 
collègues des autres établissements collégiaux de la province. Brandissant leurs pancartes, ils 
ont fait connaître leurs suggestions visant à résoudre les problèmes d'application reliés à la 
réforme dans le réseau collégial.

Les professeurs ont invité le 
ministre de l’Education. Jean 
Caron, à modifier le calendrier 
d’implantation de la réforme afin 
de mettre fin à la précipitation 
(selon eux) qui en caractérise la 
mise en place, car elle n’entraîne, 
à leur avis, que confusion, désor­
dre et improvisation.

B Isabelle Simard

«Une telle réforme ne peut 
s’appliquer du jour au lendemain. 
Elle exige une période de transi­
tion afin, notamment, de permet­
tre aux intervenants de préparer, 
dans le respect de l’éthique pro­
fessionnelle, de nouveaux cours, 
de nouveaux programmes et de 
nouvelles méthodes dévalua­
tion», d’expliquer Jean-Claude 
Mongeau, président du Syndicat 
des professeurs du Cégep de 
Saint-Hyacinthe.

Les enseignants exigent une 
consultation avec le corps profes­
soral avant l’application de cette 
réforme. Les représentants du 
Syndicat des professeurs veulent 
un premier bilan des change­
ments déjà apportés avant d’aller 
plus loin dans la mise en opéra­
tion de la réforme. Ils proposent 
entre autres au ministre de l’Edu­
cation de reporter l’évaluation des 
programmes de sciences humai­
nes, de techniques de laboratoire 
médical et de mécanique du bâti­
ment prévue pour 1995-1996.

I^es professeurs réclament 
également des lieux de concerta­
tion où ils pourront participer au 
processus d’élaboration des pro-

Les comités de loisirs 
appuient leurs élus

(RL) - On pouvait s’en douter déjà passablement: les 
comités de loisirs des municipalités visées par Saint-Hyacin­
the pour partager les coûts des services de loisirs appuient 
quasi unanimement leur conseil municipal respectif.

Les entrevues effectuées au­
près de leurs présidents permet­
tent d établir que très peu de 
gens se sont plaints de la posi­
tion de leurs conseils munici­
paux de ne pas accepter la pro­
position de Saint-Hyacinthe. Au 
contraire, la plupart veulent que 
leurs élus maintiennent la ligne 
dure.

Par exemple, à Saint-Hyacin- 
the-Le-Confesseur, l’assemblée 
générale des loisirs le 4 décem­
bre dernier a réuni plus de 50 
personnes. I-a plupart ont don­
né leur appui au conseil munici­
pal.

«Ce que les gens nous disent, 
c’est qu’ils trouvent dommage 
que ce soient les jeunes qui 
soient pénalisés dans le hockey 
et non paslesadultes.» de signa­
ler M. Jean-Pierre Laperle, le 
nouveau président élu.

«Déjà, on paie un peu plus 
cher pour participer aux loisirs 
de Saint-Hyacinthe, poursuit-il. 
Ixi plupart des gens seraient 
prêts à payer davantage pour les 
loisirs mais jusqu a un certain

point, pasce que demande Saint- 
Hyacinthe.»

À Sainte-Rosalie, le comité 
des loisirs (qui n’est que consul­
tatif) a donné un appui unanime 
à leurs conseils respectifs. Il 
demande à leurs élus d’infor­
mer davantage les citoyens sur 
ce dossier et de développer des 
solutions de rechange, tant pour 
les services de la bibliothèque, 
des activités aquatiques, les 
sports de glace que pour les 
activités déjà offertes dans la 
localité.

D’ailleurs, au cours des pro­
chaines semaines, le service de 
loisirs de Sainte-Rosalie fera la 
promotion de ces différentes al­
ternatives. notamment les cours 
offerts par le Cégep de Saint- 
Hyacinthe.

A Saint-Thomas d’Aquin, le 
président du comité de loisirs, 
M. Réjean Talbot, a fait peu état 
de la réaction des gens, indi­
quant que la position de sa popu­
lation n’était pas encore assez 
claire et qu’il attendrait avant de 
donner un point de vue sur le 
dossier.

Les représentants du syndicat des professeurs du Cégep de Saint- 
Hyacinthe ont distribué des feuillets d'information aux visiteurs à 
l’entrée du collège.

lW- *

i

>*ii

.
•vi'

«

•y * \.

grammes d’études, des cours et 
des méthodes d’évaluation.

Pour contrer les pertes d’em­
ploi et les mises en disponibilité 
qui résultent de l’application de la 
réforme dans le réseau collégial, 
les représentants syndicaux rap­
pellent l’urgence d’instaurer des 
mesures de résorption.

Comme l’indique M. Mongeau. 
dans un communiqué remis à la 
presse locale, depuis l’application 
de la réforme au Québec, près de 
100 enseignants qui dispensaient 
des cours d’éducation physique, 
de philosophie et des cours com­
plémentaires, ont été mis en dis­
ponibilité et seulement 20% d’en­

tre eux ont profité des mesures 
de résorption.

De plus, 200 professeurs qui 
occupaient des emplois précaires, 
ont perdu leur emploi. Au cours 
de l’année 1995, on prévoit que 
400 enseignants du réseau collé­
gial seront mis en disponibilité.

«La session d’accueil et d’inté­
gration est terminée. Il est main­
tenant temps d’agir et nous ne 
voulons pas qu’une deuxième 
session s’engage sans qu’aucune 
mesure corrective ne soit appor­
tée», de dire Francine Maher, 
professeur de biologie et secré­
taire du Syndicat des professeurs 
du Cégep de Saint-Hyacinthe.
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Référendum

Les Québécois se prononceront sur une loi de l’Assemblée nationale
(P.B.) - «Êtes-vous en faveur de la loi adoptée par l’Assemblée 

nationale déclarant la souveraineté du Québec?» Voilà la question 
qui sera posée aux Québécois dans le référendum à venir.

C'est le premier 
ministre Jacques Pari­
zeau lui-même qui a 
précisé la formule dans 
lecadred’un «discours 
à la nation du Québec» 
diffusé le mardi 6 dé­
cembre par lesgrandes

chaînes de télévision.
Du même coup. M. 

Parizeau amorçaitvrai- 
ment ce qu’il s’est at­
tardé à plusieurs repri­
ses à désigner comme 
la «troisième période».

Ixt démarche annon­

cée par le Gouverne­
ment du Québec s’arti­
culera autour dévastés 
consultations qui se 
dérouleront dans cha­
cune des régions admi­
nistratives du Québec. 
Par la suite, l'Assem­

blée nationale adopte­
ra un avant-projet de loi 
qu i sera expéd ié à t ou s 
les Québécois et Qué­
bécoises pour n’être 
entériné dans les faits 
que par la victoire du 
«OUI» le soir du réfé­
rendum; et ce. même si 
cette loi sera soumiseà 
un vote à l’Assemblée 
nationale.

Référendum
Êtes-vous 
d’accord 
avec la 

démarche de 
Jacques 
Parizeau 

sur la
souveraineté?

4*

m
C

Photos
P.P.

«Je serais d’accord pour 
que la question référen­
daire soit plus claire que 
celle annoncée par M. 
Parizeau. ‘Êtes-vous 
d’accord pour que le 
Québec se sépare du 
Canada?’, voilà com­
ment la question devrait 
être formulée. Et surtout, 
dttes-nous donc quel en 
sera le prix.»

- Bruno Janssen

«M. Parizeau ne pouvait 
pas mieux formuler la 
question. Il a eu une très 
bonne Idée de la poser 
ainsi. D’ailleurs, Il ne pou­
vait faire mieux avec les 
moyens dont II disposait. 
De toute façon, Il est 
bien évident que les 
autres partis ne seront 
pas d’accord avec sa 
démarche.»

- Douce Labelle

«La question qui sera 
posée aux Québécois lors 
du référendum n’est pas 
démocratique. En mon 
sens, on assiste à de l’In­
gérence politique, et 
cela, malgré toutes les 
bonnes Intentions de M. 
Parizeau. Ce demlers’at- 
trlbue un véritable pou­
voir décisionnel.»

-Jacqueline
Saint-Germain

«Non, parce que tout le 
monde est embarqué 
dans le même bateau. 
M. Parizeau n’offre pas 
la chance aux Québécois 
qui ne sont pas en faveur 
de la souveraineté de 
s’exprimer à leur tour. Il 
aurait dû nous consulter 
avant de formuler la 
question référendaire.»

-Jean Corbell

«Je suis d’accord avec la 
démarche de M. Pari­
zeau, mais Je la trouve 
très dispendieuse. Tout 
le processus menant à la 
souveraineté coûtera 
énormément cher aux 
Québécois. Un référen­
dum mobilise beaucoup 
de gens qui, de toute 
évidence, ne sont pas 
des bénévoles.»

- Louise d’Anjou

Y i *

«Oui. La question est bien 
formulée et II est évident 
qu’elle ne le sera Jamais 
assez pourtous ceux qui 
sont bouchés et qui ne 
veulent rien savoir de la 
souveraineté. C ’est le Jeu 
des autres partis politi­
ques de contester. On 
ne peut Jamais avoir l’un­
animité.»

- Nicole Martel

Je suis d’accord avec la 
démarche de M. Parizeau 
et Je ne crois pas que la 
question doive être for­
mulée de façon diffé­
rente. De toute évidence, 
Il y aura toujours des gens 
qui Joueront avec les 
mots et le fait de chan­
ger cette question réfé­
rendaire ne changera pas 
grand chose.»

-Liane Boucher
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Le préambule de ce 
projet de loi sera laissé 
en blanc tant et aussi 
longtemps que la con­
sultation régionale 
n'aura pas été complé­
tée puisque c’est à par­
tir de ce que dira «le 
peuple québécois» que 
cet espace sera com­
plété pour faire partie 
du projet de loi.

L’Opposition 
dit non

Les réactions de 
l’Opposition officielle 
n'a pas tardé. C’est par 
un Non merci! vigou­
reux que Daniel John­
son a fait connaître sa 
position sur l’opération 
lancée par M. Parizeau.

Il l’a même qualifiée 
de «détournement de 
débat, d’illégitime, de 
mascarade, de parodie 
de consultation et 
d’exercice de propa­
gande».

Il a du même coup 
laissé entendre que son 
parti ne participerait 
pas aux consultations 
régionales, appuyant sa 
position par un retrait 
pur et simple de l’As­
semblée nationale, le 
vendredi 9 décembre, 
pour bien faire com­
prendre sa position.

Du côté fédéral, les 
réactions n’ont pas été 
plus tendres, à l'excep­
tion du Bloc québécois.

allié naturel du Parti 
Québécois.

On a parlé aussi bien 
chez les libéraux fédé­
raux que chez les Ré­
formistes d'usurpation 
de droit et d’illégitimi­
té.

C’est le début offi­
ciel d’une longue cam­
pagne référendaire qui 
durera au moins six 
mois et la vigueur des 
premiers propos de­
vrait se poursuivre dans 
un premier temps alors 
qu’un véritable dialo­
gue de sourds s'est 
installé entre le Gou­
vernement du Québec 
(et le Parti québécois) 
et les fédéralistes de 
tout acabit.

La démarche souverainiste
Comme il l'avait 

souligné à plusieurs 
reprises durant la der­
nière campagne électo­
rale, le premier minis­
tre Jacques Parizeau 
vient «d’enclencher» la 
démarche pour mener 
le , Québec au statut 
d’Etat souverain.

Cette démarche 
comporte des étapes 
qu'il convient d’explici­
ter brièvement pouren 
dégager la dynamique 
souhaitée par le Gou­
vernement du Québec.

La démarche 
proposée

La démarche propo­
sée comporte diverses 
étapes qui peuvent être 
énumérées comme 
suit:

1) la publication d'un 
avant-projet de loi con­
tenant l’essentiel du 
projet;
2) une période d'infor­
mation de la population 
avec la participation de 
tous les citovens du
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Québec qui le souhai­
tent par le biais de 
comités de consulta­
tion. Iæs discussions 
auront pour but d'amé­
liorer le projet de loi et 
de contribuer à la ré­
daction d’un préam­
bule à la Déclaration de 
souveraineté;
3) la discussion du 
projet de souveraineté 
et son adoption par l’As­
semblée nationale;
4) l’approbation de 
cette loi par la popula­
tion au moyen d’un 
référendum;
5) advenant une vic­
toire du «oui» au réfé­
rendum. une période 
de discussions avec le 
Canada sur les mesu­
res transitoires à pren­
dre pour en arriver au 
partagedesbiensetdes 
dettes. Cette période 
servi ra au ssi à la prépa-

ration de la nouvelle 
constitution du Qué­
bec;
(5) l'accession du Qué­
bec à la souveraineté.

Mais si la réponse 
était «non»? Pour le 
moment, le premier 
ministre Parizeau ne 
veut même pas envisa­
ger cette éventualité, 
persuadé qu'il est que 
ce référendum sortira 
gagnant au chapitre du 
vote populaire...même 
si les sondages ne sont 
pas plus favorab les qu 'il 
faut à l’option souverai­
niste.

Il reste aussi à voir 
quelle offre concrète 
feront les partisans du 
fédéraliste (statu quo 
ou renouvelé) car s’ils 
11e participeront pas 
(pour le moment) aux 
discussions régionales, 
ils entendent bien être 
de la partie aussi.
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L’achalandage et les ventes en hausse de 10%

Les commerces sont en pleine effervescence 
et les marchands sentent la reprise

Les semaines qui vont suivre seront éprouvantes pour les 
marchands du centre-ville et des Galeries de Saint-Hyacinthe, 
qui ne sauront plus où donner de la tête lorsque des milliers 
de retardataires envahiront les commerces de la ville pour le 
traditionnel et inévitable magasinage de dernière minute. 
Remarque générale de la part des marchands: l’achalandage 
durant les Fêtes a augmenté de 10% par rapport à l’année 
dernière et la clientèle a commencé un peu plus tôt à magasiner 
les cadeaux de Noël.

N’empêche que plusieurs per­
sonnes attendront la toute der­
nière journée pour faire leurs 
emplettesdes Fêtes, oubliant leur 
résolution de l’année précédente 
de ne plus jamais attendre la neige 
avant d’entreprendre leur maga­
sinage.
SI Isabelle Simard

Les heures d’ouverture des 
magasins ont été modifiées dès le 
début du mois de décembre afin 
de faire profiter la population de 
plus de temps pour magasiner. 
Du lundi au vendredi, les coin-

m v;ï -,

Pour attirer la clientèle, les 
Galeries de Saint-Hyacinthe ont 
invité quelques artistes. Mitsou 
était sur place samedi dernier 
pour signer des autographes à 
ses fans. (Photo P.P.M.)

merces ouvrent leurs portes de 
9h à 21h et les horaires des week­
ends demeurent inchangés.

Aux Galeries de Saint-Hyacin­
the. la période de Noël a réelle­
ment débuté lors de la première 
chute de neige. En tenant compte 
des nombreuses mises de côté 
enregistrées durant cette période, 
les marchands prétendent que les 
gens ont commencé un peu plus 
tôt à magasiner leurs cadeaux de 
Noël.

«Les ventes ont connu une 
hausse de 10% durant le mois de 
novembre, ce qui nous amène à 
conclure que l’achalandage a 
enregistré une augmentation 
semblable. De façon générale, les 
marchands des Galeries obser­
vent une croissance de 10%) des 
ventes depuis le début de l’année. 
I^e centre d’achat compte 70

André Brochu, directeur général 
des Galeries de Saint-Hyacinthe. 
(Photo P.P.M.)
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boutiques et magasins et il affi­
che complet», d’expliquer le di­
recteur général des Galeries de 
Saint-Hyacinthe, André Brochu, 
qui attribue cette croissance à la 
reprise économique.

Les membres de la SIDAC 
centre-ville suivent sensiblement 
le même rythme de croisière que

Diane Bouchard, directrice gé­
nérale de la SIDAC centre-ville. 
(Photo P.P.M.)
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les marchands du centre com­
mercial, puisqu’ils observent une 
hausse de 5 à 10% de leur chiffre 
d’affaires comparativement à la 
même période l’an dernier.

«Les commerçants sont plus 
confiants et sentent une reprise 
économique. Toutefois, le con­
sommateur demeure avisé, c’est- 
à-dire qu’il compare, magasine et 
recherche toujours la qualité au 
meilleur prix et le meilleur ser­
vice après vente»», mentionne la 
directrice générale de la SIDAC 
centre-ville, Diane Bouchard.

I,e centre-ville regroupe pas 
moins de 330 places d’affaires, 
incluant les services profession­
nels et 150 magasins qui sont 
ouverts jusqu a 21h, du lundi au 
vendredi, durant le temps des 
Fêtes.

Four le centre-ville et les Gale 
ries de Saint-Hyacinthe, cette 
période est la plus importante de 
l’année. «Certains commerces 
réalisent 40% de leur chiffre d’af­
faires»», reprend M. Brochu.

Activités spéciales
Four attirer la clientèle, la 

SIDAC et le centre commercial 
organisent diverses activités des­
tinées à la population. Ainsi, au 
cours des dernières semaines et 
dans les prochains jours, des ar­
tistes sont invités à faire un saut 
aux Galeries de Saint-Hyacinthe.

«La SIDAC a organisé l’arrivée 
du Père Noël et les gens sont 
invités à faire des tours de car­
riole. De plus, des musiciens ont 
été mandatés de faire le tour des 
restaurants pour égayer les repas 
des clients»», ajoute Mme Bou­
chard.

Projets 1995
Les Galeries de Saint-Hyacin­

the et la SIDAC centre-ville sont à 
préparer un plan conjoint visant à 
offrir une formation adaptée aux 
besoins des employés et des pro­
priétaires de commerces. «Ce 
pourrait être, par exemple, une 
formation sur le service à la clien­
tèle»», indique Mme Bouchard. Le 
projet verra le jour au printemps.

Un deuxième projet mijote au 
centre-ville. Il s’agit du concours 
«Pignon sur rue»» qui a pour ob­
jectif de démarrer une entreprise 
au centre-ville. Ce projet sera 
réalisé en collaboration avec le 
Groupe d’aide aux jeunes entre 
preneurs maskoutains et vise à 
favoriser l’impantation de nouvel­
les entreprises au centre-ville. 13% 
des locaux situés sur le territoire 
de la SI DAC sont encore vacants. 
«D’autres détails vous seront 
fournis lors du lancement officiel 
de ce concours»*, de spécifier Mme 
Bouchard.

«Nous continuons à travailler 
avec le Groupe Action pour la 
revitalisation du centre-ville. Feu 
à peu, nous voulons développer 
un nouveau créneau au centre- 
ville. celui de la petite boutique 
spécialisée»», conclut-elle.Durant les Fêtes, des tours de carriole au centre-ville... (Photo 

P.P.M.)

mm
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Le début de l’odyssée des feuilles blanches
Il fallait bien 

s’y attendre 
puisque durant 
la dernière cam­
pagne électora­
le, le Parti qué­
bécois et son 
chef avaient clai­
rement indiqué 
que dès son en­
trée au gouver­

nement, la démarche en vue du ré­
férendum serait non seulement pré­
cisée mais «enclenchée».

C’est aussi le départ officiel de la 
campagne référendaire qui durera 
plusieurs mois. Et dire que tout le 
monde trouve déjà qu’une campa­
gne électorale de 53 jours est telle­
ment longue qu’il faudrait penser à 
la réduire... On en entendra donc 
parler amplement.

D’entrée de jeu, M. Parizeau en a 
surpris plusieurs en optant pour 
l’approbation par la population 
d’une loi plutôt qu’une simple ques­
tion.

Et cela a été vivement relevé par 
tous ceux qui, de façon un peu sim­
pliste il faut l’admettre, envisage 
cette problématique de façon radi­
cale: le seul choix est de rester ou 
de partir!

EN MARGE /fM
/ // fr

C’est évidemment le temps de 
Nez Rouge et à la lumière des sta­
tistiques publiées à l'issue du pre­
mier week-end de l’Opération, on 
se rend compte de deux choses: les 
gens ne détestent pas fêter et lors­
qu’ils le font, ils pensent de plus en 
plus à Nez Rouge.

Par ailleurs, le Taciturne se de­
mande encore pourquoi, mainte­
nant que l'Opération Nez Rouge est 
si bien établie, on s’entête à publier 
des statistiques hebdomadaires, voi­
re quotidiennes sur le nombre de 
transport qu’effectuent les bénévo­
les.

On pouvait comprendre lorsque 
l’Opération en était à scs premiers 
pas et qu’elle avait besoin de se fai­
re connaître mais maintenant que 
c’est fait, ça semble inutile.

Dans le fond, l'important n 'est 
pas de comparer le nombre de 
transports d’une année à l’autre 
mais, tout simplement, effectuer le 
plus grand nombre de transports 
possibles.

I>e Taciturne

Autre élément de surprise qui en 
a déboussolé plusieurs, ce sont les 
modalités proposées en vue d’éla­
borer le texte du projet de loi, à sa­
voir une immense consultation po­
pulaire qui devrait conduire à un 
consensus.

Et il est clair ici que c’est l’expé­
rience Bélanger-Campeau qui a ali­
menté la réflexion des stratèges du 
Gouvernement Parizeau.

Là aussi, c’est le tollé chez les 
opposants. Même si on comprend 
difficilement que, a priori, tout ce 
beau monde soit contre le principe 
d’élargir le plus possible la discus­
sion dans un dossier aussi impor­
tant!

Les premières réactions officiel­
les de l’opposition, aussi bien qué­
bécoise que fédéraliste, sont un 
peu décevantes; comme si tout le 
monde avait été pris par surprise 
par la décision de Québec.

Au point que le «rejet global» en­
registré au départ ne doit pas être 
considéré comme une position fina­
le des fédéralistes parce que le pro­
cessus choisi ne concorde pas avec 
leurs attentes.

La campagne qui débute est en­
core bien jeune pour tirer dès 
maintenant des conclusions du 
genre!

En fait, l’odyssée des feuilles 
blanches, d’un côté comme de l’au­
tre, vient tout juste de prendre son 
envol en faisant appel à la générosi­
té de tout le monde pour dresser le 
plan idéal pour l’avenir.

Depuis que 
Saint-Hyacinthe 
permet le station­
nement gratuit 
dans le centre-ville 
pour la période des 
Fêtes, il est pres­
que impossible de 
s’y garer. La rai­
son? Les employés 
occupent toutes les 
places, trop heu­
reux de bénéficier

de ce «cadeau».
Voilà bien une décision qui, sous le 

couvert d’aider les commerçants, rate

Mais voilà, il ne faut pas s’attar­
der à cette rêverie car l’enjeu est 
autrement sérieux et ce serait faire 
preuve d’angélisme que d’imaginer 
que, sur ces fameuses feuilles lais­
sées en blanc, il n’y a pas déjà tout 
un propos qu’on espère révéler pe­
tit à petit en les baladant d’une ré­
gion à l’autre.

Et il serait aussi illusoire de croi­
re qu’une seule formule, à partir du 
meilleur des deux mondes en quel­
que sorte, pourra constituer le 
coeur même du débat que devra 
trancher le peuple québécois; et du 
même coup, la question capitale.

complètement son coup. Or. par cette dé­
cision, la Ville se voit priver de quelques 
dizaines de milliers de $. C’est donc vous 
et moi. contribuables maskoutains. qui en 
payons la note.

On me dira que ces quelques milliers 
de $ ne sont qu’une goutte d’eau dans le 
budget de 42 millions $. C’est vrai, mais ce 
sont justement ces petites dépenses accu­
mulées les unes aux autres qui finissent 
par tonner un montant appréciable à la fin 
d’une année.

On peut douter que le fait, d’épargner 
25 cents génère des retombées importan­
tes chez ies commerçants. Le geste de ht

Il faut se préparer à une période 
intensives de discussions de toutes 
sortes au cours desquels les argu­
ments des uns et des autres de­
vront être analysés et soupesés.

Cette démarche démocratique 
pourra sembler longue sans doute 
mais pour quelle ne soit pas vide 
sens réel, il faut dès à présent que 
chaque parti ne se contente pas de 
dénonciations qui frisent le mépris 
ou l’arrogance.

Il faut, bien au contraire, tout 
mettre en oeuvre pour donner un 
contenu aux positions proposées, 
en se fiant plus au bon sens du peu­
ple qu’à la hargne et au mépris.

Ville apparaît davantage comme un coup 
d’épée dans l’eau.

La Ville fait beaucoup pour le centre- 
ville: restauration des rues, gestion du 
Marché-Centre, etc. A lui seul, le comité 
Action Centre-ville a un budget de fit) 000 
$. Les marchands du centre-ville existent 
pour faire des affaires et ils devraient être 
traités sur le même pied d’égalité que tous 
les marchands de la ville.

La meilleure façon pour la Ville d’aider 
les commerçants serait de couper dans 
ses dépenses, de réduire leur fardeau de 
taxation et de privilégier des projets struc­
turants comme celui de la Maison des arts 
et de la culture.

Pierre
Bornais
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C’est vraiment pas un cadeau!

Roger
Lafrance
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Un aréna... une piscine ou bien payer 
équitablement pour avoir accès à ces loisirs?
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Messieurs les maires du village 
et de la paroisse de Sainte-Rosalie

La présente est pour vous faire 
part demon mécontentement face 
à l’impossibilité des citoyens de 
Sainte-Rosalie de pouvoir s’ins­
crire aux loisirs de Saint-Hyacin-

* the.
Je suis une utilisatrice assidue 

des loisirs de Saint-Hyacinthe 
depuis plu sieurs années et au jou r- 
d’hui, ça devient impossible. Il 
me semble qu’il serait facile de 
négocier une entente intelligente 
avec la ville de Saint-Hyacinthe 
afin de permettre aux citoyens et 
citoyennes de notre municipalité 
de pouvoir poursuivre les cours 
commencés.

Quand vous opposez un non 
catégorique à la ville, je ne trouve 
pas cela très créateur pour notre 
jeunesse. Si vous trouvez que le 
montant demandé est trop élevé, 
poursuivez vos négociations afin 
de trouver un terrain d’entente. 
Que chacun fasse son bout de 
chemin. On sait que les loisirs 
permettent aux jeunes de faire 
des choses positives.

Depuis septembre, j’ai com­
mencé une série de cours de nata­

tion qui me permettront de deve- 
nirsauveteurnational.Cequiveut 
dire que je pourrai me trouver un 
emploi comme sauveteur dans 
une, piscine publique.

Étant donné que Saint-Hyacin­
the nous ferme la porte, je serai 
obligée d’arrêter mes cours et 
d’attendre un an avant de les re­
prendre. Ces cours se donnent 
une seule fois par année. Ce qui 
veut dire qu’une porte se ferme 
pour moi afin de me trouver un 
emploi d’été.

Un autre point me concerne: je 
dois souvent me procurer des 
livresà la bibliothèqueT.-A.-Saint- 
Germain sur des sujets qui ne se 
trouvent pas à la bibliothèque de 
Sainte-Rosalie comme par exem­
ple des livres sur la philosophie, 
la psychologie et d’autres domai­
nes plus scientifiques. Je vais être 
obligée d’aller à Montréal pour 
me les procurer, soit à l'universi­
té ou ailleurs, voire même me les 
acheter. Que pensez-vous de tout 
cela?

Vous dites dans «Le Courrier» 
que vous voulez prendre des en­
tentes avec le Cégep pour obtenir 
un certain nombre d’heures à la

piscine. C’est très beau tout cela, 
sauf que ça ne me donne pas mes 
cours. Ce sont des heures de bains 
libres que vous demandez.

De plus, vous dites que vous 
voulez faire construire un aréna 
et peut-être bien une piscine à 
Sainte-Rosalie. Là, vous me sur­
prenez quand vous apportez cela 
comme solution.

Vous êtes sans doute des ad­
ministrateurs intelligentset com­
pétents, alors, je ne suis pas 
comptable, mais c’est facile àcom- 
prendre que les coûts seront 
payés par les taxes des contribua­
bles de Sainte-Rosalie de même 
que l’entretien et la maintenance 
de ces deux édifices.

D’après vous, ça va coûter 
moins cher pour tout cela, que de 
payer un montant raisonnable à la 
Ville de Saint-Hyacinthe pourque 
nous puissions avoir accès aux 
mêmes loisirs (piscine et aré­
na) ???... Il y a trois arénas et deux 
piscines à Saint-Hyacinthe, nous 
sommes tout près de cette ville, 
alors je pense qu’il n’est nulle 
ment nécessaire d’avoir tout cela 
pour notre seule municipalité.

S’il vous plaît, soyez compré­

hensifs, soyez des élus qui com­
prennent les citoyens et qui veu­
lent le meilleur pour eux, ce qui 
veut dire pas de hausses impor­
tantes de taxes, car la construc­
tion de ces édifices va en amener 
des hausses substantielles.

De plus, j’ai entendu ou lu l’af­
firmation suivante: «On va devoir 
payer plus cher de taxes pour les 
loisirs que pour la police.» J'es­
père que ce sera ainsi. Je pense 
qu’il est assez normal de payer un 
montant égal ou légèrement su­
périeur en taxes pour les loisirs 
que pour la police. La prévention 
ne vaut-elle pas mieux? Si les 
jeunes peuvent avoir des loisirs, 
ils n’auront pas besoin de la po­
lice.

J’espère que d’autres utilisa­
teurs des loisirs de Saint-Hyacin­
the demeurant à Sainte-Rosalie 
se feront entendre car je ne trouve 
pas drôle du tout votre décision.

Je me sens très lésée et mise 
aux «oubliettes» dans toutes vos 
décisions. Ce n’est pas vous qui 
devez tout cesser, on dirait que 
vous n’êtes que des décideurs. Je 
ne comprends vraiment pas la 
raison de votre décision.

J’ai lu les divers articles con­
cernant ce sujet et je n’ai pas trou­
vé de raisons sensées qui pour­
raient justifier votre décision. 
Pourriez-vous vous asseoir à 
nouveau avec les élus concernés 
et prendre une décision plus 
équitable?

Nous vous en serions très re­
connaissants et retrouverions les 
élus que nou s avons nommés à la 
mairie de Sainte-Rosalie comme 
étant des gens compréhensifs et 
soucieux que leurs jeunes se 
développent harmonieusement 
dans des loisirs que vous leur 
permettrezdechoisiret desuivre 
dans une municipalité très voi­
sine.

Une citoyenne qui est très 
déçue des décisions prises et qui 
espère très sincèrement que vous 
changerez d’idée d’ici peu.

Merci à l’avance de votre com­
préhension. Revenir sur ses déci­
sions n'est pas un «crime», au 
contraire, c’est un signe d’intelli­
gence.

Deux citoyennes de Sainte- 
Rosalie,
Josée Racine 
Odette Angers

Loisirs: il faut d’abord penser aux enfants
Messieurs les maires,

Au cours des dernières semai­
nes. les journaux nous rapportent 
vos «chicanes» concernant la 
répartition du coût des loisirs. 
Mais vous oubliez l’essentiel: nos 
enfants. Les loisirs sont le plaisir 
des enfants et la détente des 
adultes.

Non, ce n’est certes pas renta­
ble, calculable, etc.... mais le plai­
sir de l’enfant de nager avec ses 
amis.jouerau hockey, lire, courir

derrière un ballon, voilà ce à quoi 
vous devriez penser et de quoi 
vous devriez discuter, peut-être 
pour adoucir vos paroles et pen­
sées.

Messieurs, vous avez des en­
fants ou des petits-enfants? Sont- 
ils votre principale richesse? Je 
l’espère.

Êst-ce qu’un seul d’entre vous 
serait venu au milieu d’une des 
équipes de soccer dont j’étais l’ins­
tructeur cet été, aurait regardé

les jeunes dans les yeux et leur 
dire: «Tu sais, je me chicane avec 
d’autres adultes que tu ne con­
nais pas, et ils ne veulent pas 
comprendre que j’ai raisonetc’est 
pourquoi toi, tu ne pourras plus 
jouer avec tes amis.» Si un de 
vous le peut, même le penser, je le 
plains. Si vie manque de «vrai 
soleil».

Messieurs, comment expli­
quez-vous à vos enfants les guer­
res, les massacres en Somalie, au

Rwanda, en Bosnie, etc...Ne vous 
arrive-t-il pas de dire: «Tu sais, les 
dirigeants, pas le peuple qui vivait 
en harmonie, ont décidé de jouer 
à la guerre au lieu de discuter.» 
Le germe de la guerre est-il si 
loin?

Ce conflit est peut-être l’occa­
sion qui vous est offerte d’amor­
cer une nouvelle façon de tra- 
vailleravec lesautres. Et le monde 
du loisir, soutenu par tant d’ar­
deur bénévole (sans frontières)

ne serait-il pas un point de départ?
S’il vous plqît, ne pénalisez pas 

les enfants. Évitez l’excuse du 
politicien: «Les contribuables 
m’appuient en autant qu’il n’y a 
pas assez d’opposition, etc...».

Combien de votes vaut un 
coeur d’enfant?

En ce temps des Fêtes, je vous 
souhaite la paix intérieure et le 
sourire extérieur.
Lionel Moreau 
Saint-Hyacinthe

Trafic lourd: rien n’a changé sur l’avenue Richer
M. le maire,
MM. les conseillers.

Il y a déjà quelques mois, les 
résidents de l'avenue Richer sont 
venus vous présenter une péti­
tion concernant la circulation 
lourde, régulière et de plus en 
plus imposante sur cette artère 
résidentielle de notre ville.

Nos demandes, quoique bien 
accueillies à ce moment-là par nos 
élus municipaux, n’ont hélas pas 
connu de suite et nous le regret­
tons beaucoup. Nous avions eu 
l’impression d’avoir été bien 
compris et partant de là, étions 
bien convaincus que des mesu­
res sérieuses appropriées seraient 
prises pour corriger la situation, 
et ce, dans les meilleurs délais.

Contrairement à nos attentes, 
aucune pancarte, indication ou 
signalisation adéquates n’ont été 
installées à ce jour et la situation 
continue de se détériorer de 
semaine en semaine. En effet, 
nous voyons maintenant des 
trains routiers emprunter cette

voie en plus des ces camions-re­
morques et camions lourds tels 
que «Canaco, Pompage Mega, 
Provigo, Pétro-Canada. Bilopage, 
etc» de même que les camions de 
Fontaine et Fils qui circulent ré­
gulièrement tous les jours de la 
semaine, parfois deux l’un en 
arrière de l’autre, alors que la 
cueillette des ordures se fait le 
mercredi avant-midi seulement.

Quelles actions devrons-nous 
entreprendre pourqueçachange? 
Ce n’est pas une faveur que nous 
sollicitons de vous, mais le réta­
blissement d’un droit qui nous a 
été en levé et qu ’il vou s appartient, 
à vous, de rétablir et de faire res­
pecter, en prenant les mesures 
qui s’imposent, énergiques s’il le 
faut; c’est ce que nous sommes en 
droit d’exiger, compte tenu des 
taxes que nous payons. Nous 
considérons que nous vivons une 
situation injuste et anormale et 
que ça ne peut plus durer.

Nousrevendiquonsnotredroit 
au calme, à une vie paisible, à la

sécurité pour tous, mais surtout 
pour nos enfants. Sécurité égale­
ment pour bâtisses qui vibrent, 
craquent de toutes parts, bran­
lent et se fissurent lors du pas­
sage de ces mastodontes et que 
dire de l’état de la chaussée qui se 
détériore à vue d’oeil!

Cette fois-ci, pouvons-nous être 
en mesure d’espérer que vous

Monsieur Lucien Bouchard 
Chef de l’Opposition officielle 
Bureau 409 S 
Édifice du Centre 
Chambre des Communes 
Ottawa (Ontario) Kl A 0A6

Monsieur,
Au nom de l’exécutif, des mili­

tants et des militantes du Bloc 
québécois du comté de Saint- 
Hyacinthe-Bagot,jevoudraisvous 
exprimer notre soutien dans les 
nouveaux défis que vous avez à

prendreznosplaintesen sérieuse 
considération parce qu elles sont 
légitimes et que des gestes pré­
cis. rapides et radicaux seront po­
sés pour régler une fois pour tou­
tes. ce problème?

C’est bien ce que nous espé­
rons et souhaitons en nous adres­
sant à vous, à nouveau. S’il vous 
plaît, ne nous décevez pas une se-

affronter.
Comme tous les Québécois et 

les Québécoises, nousavonsvécu 
avec appréhension les durs 
moments que vous avez traver­
sés etc’est avec un profond soula­
gement que nous avons appris la 
nouvelle de votre rétablissement.

Entre temps, la force et le 
courage que vous avez démon­
trés sont devenus source d’inspi­
ration pour chacun et chacune 
d’entre nous, de telle sorte que 
nous sommes déterminés, plus

conde fois, nous forçant ainsi à 
devoir continuer cette croisade 
qui, normalement, n’aurait pas sa 
raison d’être.

Des électeurs et électrices de 
l’avenue Richerquiontune bonne 
mémoire.

Gilles Quintal 
Jean-Paul Gagné

que jamais, à affirmer avec vous: 
«Que l’on continue!».

J’aimerais enfin offrir mes sa­
lutations les pluscordialesàvotre 
famille et souhaiter du fond du 
coeur que votre réhabilitation se 
réalise dans les meilleures condi­
tions possibles.

Au plaisir de vous revoir dans 
notre comté

Rémi Drapeau, président 
Bloc québécois 
Saint-Hyacinthe-Bagot
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Dépôt de matériaux secs à Saint-Pie
.‘t

Les citoyens de la paroisse exigent une audience publique
Les citoyens de la paroisse de Saint-Pie ont la ferme 

intention d’exiger la tenue d’une audience publique relative­
ment au projet d’implantation d’un dépôt de matériaux secs 
dans leur municipalité.

Réunies dans la salle du con­
seil municipal, le 6 décembre 
dernier, une quarantaine de per­
sonnes ont manifesté leur désac­
cord avec ce projet aux représen­
tantes du Bureau d’audiences 
publiques sur l’environnement 
(BAPE), qui étaient de passage 
dans la paroisse de Saint-Pie afin 
de présenter l’étude d’impact 
environnemental du projet instau­
ré par la compagnie Pavages 
Maska inc.

Isabelle Simard
Certains résidents de la muni­

cipalité, qui avaient jugé l’occa­
sion opportune pour livrer leurs 
nombreuxcommentaires, ont été 
déçus d’apprendre qu’ils de­
vraient attendre une audience 
publique pour qu’on analyse en­
fin leur position dans ce dossier. 
L'analyste du BAPE, Gisèle 
Rhéaume, n’était tout simplement 
pas la personne indiquée pour 
analyser les commentaires, son 
rôle se limitant à informer son 
auditoire sur la présente étude 
d’impact décrivant le projet et ses 
répercussions sur l’environne- 
menL

Par ailleurs, il a tout de même 
été possible de connaître quel­
ques-unes des raisons qui moti­
vent les citoyens à s’opposer caté­
goriquement à l’implantation d’un 
dépôt de matériaux secs dans leur 
municipalité. Les mesures d’atté­
nuation proposées par le promo­
teur ont toutes été rejetées une à 
une et qualifiées d’erronées.

«Il y aura de la poussière, ce 
sera épouvantable», a clamé un 
manifestant. «Et n’oubliez pas le 
bruit. Le promoteur parle d’une 
moyenne de21 déplacements par 
jour, spécifions qu’il s’agit de 21

aller-retour», a enchaîné un au­
tre. «Les camions qui quitteront 
le site d’enfouissement devien­
dront un véritable danger public 
pour les automobilistes qui cir­
culeront dans ce secteur. La 
voie d’accès au site n’est pas 
très visible pour les conduc­
teurs», de dire un résident du 
coin.

Loin d’être convaincus que 
le promoteur ait l’intention 
d’aménager un talus et une 
plantation d’arbres pour ré­
duire les impacts relatifs à l’in­
tégration au paysage, au bruit 
et au milieu forestier, les ci­
toyens de Saint-Pie ne croient 
pas non plus en l’efficacité des 
abat-poussières.

«Des arbres, ça prend plu­
sieurs années à pousser, alors 
avant qu’on réussisse à camou­
fler le site (...) et ne croyez sur­
tout pas qu’on n’aura pas une 
graine de poussière», s’insurge 
un résident du domaine Bous­
quet, un dévelopement domi­
ciliaire situé à environ deux ki­
lomètres de l’endroit projeté 
par le promoteur.

Dans la salle du conseil muni­
cipal, les commentaires se sont 
bousculés. «Qui devra payer pour 
assurer le suivi et l’entretien du 
site advenant le cas où le promo­
teur déclare faillite? Le coût de la 
fermeture du site est évalué à 92 
000$ par le promoteur. I.a compa­
gnie propose d’accumuler, pen­
dant l’exploitation du site, un 
montant de 0.50$ par mètre cube 
en vue de sa fermeture. Qui paie­
ra la différence, si la compagnie 
ferme ses portes? Les contribua­
bles, peut-être?», lance un autre 
citoyen.

Le projet déplaît...
Le promoteur. Pavages Maska 

inc. propose d’utiliser une an­
cienne carrière pour y implanter 
un dépôt de matériaux secs et un 
site de récupération. En plus de 
répondre à ses propres besoins, 
le site desservirait les clientèles 
de la région de Saint-Hyacinthe,

Beloeil, Granby, Acton Vale et 
Marieville.

Le site est localisé sur la route 
235 à la hauteur de Saint-Pie. Le 
coût du projet est estimé à 400 
000$ et Pavages Maska entend 
employer entre une et trois per­
sonnes sur le site.
Dans son étude, le promoteur

Gisèle Rhéaume, analyste au Bureau d’audiences publiques sur l'envi­
ronnement (BAPE) a présenté aux citoyens de la paroisse de Saint-Pie 
le contenu de l’étude d’impact environnemental du projet d'implantation 
d'un dépôt de matériaux secs à Saint-Pie. (Photo P.P.M.)

évalue les impacts et les mesures 
d’atténuation qu’il entend utiliser 
pour diminuer ces impacts. Les 
citoyens s’opposent fermement au 
projet, quils jugent nuisible à la 
qualité de vie des riverains, et ce, 
à plusieurs niveaux.

Une pétition circule dans la 
municipalité et plus de 140 per­

sonnes y ont déjà apposé leur 
signature. Au moment de 
mettre sous presse, un comité 
de citoyens de la paroisse de 
Saint-Pie s’apprêtait à expéd ier 
cette pétition, de même qu’une 
demande écrite pour la tenue 
d'une audience publique, au 
ministre de l’Environnement 
et de la Faune.

La date limite pour faire une 
demande d'audience publique 
relativement à ce projet est le 
24 décembre 1994. Le maire 
suppléant de la paroisse de 
Saint-Pie. Rosaire Martin, a 
expliqué au Courrier qu’il en­
tendait appuyer les citoyens 
dans leurs démarches visant à 
obtenir une audience publique. 
Mme Rhéaume a expliqué que 
le délai pour la tenue d’une au­
dience est de quelques mois et 
que son coût est évalue à plus 
de 200 000$.

Impacts et mesures d’atténuation
présentés par le promoteur

(IS)- Afin de diminuer certains impacts résultant du projet, 
la compagnie Pavages Maska inc, propose différentes mesures 
d’atténuation.

Ainsi, pour réduire les impacts 
relatifs à l’intégration au paysage, 
au bruit et au milieu forestier, le 
promoteur prévoit l’aménage­
ment d'un talus et la plantation 
d’arbres. L’utilisation d’abat-pous- 
sières limiterait l'impact sur la 
qualité de l’air.

Des panneaux de signalisation 
seraient installés à proximité du 
dépôt de matériaux secs pour 
atténuer l’impact pouvant affec­
ter la sécurité routière, en raison 
d’une augmentation de la circula­
tion établie à 21 déplacements de 
plus par jour.

Par ailleurs, le promoteur a 
prévu des mesures pour capter, 
analyser et traiter au besoin les 
eaux de lixiviation, et c'est pour­
quoi il juge non significatif l’im­
pact du projet sur les eaux de 
surface et les eaux souterraines.

L’ensemble des mesures d'at­
ténuation proposées fait que le 
promoteur estime à faible l'inci­
dence du projet sur la qualité de 
vie des riverains.

C IC PARTENAIRE DE VOS AMBITIONS !
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INSCRIPTION JANVI
ANGLAIS

EN PETITS GROUPES
%

(6 A 9 personnes/groupe)

ANGLAIS
COURS INTENSIFS

Formation intensive de jour (25 heures par semaine) 
pour débutants et intermédiaires, en collaboration
avec EMPLOI ET IMMIGRATION CÀNADA

Former les étudiants en anglais, 
langue seconde, pour les rendre 
aptes à occuper un emploi où les 
deux langues officielles sont
exigées.

e par semaine

n

Vos prestations d'assurance- 
chômage peuvent être prolongées, 
si vous rencontrez les conditions 
d'admissibilité de votre Centre 
d'Emploi du Canada.
Début: 3 janvier 1995 
Débutant: 8 h - 13 h 
Intermédiaire: 13 h - 18 h

Augmenter vos contacts, votre clientèle, votre 
chiffre d’affaires ou vos possibilités 
d’avancement.

325$ tout inclus
40 heures/10 semaines 

Début: semaine du 9 janvier ’95
Débutant (Base):

Débutant II:

Intermédiaire I:

Intermédiaire II:

Débutant:

Lundi - 
17 h 30 
Mardi - 
19 h 30 
Lundi - 
19 h 30 
Mardi - 
17 h 30 
Mardi - 
15 h 30

Mercredi 
-19 h 30 
Jeudi 
-21 h 30 
Mercredi 
-21 h 30 
Jeudi 
-19 h 30 
Jeudi 
-17 h 30

1995
ESPAGNOL

EN PETITS GROUPES
%

(6 A 9 personnes/groupe)
Profiter de la globalisation des 
marchés, négocier... acheter... vendre 
voyager.

325$ tout inclus
40 heures/10 semaines

Début: semaine du 9 janvier ’95

Débutant: Lundi - Mercredi 
18 h 30 -20 h 30

Intermédiaire: Mardi - Jeudi 
18 h 30 -20 h 30

I \l Ml Ml

CENTRE DE LANGUES INTERNATIONALES
CHARPENTIER POUR INSCRIPTION: 771 -2542

K 775, avenue Ste-Anne 
Saint-Hyacinthe

- Le plus grand réseau privé d’enseignement des langues au Québec.
- Accrédité par la Société québécoise de développement de la main-d’oeuvre. kmk
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Faux billets

La prudence est de mise à l’approche des Fêtes
(RL) - Les 5 et 6 décembre dernier, les policiers de la Sûreté 

du Québec et de la Sûreté municipale ont recueilli pas moins 
de sut plaintes de faux billets, des coupures de 20 $ pour la 
plupart mais également un 100 $.

Y aurait-il une recrudescence 
de faux billets? Non, selon le poste 
de la GRC à Saint-Hyacinthe.

«Il y a une certaine hausse à 
l’approche des Fêtes, ce qu’on 
calcule comme normal, a déclaré 
le caporal Jacques Houle, maisce 
n’est rien à comparer avec ce 
qu’on avait connu l’an dernier à 
pareille date.»

En effet, les policiers notent 
une baisse importante de la con­

trefaçon de billets par rapport à 
l’an dernier. Pour les mois de 
septembre, octobre et novembre, 
la GRC avait saisi 597 faux billets, 
ce qui est beaucoup moindre que 
les 210 récupérés cette année pour 
la même période.

Selon le caporal Houle, la sen­
sibilisation auprès des commer­
çants a porté fruit depuisce temps, 
ceux-ci pouvant maintenant 
mieux détecter les billets contre­

faits. La GRC intensifie d’ailleurs 
ses efforts à l’approche des Fêtes.

«On s’aperçoit que les frau­
deurs profitent beaucoup des 
périodes de grandes activités pour 
passer leurs faux billets, comme 
la période des Fêtes, le Festival 
Rétro ou l’Exposition agricole,» 
commentent M. Houle.

La GRC procédera cette se­
maine à l’enregistrement d’une 
émission spéciale sur les ondes 
de la télévision communautaire. 
Les gens qui voudraient rejoin­
dre le poste de la GRC n’ont qu’à 
composer le 771-7346.

«gM.

w '

464 véhicules interceptés
Les policiers de la Sûreté du Québec et de la rue Des Seigneurs et de la route 137 pour 
Sûreté municipale de Saint-Hyacinthe ont ef- dépisterles conducteurs en état d’ébriété. Huit 
fectué une opération d’envergure dans la soi- conducteurs durent passer le test d’ivressomè- 
rée du 8 décembre dernier à l’intersection de la tre mais dans tous les états, celui-ci s'avéra

négatif. (Photo P.P.M.)

La période des Fêtes est propice pour refiler de faux billets aux 
commerçants. (Photothèque Le Courrier).
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À Saint-Dominique

Les flammes 
les sortent du lit

(RL) - Il s’en est fallu de peu pour que M. Gérard Beaudry 
et son épouse de Saint-Dominique ne soient victimes des 
flammes qui ravageaient leur résidence la semaine dernière.

11 était environ 3 h 30 le 7 dé­
cembre lorsque M. Beaudry, du 
2060 rue Principale àSaint-Domi- 
nique, s’est réveillé en sursaut.

«C’estun bruit qui m’a réveillé 
dans la nuit, a-t-il raconté au 
COURRIER. Çaressemblaitàune 
fenêtre qui venait de casser et je 
pensais que c’était un voleur. Je 
suis allé dans le garage et c’est là 
que j’ai aperçu les flammes. Moi 
et ma femme avons tout juste eu 
le temps de sortir.»

Tous deux se sont rendus chez 
un voisin alerter les pompiers. 
Arrivés sur place, ceux-ci ont tôt 
fait de maîtriser les flammes qui

se concentraient uniquement au 
garage. «Les dommages se sont 
limités au garage. Dans la mai­
son, les dégâts sont dus à la fu­
mée.» a confié pour sa part le chef 
des pompiers, M. Michelin Bar­
beau.

L’incendie aurait été causé par 
une chaufferette électrique dans 
le garage. À son avis, les Beaudry 
ont été chanceux de se réveiller 
en plein milieu de la nuit. «Je 
voudrais remercier les pompiers 
pour leur travail efficace et pro­
pre, a précisé M. Beaudry. Ils ont 
bien travaillé et ça n’a pas été long 
que le feu a été maîtrisé.»
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Saumon 
fumé Grizzly

pqt 170 gr

771-7799

Pétoncles 
de Baie 

frais

|95$

Crevettes
avec écailles 

gr. 41/50
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Paupiettes 
de turbo

farci au saumon

Ib

Petites pattes de porc
avant

89* Ib 1 96
kg

Boeuf porc haché
dans épaule haché

1 395$

BOUCHERIE
NORMAND
CHARRON
774-8318

William J. 
Waller _

Sauci^sicr

Rôti de boeuf
coupe française intérieur de ronde

449S.»

Boeuf haché mi-maigre
5 Ibs et plus

m
Ib

419$kg

Joyeux Noël à nos 
clients et amis

H
771-4331

SPÉCIALITÉ SAUCISSE 
EUROPÉENNE
CHOUCROUTE NATURE ET GARNIE
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Nouvelles brèves

Cadavre 
retrouvé 
dans la
montagne

(RL) - Un cadavre a 
été retrouvé sur le mont 
Saint-Hilaire le 9 dé­
cembre. Les policiers 
de la SQ ont fait en­
quête puisque l’indivi­
du portait des menot­
tes et avaient plusieurs 
lacérations sur le corps, 
avant de conclure à un 
suicide. L’individu qui 
était maniaco-dépressif 
tentait régulièrement 
de se suicider. Selon les 
policiers, il se serait lui- 
même attaché à un 
arbre avec les menot­
tes et c’est en tenant de 
se libérer qu’il se serait 
infligé ses blessures. Il 
aurait tout de même 
réussi à briser ses 
menottes mais il se 
serait tué en tombant 
dans un précipice.

Deux accidents
avec blessés

Deux accidents avec 
blessés sont survenus 
à Saint-Hyacinthe la 
semaine dernière, l’un 
faceau 8680 Frontenac, 
à l’intersection des 
routes 231 et 233, où 
une dame de Saint- 
Damase a subi des 
blessuresgraves, après 
le capotage de son 
véhicule. Le second 
accident est survenu le 
10 décembre à 3 h 23 
lors d’une collision 
entre deux voitures. 
Cinq personnes furent 
blessées. Les deux

conductricesavaient 16 
et 22 ans.

Un vol
dégoûtant!

Les policiers ont 
arrêté une dame qui 
avait commis un vol 
chez une de ses voisi­
nes sur l'avenue Du 
Ruisseau à Saint-Hya­
cinthe. Après avoir 
défoncé la porte d’en­
trée, celle-ci a fait ses 
besoins sur le plancher 
avant de repartir avec 
le système de son.

Casserole
oubliée

Une casserole ou­
bliée sur la cuisinière, 
pendant qu’un locataire 
s’était assoupi, a causé 
des dommages impor­
tants à un immeuble à 
logements du 1073 
Boulay à Acton Vale, le 
8 décembre vers 22 h 
00. Les pompiers ont 
dû intervenir preste­
ment, procédant même 
au sauvetage d’un oc­
cupant du 1er étage.

Les vaches...
aux courses!

Les agents de la SQ 
ont dû intervenir dans 
la nuit le 9 décembre 
pour intercepter un 
troupeau de vaches qui 
s’étaientéchappées sur 
la route 235, non loin 
de la piste de courses 
Sanair à Saint-Pie. Il 
fallut plus d’une heure 
avant de localiser leur 
propriétaire et de rame­
ner les bêtes au ber­
cail.

Alcool et 
vidéopokers

Les policiers de la 
SQ ont effectué deux 
opérations conjointes 
visant à dépister de l'al­
cool de contrebande et 
des machines à vidéo­
poker chez divers éta­
blissements. Des vi­
déopokers furent saisis

au Club de billard La 
Combine et au Géant 
Timothé à Saint-Hya­
cinthe, de même qu’au 
Manoir et à la Brasse­
rie I>e Carrefour à Ac­
ton Vale. De l’alcool de 
contrebande fut aussi 
trouvé à la Brasserie I je 
Carrefour à la Taverne 
Chez Gerry, toujours à 
Acton Vale.

Bagarre 
à quatre

Les policiers de 
Saint-Hyacinthe ont été 
appelés le 5 décembre 
sur les lieux d'une 
bagarre à l’extérieur de 
la taverne GrandTronc, 
du 1180 Laframboise. 
A leur arrivée, ils ont 
trouvé un homme in­

conscient étendu au 
milieu de la me. Celui- 
ci portait plusieurs 
ecchymoses et lacéra­
tions au visage et au 
cou. Les policiers arrê­
tèrent aussi troisautres 
individus également 
amochés. Ils seront 
accusés en Cour muni­
cipale.

Moins de crimes
I-e mois de novem- 

breaétépluscalmeque 
l’an demierà Saint-Hya­
cinthe. avec 288 crimes 
contre334. Lesplusfor- 
tes baisses ont concer­
nées les introductions 
par effraction dans els 
résidences et les vols 
de moins de 1000 $.
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H C.C.I. BUREAUTIQUE INC.
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tracteur 7 800 
avec contrôle 
(#5724) 
d’une valeur 
d’environ 30$.

POUR PARTICIPER.*.
•Les participants doivent être âgés de 12 

ans ou moins.
• Le dessin doit être de la main propre de 

l’enfant.
• Inscrire votre nom, adresse et numéro de 

téléphone à l'arrière de votre dessin.
• Tous les dessins doivent comporter un ou 
des produits John Deere. Exemples: 
tracteur, souffleuse, équipement, etc...

• Utfêser simplement une feuille blanche.
► Tous les dessins doivent être reçus au plus 

tard le 21 décembre 1994.
▲ prix: Tirage d'un 

feu ensemble 
de machinerie 
et d’animaux 
(#5673) d’une 
valeur de 30$.

Tirage d’une ferme avec silo 
(#4219) d'une valeur de 65S 
environ. o

Le tirage se fera le
22 décembre 1994 

dans chacune de nos 
places d’affaires.

En collaboration avec votre journal

LE SUPER
CENTRE DE PIECESJOHN DEERE

e courrier
mC:SI mwa•V.’Viï; ,

799-5533 
293-8146 
248-7597 
875-4417

RG 3, STE-ROSALIE
• * • . •

160, RTE 235, ANGE-GARDIEN

PIKE RIVER

RIVE-SUD

Ensemble 
vers le 

21e siècle
vstè'J. JOHN DEERE
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Une belle semaine d’hiver
La prochaine se­

maine qui nous trans­
portera à la mi-décem­
bre connaîtra des tem­
pératures plus froides 
que les semaines pré­
cédentes avec plu­
sieurs journées enso­
leillées.

En début de se­
maine. une vaste zone 
de haute pression qui 
recouvrira le Q uébec et 
l’Ontario sera accom­
pagnée d’air arctique. 
Le beau temps sera au 
rendez-vous pour la 
période du 13 au 16 
décembre avec des 
températures qui re­
viendront graduelle­
ment près des norma­
les saisonnières.

Par la suite, l’arrivée 
d’airplusdoux pourrait 
nous apporter de la 
neige au début du pro­

chain week-end.
**★

I-a semaine du 4 au 
10 décembre a connu 
des températures très 
douces pour cette pé­
riode de l’année avec 
une température 
moyenne de 0°C, soit 
4° supérieure à la nor­
male saisonnière. 
Après un début de 
semaine très doux où 
les températures sont 
demeurées au-dessus 
du point de congélation 
durant près de 
so ixante-quinze heures 
consécutives, l’arrivée 
d’air plus froid a fait 
chuter les températu­
res sous le point de 
congélation pour le 
reste de la semaine.

Trois journées ont 
reçu des précipitations 
mesurables pour une 
accumulation totale de 
24 mm de pluie et 2 cm 
de neige. l>es accumu­
lations de pluie étaient 
les plus importantes 
depuis le début de 
novembre dernier. Ce 
fut aussi la semaine la 
moins ensoleillée de­
puis la mi-mars dernier 
avec seulement douze 
heures de soleil.

Durant la semaine,

une seule journée a 
enregistré plus de trois 
heures de soleil. I.a 
semaine ne fut pas très 
venteuse, alors que la 
vitesse moyenne du 
ventfutde9km/h.Une 
seule journée a enre­
gistré des rafales supé­
rieures à 50 km/h. Le 
vent dominant a souf­
flé du secteur ouest 
durant trente-neuf 
heures.

Voici un portrait du 
mois de décembre 
après dix jours.

La température 
moyenne enregistrée a

été de 0,7° C, soit 5° de 
plus que la normale qui 
est de -4,3° C pour cette 
période. Un total de 26 
mm de pluie a été enre­
gistré, ce qui repré­
sente 14 mm de plus 
que la normale qui se 
situe à 12 mm.

Un total de 4 cm de 
neige a par ailleurs été 
enregistré, ce qui re­
présente 16 cm de 
moins que la normale 
qui est de 20 cm. Ce­
pendant, 24 heures de 
soleil ont été enregis­
trées, soit 4 heures de 
plus que la normale de 
20 heures.

coucher

13 déc.: 7 h 24 -16 h 08
14 déc.: 7 h 25-16 h 08
15 déc.: 7 h 25-16 h 08
16 déc.: 7 h 26-16 h 09
17 déc.: 7 h 27-16 h 09
18 déc.: 7 h 28 -16 h 09
19 déc.: 7 h 28-16 h 10

Durant cette période on perdra seulement 
deux minutes de clarté.
La pleine lune est prévue pour le 17 décembre 
à 21 h 18.

r
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Une première «tempête»
:La région maskoutaine a reçu 14 centimètres de neige pour ce qui est 
considéré comme la première tempête de l’hiver 1994-1995. La pre­
mière chute de neige de vendredi avait laissé deux ou trois centimètres 
déjà pour couvrir le sol. La chute de neige de samedi soir aura complété 
le travail pour donner un air de fêtes à la nature. La saison est bien com­
mencée! (P.P.M.)
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* À LA VIEILLE *
„ FROMAGERIE »

LA FERME FRUITS 
v ET LÉGUMES

15 LES PETITES 
DOUCEURS PATISSERIE 
s BOULANGERIE

NORMAND CHARRON 
• BOUCHERIE

* POISSONNERIE * 
> ODESSA ,,

WILLIAM J WALTER, 
• SAUCISSIER .

16-23 DECEMBRE ‘94

au profit de la
Société canadienne du cancer 
jusqu’au 23 décembrede Tfo*1

HEURES D’OUVERTURE:
21,22,23 ouvert jusqu'à 21 heures 30 déc. 8h30 à 21h00
24 déc. 8h30 à 17H00 31 déc. 8h30 à 17h00
25 déc. FERMÉ 1er janvier FERME
26 déc. 13h00 à 17h30 2 janvier 13h00 à 17h30

Groupe Qg^noN ‘Tpent-he-ville
«MM m \< inini

JSS Ville de 

Du Saint-Hyacinthe
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n PTMR 470

AUTO-SOULEVEUR ÉLECTRIQUE 
complètement inclinable 
Rég.: 1,650$ - O'JCS

Spécial: lr£/0

LEISURE PEDIC
Lit électrique réglable: 30218238 9" x 80” 

comprenant matelas 312 ressorts 
et vibromasseur

Rég.: 1,850$ Spécial: 1,350

AUTO-SOULEVEUR ELECTRIQUE
complètement inclinable avec 
vibromasseur et chauffage 
#PTMR 570 
Rég.: 1,800$

Spécial: 1,350

1275, rue Blanchette, local 105
Saint-Hyacinthe 771 -7775
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Un départ canon de l'Opération Nez rouge
(J.-M.F.) -Les bénévoles de l’Opération Nez rouge, dont plu­

sieurs se sont fait la main au fil des ans, ont connu un premier week­
end passablement occupé, car ils ont effectué pas moins de 256 
transports, après 4 jours d’opération, comparativement à 202 l’an 
dernier.

Un départ canon 
pour l’organisation 
maskoutaine puisqu’on 
enregistre une aug­
mentation de 27 % sur 
l’an passé.

Cette tendance à la

hausse a été observée 
dès l’inauguration de 
l’Opération, puisque les 
32 bénévoles ont effec­
tué 33 raccompagne- 
ments lors de la soirée 
initiale du jeudi 8 dé-

jÆrJow de ville
/7/r/r

Guide du citoyen
En janvier, un Guide du citoyen, réalisation 
du service des Communications, sera distri­
bué à tous les foyers maskoutains. Ce docu­
ment regroupe des renseignements répon­
dant aux principales questions sur le milieu, 
en plus de fournir des points utiles de réfé­
rence. Un dossier à conserver.

Contrats octroyés
1 -e conseil municipal a octroyé au Groupe 
Maska le contrat pour l’achat d’un système 
d’huile en vrac pour le garage municipal, au 
prix forfaitaire de 11398,85$. I>es Entreprises 
Landry ont obtenu le contrat relatif à l’entre­
tien ménager du poste de police et celui de 
l’Hôtel de Ville, pour le prix de 59 940$. 11 
s'agit de contrats d'un an ayant débuté le 
premier décembre.

Des travaux réalisés
Des sommes d'argent ayant été dégagées des 
travaux relatifs aux feux de circulation, coin 
Laurier et Dieppe, il est possible de réaliser 
les travaux pour des feux à l'intention des 
piétons, coin Laurier et Castelneau.

Assurances collectives
Le conseil octroie à la S.S.Q.-Vie, plus bas 
soumissionnaire conforme, le contrat des 
programmes d'assurances collectives, régis­
sant les employés cadres, les cols blancs et 
bleus, les pompiers à temps partiel. Ce con­
trat entrera en vigueur le premier janvier 
prochain.

S.R.F. Montérégie
M. le conseiller Normand Bergeron a mani­
festé son désir de participer à la Société pour 
la recherche et la formation en Montérégie. 
Les autorités locales acceptaient récemment 
de renouveler leur adhésion à l'organisme.

Hausse des tarifs
Les utilisateurs du transport en commun à 
Saint-Hyacinthe noteront la légère hausse de 
tarif pour l'année 1995. Le prix de chaque 
passage est haussé de 0,05$. Pour un adulte, 
le passage simple passe à 1,45$ et le livret de 
5 billets, à 5,95$; pour les enfants, les coûts 
sont de 0,90$ et 3,55$. La carte mensuelle (42 
passages) est fixée à 41,15$. Pour les person­
nes handicapées, le prix du billet est de 1,45$ 
par passage.

Mandat d'évaluation
Pour l'exercice financier 1995, le conseil 
municipal confie le mandat d'évaluation à M. 
Robert Beaudry, de la firme I>es Estimateurs 
professionnels Leroux, Beaudry, Picard et 
Associés. Les honoraires sont de 12 000$ 
pour l'année.

Encore gratuits
Un simple rappel; les parcomètres sont gra­
tuits jusqu'à la fin de la première semaine de 
janvier, même aux endroits où les capuchons 
rouges ontété enlevés par des vandales. Cette 
gratuité est une promotion qui plaît à tous, 
Maskoutains et visiteurs.

Dernière séance
1 m dernière séance ordinaire du conseil mu­
nicipal en 1994 aura lieu le 19 décembre. Le 
conseil municipal reprendra ses activités avec 
la tenue de sa première séance le 16 janvier.

Marcel Therriault, 
agent d'information 
Service des Communications

r}

cembre.
l>e vendredi 9 dé­

cembre, les 44 bénévo­
les n’ont certes pas eu 
le temps de relaxer en 
période de pointe puis­
qu’ils ont réalisé 98 
transports.

Le samedi 10 dé­
cembre, pas moins de 
50 personnes ont ré­
pondu à l'invitation du 
comité organisateur et 
elles ont transporté 115 
automobilistes, dont 
plusieurs dans des

conditions difficiles 
puisqu’à l’extérieur, 
une premièrechute de 
neige d’importance, 
cette saison, s’est abat­
tue sur la région.

«Le service a été un 
peu plus long qu’habi­
tuellement. mais nous 
avon? ajouté des équi­
pes. A cause de la tem­
pête, notre moyen de 
communication a été 
interrompu pendant 
plus d'une heure et les 
équipes devaient reve­
nir à la centrale, car 
nous ne pouvions pas 
les rejoindre sur la 
route. Toutefois, nous 
n’avons pasoubliéper- 
sonne», a mentionné

M. Serge Pelletier, 
président du comité 
organisateur

Finalement, le 
calme après la tempête 
le dimanche 11 décem­
bre. car les 19 bénévo­
les n’ont eu à raccom­
pagner que 10 person­
nes ayant bravé la 
froide température.

Ce qu’il est intéres­
sant de constater c’est 
que les automobilistes 
ont visiblement de plus 
de plus de pif et qu’ils 
s’aventurent de moins 
en moins sur les routes 
lorsqu’ils ont les facul­
tés affaiblies, principa­
lement pendant la pé-

X"

riode des Fêtes, alors 
que les policiers exer­
cent une surveillance 
accrue.

Récemment décoré 
de l’Ordre du Canada 
pour l’ensemble de son 
oeuvre, le président 
fondateur. M. Jean- 
Marie De Koninck. a 
déclaré: «S'il est diffi­
cile de quantifier les 
effets réels de l’Opéra­
tion Nez rouge sur le 
problème de l'alcool au 
volant, le succès obte­
nu à chaque édition 
indique clairement 
quelle exerce une in­
fluence fort positive sur 
le comportement des 
gens».

Incidemment pour 
mieux répondre aux 
attentes, le comité a 
décidé d’augmenter 
ses équipes pour la 
prochaine fin de se­
maine. «Nous projet- 
tions24ou 25 équipes, 
maisdevantlaloumure 
des événements, nous 
avons convenu d’aug­
menter le nombre à 30 
et il y aura toujours en 
disponibilité, l'équipe 
de la mascotte qui fait 
des apparitions publi­
ques jusqu a minuit», a 
conclu le président 
Pelletier.

On peut rejoindre la 
centrale de l’Opération 
Nezrouge au 771-4011.

LIVRAISON A DOMICILE
Rôti de palette,

coupe régulière

lb kg

Rôti de côtes 
croisées

Æ /4 -v
V

:* .. Ib

Bifteck de 
côtes

ruj JSrf-r. HW rtS v B Eh wW
lb Imx ! hViCî

in ■

kg

Bifteck de 
faux-filet

C41
lb kB

Cubes de boeuf 
bourguignon,

partie d’épaule

$J49
lb

up
___________

Boeuf
haché

mi-maigre

19
lb 

kg

Viande à 
tourtière
porc et veau 

haché

$029
lb

i

-
yyy • 1 k-, k y if tJ

Bananes Dole ou Chiquita

Honduras ||j kg

Clémentines,
importées
du Maroc ,

lb

Avocat
produit 

. des É.U.
kg ch.

Pêches 
du Chili

lb

Pommes Red Délicieuse
grosseur ^

kg 125 Éu- ib kg

Oranges Sunkist
grosseur 138 
sans noyaux
Californie

Carottes
cello de 2 Ibs 

[jouz produit Québec ch.
Champignons bl;
produit
du Québec .cr

încs, Fèves germée
produit 
du Québeclopine u

S,

lb kg

Concombre supe
Select
grosseur 72 É.U.

r Oignons jaunt
paquet de 2 Ibs 

ch. Québel:

îS,

Ch.
Laitue iceberg
grosseur 24, jgnfj ' 
E.U.

Zucchinis
>8., ir gg

CUISINES et CHARCUTERIE
Pains à salade,

paquet de 12, 
produit maison

Pastrami oeil de 
ronde Coorsh

Sauce à spaghetti 
à la viande maison

lb
Poulet chaud B.B.Q.

prêt à manger

tx en sus

Salade de choux 
crémeuse maison

$019
lb________

Poitrine de dinde 
fumée Maple Leaf
$gS8

$J49
"W lb

$Û90
«7 kg

Jambon Forêt 
Noire Tour Effeil

lb

' ' à l'ancienne 
Tour Effeil

*4” *i > 00
kg

Rôti de palette 
désossé

kg

lb *15ï
Texte prévaut 
en tout temps

il V 7^1 J»,

i ** JBBSS
HEURES D’OUVERTURE:

Lundi, mardi, mercredi 8h30 à 19h00
Jeudi, vendredi 8h30 à 21h00
Samedi 8h30 à 17h00 - Dimanche 8h30 à 17 h

iaint-Hyacin

774-5404
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/«WILFINE RADIO D’AUTO... ANTIVOL! TELECOULEUR 20
Am/fm 24
mémoires
Cassette

auto*
inversion
Façade
détachable

^Télécommande toutes fondions

inuterie automatique

A PARTIR DE

DEMARREUR A DISTANCE
V- Démarrez sans souci 
V-Confort et commodité

Musique Assurée 
VOUS AVEZ NOTRE PROTECTION

VIDEO VHS STEREO BALADEUR AM/FM/CASSETTETELEPHONE SANS FIL
I! HI-FI II

• EFFETS SPÉCIAUX - .
- ï "PARFAITS" . / T/
-•v- v •• Y:

v^ïélérommonde universelle 
* Conception ultro performante v3

SUPER
jassi

LIMITE 011 PAR CLIENT

YAMAHAVIDEO "VHS" HAUTE QUALITE MONITEUR 26" STEREO
CHAINE AUDIO (R-95). 
UNE EXCLUSIVITÉ 
STÉRÉO PLUS
% Récepteur 40 mémoires 90 watts
V Magnétocassetie double auto­

inversion
électeur laser à 5 disques 
1 Enceintes acoustiques 3 voies

AFFICHAGE A L'ECR 
: TRILINGUE"$4/W \kH

AFFICHAGE À L'ECR 
: "EN FRANÇAIS"

Intelligence orlifKielle 

Progrommalion sur 1 on 
Chargement centrol

A Réducteur de bruit DBX 
^Telecommonde universelle 
r Décodeur pour malentendant

CHAINE AUDIO "CINEMA MAISONCAMERA VIDEO "8MM MONITEUR 33" STEREO
mmm
DOilT PRO-lOGtC* A»,
runuuaavamtmu. 
nmsjuKi cnniAii to» 
rursuxi umi 11 » . • f f 1

yL Récepteur am/fm 'pro-logic' 
y Lecteur loser à 5 disques 
y Double cassette 
v 5 bout-parleurs indus 

A REMISE DU FABRICANT _

SONORITE
AMBIOPHONIQU

* ZOOM PE 10X 
SENSIBILITE DE 2 LU

Rima

Télécommonde mofitresse 
Bornes oudio/vidèo

Complélement outomoîique 
Tèlecommonde

«A VOTRE SERVICE »

2145, RUE STE-ANNE
SAINT-HYACINTHE
Voisin de la caisse populaire Bourg-Joli

0433

____r ■ ^ÊÊtEEÊ^-

:: ■ ■

.r. vv-•RSMkSï

■> C - - iv ‘

sélectionnésitemssur

PAYEZ ET

** ** A

>tssm-s

GoldStar

STÉRÉO

SONORITE
watts

STÉRÉO

VALEUR D!

fiflancfn’fr» ,o<t' o oncpiai or Ov, depr flf cfd- 
le* jt'Olov otv f"' d'Ilnf Ut\ modf'fv f 
((iltin ■»»"»•■ \On’ o jfl DO' i"f«l 
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CENTRE DE SERVICE
TECHNICIENS DIPLÔMES SUR PLACE 

Nous réparons toutes les marques de video TV. audio 
micro-ondes. Nintendo etc .

(SUR ENTRETIEN»
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Quatre municipalités ont adopté leur budget 1995
(RL) - Quatre municipalités ont profité de la première semaine 

de décembre pour adopter leur budget pour l’année 1995.

Laplupartdesautres 
municipalités procéde- 
rontàl’adoptiondeleur 
budget cette semaine 
ainsi que la semaine 
prochaine.

Baisse des taxes 
à Saint-Liboire

Le nouveau contrat 
pour les ordures et la 
fusion des deux muni­
cipalités auront des 
retombées positives 
sur les comptes de 
taxes de Saint-Liboire. 
Ainsi, la taxe pour les 
ordures baisse de 20 $ 
par logis, à 63 $. La taxe 
foncière demeure au 
même niveau, soit à 
0,65 $ du 100 S d'éva­
luation. Les autres 
taxes demeurent in­
changées, soit la taxe 
d’eau à 0,35 $ le mètre 
cube et celle pour l’en­
tretien des réseaux 
d’aqueduc et d’égout à 
115 $par logis.

Le budget 1995 
comprend des dépen­
ses totales de l’ordre 
de 1,2 million $, une 
baisse de près de 36 
000 $ sur l’an dernier, 
due surtout au regrou­
pement des deux mu­
nicipalités. Saint-Li­
boire prévoit l’an pro­
chain le forage d’un 
second puits pour son 
réseau d’aqueduc, pro­
jet qu’il a soumis au 
programme fédéral- 
provincial des travaux 
d’infrastructures.

s
IV
OO■OCO
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Pas de fluctuation 
à la
Paroisse Notre- 
Dame

Les contribuables 
de la Paroisse Notre- 
Dame ne subiront au­
cune hausse de taxes 
en 1995 puisque le taux 
global de la taxe fon­
cière demeure au 
même niveau, à 0,52 S 
du 100 S d’évaluation. 
De façon détaillée, la 
taxe foncière grimpe de 
4 cents pour se situer à 
0,46 $ du 100 $ d’éva­
luation, ce qui est 
compensé par une 
baisse de 4 cents de la 
taxe d’eau qui passe à 6 
cents.

Le budget 1995 
grimpe tout de même 
de 22%, avec des dépen­
ses totales de 424 110 
$. Cette hausse est 
surtout attribuable à la 
réfection du Chemin 
Bordeleau.

CE
UJ
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Aucun changement 
à la
Paroisse de Sainte- 
Rosalie

Les comptes de 
taxes à la Paroisse de 
Sainte-Rosalie demeu­
rent au même niveau 
que l’an dernier, au taux 
global de 0,71 $du 100

$ d’évaluation. Ce taux 
se répartit comme suit: 
35 cents pour la taxe 
foncière générale, 10 
cents pou r la Sûreté du 
Québec, 14 cents pour

les loisirs.
Le budget 1995 

comprend une baisse 
de 10 000 $ par rapport 
à celui de 1994, avec 
des dépenses totales de

lavoirieetl2centspour 845 000 $. Parmi les

projets importants, la 
municipalité prévoit 
342 803 $ pour la réfec­
tion du rang 2 entre la 
rivière Delorme et 
Saint-Simon et du rang 
des Érables. Une de­
mande seraacheminée 
au programme fédéral- 
provincial des travaux

d’infrastructures.

Budget en baisse 
à Saint-Simon

Iæ budget 1995 subit 
une baisse de 5%à Saint- 
Simon, qui s’explique 
par des coupures dans 
les dépenses et une 
réduction au niveau de

la voirie.
Les taxes sont à peu 

de chose près les 
mêmes qu’en 1994. I.a 
taxe foncière reste in­
changée, à 0,33 $ du 
100 $ d’évaluation, de 
même que celle pou r la 
voirie à 0,19$. La taxe 
pour la SQ grimpe de

0,098 $ à 0,1043 $ du 
100$ d’évaluation. Par 
contre, la taxe pour les 
égouts baisse de 0,175 
à 0.1663 $ alors que 
celle des ordures subit 
une baisse importante 
pour se situer à 80 $ par 
logement, une diminu­
tion de 26$.

Haut-parleur
central

s'installe près 
du télé'

V

1 299$
Haut-parleurs 

principaux
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Haut-parleur 
arrière 

ultra-mince 
Se fixe au mur 

comme un cadre

Lecteur cassette double 
Lecteur laser à 6 disques 

Récepteur AM/FM Dolby Pro-Logic 
Télécommandé. 175 watts total
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Cette chaîne stéréo Dolby surround pro-logic 
de ÛQ pioneer- crée des effets sonores sur

360 degrés
grâce aux haut-parleurs placés autour de vous, vous serez au coeur 

de l’action en visionnant vos films préférés

en plus du cinéma-maison, 
imaginez l’effet sonore d’une joute de hockey à la télé en 360°

Comme si vous étiez au
forum.

Imaginez les courses automobiles, les concerts, les galas, 
laginez les jeux vidéo sur 360°. Super Nintendo et Sega CD,

Pourquoi Gù PIONEGJ 
1) Parce que c’est une chaîne stéréo d’une
qualité sonore exceptionnelle.

Même à bas volume.
2) Parce qu’elle est simple à utiliser. Toute la famille en profitera. 
.3]Parce que c’est la meilleure valeur que vous puissiez trouve)

le conseil des experts 
c 'est pas plus cher
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1385, boul. Choquette (près du tunnel, face au CLSC) 773-7353
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L’autoroute 
Jean-Lesage fait 
une autre victime

(RL) - Une dame de Drummondville, Michèle Généreux-Lépine, 
âgée de 46 ans, est décédée tragiquement vendredi dernier le 9 dé­
cembre sur l’autoroute Jean-Lesage à la hauteur de la sortie 145

Selon les policiers, 
la victime qui circulait 
en direction de Mon­
tréal a perdu la maîtrise 
de son véhicule avant 
de heurter de plein 
fouet le garde-fou, du 
côté du conducteur.

Arrivés surles lieux.

les ambulanciers ont 
aussitôt demandé aux 
pompiers de Saint- 
Hyacinthed’intervenir 
avec leurs pinces de 
décarcération afin de 
dégager la victime. Ils 
ont ensuite tenté de la 
réanimer mais ce fut 
sans succès.

Au moment de l'ac­
cident. vers 20 h 40. la 
chaussée de l'auto­
route était enneigée et 
fort glissante.

C’est le quatrième 
vendredi consécutif 
qu'un accident mortel 
survient sur les routes 
de la région.

Christian Deslandes: 
le procès fixé 
au 17 mai

(RL) - L entreprise Services sanitaires Christian Deslandes de 
Roxton Pond et son propriétaire subiront leur procès le 17 mai
prochain au Palais c

Pas moins de 84 
chefs d’accusation pè­
sent contre eux à la 
suite d'une enquête 
fouillée du ministère de 
l’Environnement. 
Ceux-ci sont soupçon­
nés d'avoir enfoui illé-

justice de Granby.

gaiement des ordures 
ménagères dans des 
sites non autorisés par 
le ministère.

Trois sites ont été 
répertoriés: deux à 
Saint-Valérien. non loin 
du site d'enfouisse­

ment actuel, et un à 
Roxton Pond, au siège 
social même de l'entre­
prise. l>es faits repro­
chés s'échelonnent su r 
neuf mois, entre le 18 
juin 1992 et le 24 mars 
1993.

VOUS NE 
CONSERVEZ PAS 

CE PETIT COUPON

mage'ln

VOUS POURRIEZ ETRE 
TRÈS DÉÇU EN ALLANT CHEZ 

IMAGE’IN. VOUS PAIEREZ 20% DE 
PLUS QUE TOUS LES AUTRES QUI L’ONT FAIT! !!

sur le service 
de laminage et 
d'encadrement 

+ tableau 
à prix rég.
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Galeries St-Hyacinthe
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Sur la rue Richer

Les résidents demandent de nouveau 
à la Ville d’interdire le trafic lourd

Quatre mois après qu’ils aient remis une première pétition, les 
résidents de la rue Richer à Saint-Hyacinthe sont revenus devant les 
membres du conseil municipal leur dire que rien n’avait changé.

«Nous avons l'im­
pression que la pétition 
qui a été soumise l'été 
dernier a été ignorée, 
leur a signalé M. Jean- 
Paul Gagné. Aucune 
pancarte, indicat ion ou 
signalisation adéquate 
n’a été installée à ce jour 
et la situation continue 
de se détériorer de 
semaine en semaine.»

El Roger Lafrance
Les résidents de 

cette rue ont transmis 
au conseil pas moins 
de 35 lettres deman­
dant à la Ville de Saint- 
Hyacinthe d’intervenir. 
Elles regroupent la 
majorité des résidents 
de cette rue qui comp­
te 44 logis.

Depuis plusieurs 
mois, les camionneurs 
ont pris l’habitude de 
circuler sur cette artère 
qui permet de relier la 
route 116 à Sainte-Ro­
salie et l'aiitoroutejean- 
I-esage via le Chemin 
Giard. L’interdiction de 
circuler sur la rue 
Yamaska l’an dernier, 
en raison des risques

d eboulement, a incité 
les conducteurs de 
poids lourds à trouver 
un nouveau trajet.

Ije passage répété 
des camions cause 
plusieurs inconvé­
nients aux résidents de 
la rue Richer qui v oient 
diminuer leur qualité 
de vie. Ils s’inquiètent 
aussi pour la sécurité 
des enfants, surtout 
que beaucoup de con­
ducteurs ne font pas un 
arrêt complet à l’inter­
section des rues Saint- 
Maurice et Quintal.

«Nous avons une 
vidéo montrant deux 
enfants traversant la 
me à l’approche d’un 
camion, a déclaré M. 
Gilles Quintal aux 
membres du conseil. 
Un des enfants a telle 
ment eu peur qu’il a 
rebroussé chemin plu­
tôt que de traverser la 
me. Si vous ne bougez 
pas rapidement, nous 
n’aurons pas d’autre 
choix que de porter 
l’enregistrement à un 
poste de télévision de 
Montréal.»

Plus tard, le maire 
Claude Bernier a con­
fié au COURRIER que

h » #
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Depuis quelques mois, de nombreux camionneurs empruntent la rue 
Richer qui, par le Chemin Giard, leur permet de relier l'autoroute Jean- 
Lesage et la route 116, évitant ainsi de devoir traverser toute la ville de 
Saint-Hyacinthe. (Photo P.P.M.

COURS
EN MICRO-INFORMATIQUE/BUREAUTIQUE

HORAIRE DU 9 JANV. AU 4 FÉVRIER 1995
TITRE DURÉE COÛT HORAIRE

JOUR SOIR
•-INITIATION A L'INFORMATIQUE 6HRES 50S 95-01-14 95-01-09
- ENTRETIEN DE L'ÉOUIP. INFORMATIQUE 3HRES 40S FÉVRIER FÉVRIER
-DOS 6HRES 85S 95-01-28 95-01-13
-WINDOWS 3.1 6HRES 100S 95-01-21 et 26 95-01-11
-WORD PERFECT5.1 Base 6HRES 125$ 95-02-02 95-01-25

Intermédiaire 6HRES 125S FÉVRIER FÉVRIER
Avancé 6HRES 125S FÉVRIER FÉVRIER

-WORD PERFECT 6.0/DOS Base 6HRES 125S 95-01-12 95-01-12
Intermédiaire 6HRES 125S 95-01-19 FÉVRIER
Avancé 6HRES 125S FÉVRIER FÉVRIER

- WORD PERFECT 6.0a/WINDOWS Base 6HRES 125$ 95-01-10 95-01-10
Intet médiane 6HRES 125S 95-01-17 FÉVRIER
Avancé 6HRES 125S FÉVRIER FÉVRIER

-WORD 6.0/WIND0WS Base 6HRES 125$ 95-01-24 FÉVRIER
Intermédiaire 6HRES 125S 95-01-31 FÉVRIER
Avancé 6HRES 125S FÉVRIER FÉVRIER

-LOTUS 1-2-3 2.4/DOS Base 6HRES 125$ FÉVRIER 95-01-27
Intermédiaire 6HRES 125S FÉVRIER FÉVRIER
Avancé 6HRES 125S FÉVRIER FÉVRIER

-LOTUS 1-2-3 5.0,WINDOWS Base 6HRES 125$ 95-01-09 95-01-24
Intermédiaire 6HRES 125S FÉVRIER 95-01-26
Avancé 6HRES 125S FÉVRIER FÉVRIER

- EXCEL 5.0/WIND0WS Base 6HRES 125$ 95-01-11 95-01-23
Intermédiaire 6HRES 125$ 95-02-04 FÉVRIER
Avancé 6HRES 125$ FEVRIER FÉVRIER

Chaque groupe sera composé de 10 personnes maximum.

*Le cours d'initiation à l'informatique pourra compter jusqu'à 20 pers. ma*.
L’horaire des cours est le suivant : Jour de 9 h à 16 h Soir de 19 h a 22 h
Pour information et inscription, veuillez communiquer avec Chantal Fontaine au 773-0004

Centre de Formation Pixel n
cr

470. Hôtel-Dieu, Saint-Hyacinthe (Québec) J2S 5J5
O
r-
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la Ville avait enlevé les 
panneaux interdisant la 
circulation lourde sur 
la nie Yainaska. pen­
sant que les camion­
neurs reviendraient sur 
cette artère. Malheu­
reusement. il n'en fut 
rien.

Il a plutôt rappelé 
que la Ville s'apprêtait 
à se doter d'un réseau 
spécifique pour le tra­
fic lourd, de concert 
avec le ministère des 
Transports. Ce réseau 
devait être fin prêt pour 
janvier 1995 mais le 
ministère vient de re­
porter le tout au 30 juin 
1995.

«On croyait pouvoir 
finaliser ce dossier-là 
rapidement mais avec 
le report de l’échéance, 
n ou s d e vr o ns pr o bab le

ment faire quelque 
chose d’ici là. Nous al­
lons d’ailleurs en dis­

cuter ce soir (lundi) en 
plénière», a confié le 
magistrat.

Info Majac et Info Info
Agents autorisés de Fortune 1000

vous offrent 
Le Superlatif 

l'ordinateur comptable par excellence 
Un 486
• 4 meg de mémoire vive
• Disque dur de 330 meg
• Écran SVGA .28 couleur
• DOS

2 222$ + taxes

Incluant deux modules de Fortune 1000 
Téls: 774-4157 et 796-2175

P.S.: Le Superlatif peut être utilisé à d'autres fins.

Valide jusqu'au 23 décembre '94. 
Quantité limitée.

Faites vite.

i
I

Visez juste réservez tôt pour Noël
Visez ANIPRO

Aquarium
20 gallons tout équipé
Plusieurs autre modèles 
à des super bas prix

à partir de

89

29

99$

99$

L * f In nt l
----------------- -r-

___________________

RABAIS DE

: ■

*

perruches,out — ~ fW
équipé m Autre modèles

Plusieurs spèciêu* en mjQjsin

‘
# #

BEBE iguanne
rog. 44.99$

Cage pour hamsters 11 Mâle Canari
toute équipée • )AdflS H 9aranl' chanteur 

% rég. 39M‘ £ 11 ipaI"rde99$
Tournesol noir
Grains oiseaux sauvages 18 kg 
Litière pour chat 18 kg

12**

11w
JMS

44

NUTRIENCE 18kg chat, chien 
chat 5005 de rabais

r
fi

Pinsons
mandarin

099$

—

1 Rite,

N'oubliez pas noire vasle choix de chiot 
en magasin pour Noël. Golden Retriever, Labrador 
blond, Shit-zu, Pug carlin, Labrador noir, Cahiche, 

Chiwawa, Snauzer nain, boxer, Kotweiller.
MISE DE COTÉ - CERTIFICAT CADEAUX DISPONIBLE

Spéciaux jusqu'à épuisement de la marchandise

Boutique d'Animaux Chenil

ENR. *r*«o

400, ave Saint-Simon, Saint-Hyacinthe



• M

l r

'^0 "

r.M't

Y’VM

i •

> / ,>• i
♦

r . . ■-

vfc*»*«<«♦

• r*

i*«S5

Lalonde Sports, SAQ 
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Futon 5M d épaiseur
base en pin

Variétés St-Hyacinthe inc.
17420, CENTRALE (Secteur St "Joseph) Quantités limitées 

St-Hyacinthe 774-1878 pet^Srer

çÇjahries
ST-HYACINTHE

Zellers, IGA, Hart, Jean Coutu, André 
BanqBe Royale et plus de 70 boutiques

Coupons de participation disponibles 
au Royaume du Père Noël

LE CHOIX DES FETES
£*> aux

Galeries St-Hyacinthe
La Société Philharmonique 

de Saint-Hyacinthe

««SW,,

• Plus de 40 musiciens de la Société Philharmonique 
de Saint-Hyacinthe joueront les plus beaux airs 
du temps des Fêtes.

Venez rencontrer Se 
dans son magnifique royaume

Horaire du Père Noël:
Lundi au vendredi: 14h-16h30-19hà20h30 
Samedi (incluant le 24 déc.): 10h-12h-13hà16h30

Concours: “Je parle au Père Noël”
en collaboration ri fjfjfW
avec sfÆP ÇxJdbnes IVV//IfP' ^ST-HYACINTHE C0GEC0

- 10 enfants entre 2 et 12 ans seront appelés sur les 
ondes de Cogéco câble 11 chaque semaine

- parmi les coupons reçus au Royaume du Père Noël 
mardi 17 h 30 à 18 h

Émissions: le 29 nov. - 6 déc. - 13 déc. - 20 déc.
- 10 gagnants par semaine d’une surprise chez Zellers
- 1 gagnant(e) d’un jeu Nintendo le 20 déc. commandite 

de Zellers

Collège Antoine-Girouard

I

Les portes ouver­
tes du Collège An­
toine-Girouard ont 
fait de joyeux ga­
gnants. Quatre jeu­
nes ont mérité des 
prix lors d’un tirage 
auquel partici­
paient pas moins de 
1 000 visiteurs.

Les participants du 
local de mathémati­
ques devaient estimer 
le nombre de pois con­
tenu dans un récipient 
de verre. Olivier Paul- 
Saint-Germain et Ma­
thieu Benoit ont eu 
bon oeil et ont reçu un 
certificat-cadeau, gra­
cieuseté de la Librai­
rie Daigneault.

Les étudiants 
étaient aussi invités à 
participer à un con­
cours de français où 
chacun tentait sa 
chance en complétant 
une dictée trouée, 
préparée par Gérard 
Larrivée, professeur 
de français en pre­
mière secondaire. Les 
gagnants, Alain Beau­
doin et Minh Luu ont 
mérité un diction­
naire. Félicitations 
aux gagnants!

Micheline Bienvenue-Hinse, coordonnatrice à la 
vie scolaire, a eu l’agréable responsabilité de 
remettre les prix aux gagnants. Sur la photo, elle 
pose en compagnie de Alain Beaudoin, Mathieu 
Benoit, Olivier Paul-Saint-Germain et Minh Luu.

Plate-forme
39” 54” 60"

A PARTIR 
DE

m m m m

Matelas Super chiro de 510 ressorts 
20 ans garantie

39" matelas..... 110$
ensemble........ 165$
54 matelas......135$

Matelas mousse

ensemble....... 200$
Queen matelas. .170$ 
ensemble....... 250$

39** / 4"38$

CHAISE
SUR
BILLES

Les heureux gagnants 
des portes ouvertes
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VOUS SOUHAITE DE JOYEUSES FÊTES

Place du Quartier, 5810, boul. Laurier, Saint-Hyacinthe

0/ COTON OUATÉ NAF NAF

sur le prix courant
de rabais

de rabais sur le prix courant

JEANS assortis 
pour enfants

CHANDAILS &
CHEMISES
pour hommes

CHANDAILS 
pour femmes sans manches

CHEMISES

BLOUSES &
CHANDAILS
pour femmes

JEANS ASSORTIS
pour hommes
& femmes

(bodysuit)
MAILLOTS

JEANS 
ROBERTO 
pour femmes

1099$

LAURIER

Place du Quartier 
5810, boul. Laurier 
Saint-Hyacinthe

TOUTE VENTE FINALE
HEURES D'OUVERTURE 

JUSQU’AU 24 DÉCEMBRE

f DE RABAIS 
0 sur toute la marchandise 

de marque populaire à 
prix courant

87
 4

3
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SAINT-H YACINTHE

Pour vos achats de Noël 
voyez Vambiance, le choix, et la qualité 

au centre-ville de Saint-Hyacinthe

Tours de carriole
Centre-ville
illuminé

Animation
Stationnement
gratuit
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Retrouvailles après 19 ans...

Pour Hélène, ce fut facile de 
retrouver sa mère naturelle

Le dimanche 4 décembre, c’était un grand jour dans un salon de 
l’Auberge des Seigneurs, à Saint-Hyacinthe. La mère naturelle et la 
mère adoptive célébraient pour la première fois, en familles, la 
«Fête d’Hélène».

C'était ses vingt ans! 
Pour Hélène, ce fut 
facile de retrouver sa 
mère naturelle.

À l’été 1993, Hélène, 
alors âgée de 18 ans, 
décide d’entreprendre 
les démarches pour 
retrouver sa mère na­
turelle; elle y est forte­
ment encouragée par 
sa mère adoptive.

«Je trouve qu’il 
manquait un morceau 
de vérité dans la vie 
d’Hélène, comme un 
chagrin enfoui, un sen­
timent d’avo ir été aban­
donnée par sa mère...» 
nous partage Marie- 
Francine, mère adop­
tive.

Les démarches aux 
services sociaux sont 
simples et on leur ex­
plique qu elle ne retrou­
vera sa mère naturelle 
que si celle-ci en a 
manifesté le désir et a 
laissé des coordonnées 
récentes. Sinon, on lui 
donnera seulement le 
dossier médical et 
quelques renseigne­

ments tout en préser­
vant l'anonymat de la 
mère.

Octobre 1993, sur­
prise! Une travailleuse 
sociale téléphone: 
«Oui, la mère d’Hélène 
veut la rencontrer; elle 
s’appelle Lucie.»

Puis, auront lieu 
dans les mois suivants 
plusieurs rencontres 
avec la travailleuse 
sociale et Lucie, puis, 
Hélène pour les prépa­
rer séparément aux 
retrouvailles.

Décembre 1993, 
quelques jours avant 
Noël, Hélène rencon­
tre Lucie.

0

Ecoutons Lucie;
«J’ai eu honte pen­

dant 19 ans; mainte­
nant, c'est fini. J’ai tel­
lement pensé à elle. À 
chaque mois de décem­
bre. c'était pire; c’est sa 
fête et je me deman­
dais: Est-elle heureuse? 
Est-elle en santé? 
Qu’est-cequ’elleal'air?

«Mon mari, Richard, 
m’a complètement

Merci 
à tous nos 

cCients

Joyeux
<Hpët

Josée Bérubé

RUPERT
Canon

760 BOUL. CASAVANT 0. 
SAINT-HYACINTHE 

TEL.: 514 7 773 7 7777

UN
NOUVEAU 
DÉFI !

M. Pierre Boislard 
Porte Parole Officiel

Être écoutant (e) à 
Tel-Aide St-Hyacinthe

M. Pierre Boislard vous invite 
à vous joindre à Tel-Aide
Période de recrutement 

jusqu'au 16 déc. '94
Pour informations ou 
inscriptions contactez

Le Centre de Bénévolat de 
St-Hyacinthe 773-4966

soutenue dans ces 
démarches, et je l’en 
remercie, car c’est exi­
geant. Mais, je suis tel­
lement heureuse main­
tenant. Mes gars ont 
très bien accueilli le fait 
d’avoir une grande 
soeur et je suis fière de 
ma grande fille.»

En 1994, une série 
de rencontres émou­
vantes. une belle his­
toire d’amour... Lucie 
présente Hélène à son 
père qui ignorait quelle

avait été fille-mère; 
grand-papa accueille 
avec émotion cette 
nouvelle petite-fille. 
Lucie rentre même en 
contact avec le père 
biologique et Hélène le 
rencontre aussi. Début 
1994, la travailleuse 
sociale reste présente 
et s’informe comment 
tout se passe.

«La société a chan­
gé, les coeurs se lais­
sent plus libres d ’aimer, 
fait remarquer Marie- 
Francine. Aujourd’hui, 
Hélène fête ses 20 ans 
avec ses deux mères. 
Quel bonheur!»

«La fête d’Hélène» a permis la rencontre des deux familles. Première 
rangée, de gauche à droite, Janel Marcotte-Bienvenue (frère adoptif), 
Marie-Francine Bienvenue (mère adoptive), Lucie Leclair (mère natu­
relle); deuxième rangée, Gabriel Guillet (père adoptif), Michel Leclair 
(frère naturel), Hélène Guillet-Bienvenue qui fête ses vingt ans, Francis 
Leclair (frère naturel) et Richard Leclair (mari de Lucie).
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Célébrations du Pardon

Horaire pour Noël
Paroisses de Saint-Hyacinthe

18 déc. 19 déc. 20 déc. 21 déc. 22 déc.

Assomption 14:00 19:15
Cathédrale 15:15
Christ-Roi 19:15
N.D. du Rosaire 14:00
N.D. St-Sacr. 19:00 15:00

19:00
Précieux-Sang 14:00 19:15
Sacré-Coeur 15:00 19:15 19:15
SteEugénie 19:30 21:00
St-Joseph 14:00 19:30

h

?r»/cv "
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Paroisses environnantes

18 déc. 19 déc. 20 déc. 21 déc. 22 déc.

\jh Présentation 19:30
St-André d’Acton 19:30 16:00
St-Charles 14:30
St-Damase 19:30 19:30
St-Denis 19:30
St-Dominique 19:30
St-Ephrem d’Upton 19:30
St-Hutfues 14:30
St-Jude 14:00 20:00
St-Liboire 20:00
St-Marcel 19:30
Ste-Monique 19:30
St-Nazaire 14:00
St-Pie 14:00 21:20
Ste-Rosalie 19:30 19:30
St-Thomas d’Aquin 19:00
St-Simon 19:30 20:00
St-Théodore d’Acton 19:30
St-Valérien 19:30

Une générosité remarquable de la part 
des employés de la CIBC

Les employés de la CIBC (Banque canadienne impériale de commerce) de tout le territoire 
Richelieu-Yamaska ont souscrit un montant de 3122$ à la campagne Centraide 1994. Ils «ont 
mis du coeur en plus»... et par le fait même ils ont «donné un coup de main au destin». Sur la photo 
on reconnaît, de gauche à droite, Mme Gabrielle Perron, de Centraide, adjointe au directeur 
général; M. Normand Deslauriers, coprésident de la division Saint-Hyacinthe pour la campagne 
Centraide 1994; MM. Alain Desrochers, directeur, Centre de service aux entreprises et André 
Dupuis, directeur, succursale de la rue Girouard, de la CIBC. (Photo P.P.M.)

Opération Joyeux Noël
Le Comité de prévention du crime de Saint-Hyacinthe tiendra sa activité seront identi- 

demière activité de l’année 1994 les 15 et 16 décembre prochain, fiés avec une carte
d’identité de l’orga-

En collaboration 
avec le Service de la

Ivesobjectifs de cette 
activité vouée à la pré­

au domicile. nisme Comité de pré-

sécurité publique, des vention de la criminali- 
bénévoles se déplace- té sont de sensibiliser

I^s bénévoles qui vention de Saint-Hya- 
participeront à celte cinthe.

ront dans plusieurs 
stationnements où il y 
aurauneconcentration 
de véhicules automobi­
les stationnés.

les propriétaires sur la 
prévention face à diffé­
rents types de crimes: 
les vols de véhicules, 
dans les véhicules ou

Des meubles de qualité à des prix en fête!
Frigidaire

a

Venez voir 
en magasin 

nos
causeuses 

et les
merveilleux
SOFA-LITS

/ -

U M ■

CHAISES A BILLES

inclinables et pivotantes avec tabouret

SPÉCIAL NOËL

w*r?.r?7«r5rncrr\ NOUVEAU

PERDEZ JUSQU’A 10 
LIVRES EN 3 JOURS

tll»!

l*r'

supplcme
Avec le plan 

ementaire au regim^Ça travaille!

Tout naturel!
Pour plus d*infonnu(ions 1-800-361-4720

DisjHtnihlc chez:

MARCHÉ DE SANTÉ NATURISTE
1772, Des Cascades Ouest 
Saint-Hyacinthe 773-4243

Pierrette Rochefort

Merci 

à tous nos 
clients

Joyeux 
temps des 

J7êtes

"* .....

Canon
760 BOUL CASAVANT 0. 

SAINT-HYACINTHE 
TÉL.: 514 / 773 / 7777 r*

O
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MEUBLES B.M
18325 ST-LOUIS, SAINT-HYACINTHE

774-4888 SECTEUR
SAINT-JOSEPH 778-1206

• Mobilier de chambre 
•Bibliothèques 
•Armoires
• Tables de salon 
•Chaisessur billes
• Pupitres
• Meubles pour ordinateur .
• Vanités 5

J
. ' .V/.
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Vous êtes en situation 
de recherche, en situation 

de crise?

Vous vivez beaucoup de 
solitude et le temps des fêles 

est une période difficile 
à passer?

Je suis là pour vous accompagner 
• Psychothérapie 

• Consultations individuelles
Pierrette Girouard, Pséd.

271(), rue Bachand, bur. 102
Saint-Hyacinthe 778-3599
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VISITEZ LE ROYAUME DU PÈRE NOËL
Le photographe du Père Noël sera sur place... profitez-en !

Samedi 10 décembre :
Du 11 au 24 décembre
Dimanche :
Lundi, mardi, mercredi : 
Jeudi, vendredi : 
Samedi :

10h à 16h

13h à 16h 
13hà 16h30 
13h à 20h 
10h à 16h

LA HALTE-GARDERIE
POUR LE BONHEUR DES ENFANTS... 
ET DES PARENTS !
Un service offert gratuitement.*

Samedi 10 décembre : 
Du 11 au 24 décembre 
Dimanche :
Lundi au vendredi : 
Samedi :
Du 26 au 31 décembre
Lundi, mardi, mercredi : 
Jeudi, vendredi : 
Samedi :

10h à 16h

13h à 16h 
13h à 20h 
10h à 16h

13h à 16h30 
13h à 20h 
10h à 16h

*Maximum 2 heures par enfant.
Pour les enfants de 3 ans et plus.

UNE BALADE À BORD 
DU PUT TRAIN DES FÊTES..
C'EST TELLEMENT AMUSANT !
La gare est face à Métro.
Voir horaire sur la Promenade.

SOUHAITEZ JOYEUX NOËL 
À CEUX QUE VOUS AIMEZ !
Offrez-leur des certificats-cadeaux !
Ils sont disponibles en coupures
de 5 $, 10 S et 20 $ au stand d’information 
ou au bureau de l'administration.

3

J

N\ov\\emcv\
SI PRÈS DE VOUS !

boul. Laurier, Beloeil
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Le cadeau
pour échanger

apres Noël
r _ J

Offrez à un être cher un cadeau qui le fera jaser toute l'année : le LibertiMIJde Bell Mobilité.
C'est le téléphone cellulaire portatif le moins cher sur le marché, En plus d'économiser 5% 

parce que vous le payez en un seul versement (339,95 S, cellulaire et service de 18 mois compris)* Bell Mobilité 

vous offre gratuitement 30 appels à la maison** chaque mois pendant un an, peu importe 

leur durée. Un cadeau qui vous donnera la chance d'échanger ensemble encore plus souvent.

Bell Mobilité
Enfin libre

Informez-vous en composant le 1 8()0 43-Liberti ou passez chez l'agent le plus près de chez vous.

Tl.in I ilierti île IH mois seulement Sous lesereede l'approbation de i ledit, laves, liais d'mtcruihain, liais dahonnes itinerants et options additionnelles en sus. \p|*els locaux au tant de use/mui 
I tais annuels d'accès au rese.ui en sus apies le il décembre 1 *»*»4 I appareil |>eut ditléier du modèle* illustre lusqu'a épuiseme nt des slot ks Ne peut être lumelee a aucune autre oltre.

I hspomhlc i lie/ les agents partieipantc. •• \ppels locaux seulement

Ç) Distribution 
Consommateurs

Info-Comm 
Agent autorisé

1760, rue St-Antoine, St-I Ivacinthe (Québec)
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Saint-Liboire: tout est 
prêt pour les élections

(RL) - Depuis le 9 décembre dernier, les mises en candidature 
sont ouvertes pour les prochaines élections municipales à Saint- 
Liboire.

En effet, le regrou­
pement des deux mu­
nicipalités survenu en 
août force maintenant 
la tenue dune élection 
pour élire le premier 
conseil de la nouvelle 
municipalité.

Présentement, un 
conseil provisoire ré­
unit les membres des 
deux conseils précé­
dents, soit 14 élus. \jtt 
prochain conseil rédui­
ra ce nombre à six 
conseillerset un maire.

Selon Mme Denise 
Breton, secrétaire-tré- 
sorière de cette muni­

cipalité, la période de 
mise en candidature 
s’étendra jusqu’au 13 
janvier prochain. S’il y 
a élection, celle-ci aura 
lieu le dimanche 5 fé­
vrier prochain alors 
que le vote par antici­
pation est prévu le 
dimanche 29 janvier.

I-a fusion des deux 
municipalités aura des 
retombées positives 
sur les finances muni­
cipales, puisque le 
budget 1995 sera moin­
dre que celui de cette 
année (voir autre texte 
sur les budgets muni­

cipaux).
En fait, la fusion 

entraînera en 1995 des 
réductions de dépen­
ses de l’ordre de 20 
500 $, soit 17 000 $ pour 
la législation (salaires 
des élus, congrès, etc) 
et 3 500 $ en frais admi­
nistratifs (fournitures 
de bureau, etc).

C’est aussi sans 
compter que le gouver­
nement du Québec 
versera une aide finan­
cière de 52 018 $, grâce 
à son programme des­
tiné à inciter les regrou­
pements municipaux.

Les pompiers 
se joignent 
à la Guignolée 
maskoutaine

(RL) - Les pompiers à temps partiel de Saint-Hyacinthe se sont 
donné comme objectif de distribuer 100 paniers de Noël pour les 
familles défavorisées.

Sous la présidence 
d’honneur de M. Be­
noit Chartier, vice-pré­
sident de
DBC Communications, 
la campagne des pom­
piers se fait de concert 
avec les au très organis­
mes paroissiaux qui se 
sont réunis au sein du 
comité organisateur de 
la guignolée maskou­
taine.

«C’est en fait deux 
campagnes en une, de 
signaler M. Martin 
Ixiforce. responsable 
de cette activité chez 
les pompiers, bien que 
la boîte vocale et la liste 
des personnes aidées 
soient centralisées. l>es

pompiers s’occuperont 
surtout des familles 
nombreuses, notam­
ment celles qui comp­
tent plusieurs nourris­
sons.»»

\jtds pompiers instal­
leront dans différentes 
entreprises et les mar­
chés d’alimentation 
IGA de Saint-Hyacinthe 
des boîtes dans lesquel­
les les gens pourront 
déposer leurs vic­
tuailles. De plus, ils 
solliciteront les entre­
prises de Saint-Hyacin­
the afin de recueillir des 
commandites qui ser­
viront ensuite à com­
pléter les paniers de 
Noël, notamment pour

l’achat de la nourriture 
pour bébés et pour des 
couches par exemple.

Ije président d’hon­
neur de la campagne 
des pompiers, M. Be­
noit Chartier, a confié 
avoir accepté ce rôle 
avec grande joie et 
simplicité.

«On sait que pour 
certaines familles 
démunies, Noël se vit 
avec difficulté et dans 
la solitude, a-t-il préci­
sé. Je pense qu’il est 
important que les en­
treprises participent à 
la collecte de denrées 
en permettant à leurs 
employés de pouvoir 
faire un don.»

a»*'

J Zi U
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Dans l’ordre habituel: Martin Laforce, responsable chez les pompiers; 
Mance Lasnier, du CLSC Les Maskoutains; Benoit Chartier, président 
d’honneur; Dany Benoît, des marchés d’alimentation IGA; André Richer, 
des Pharmacies Jean Coutu; et Jacques Berthiaume, président du 
comité organisateur de la guignolée maskoutaine. (Photo P.P.M.)
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Les certificats-cadeaux 
du Centre Fascination...

...pour être certain de faire plaisir !
Forfait balnéothérapie - massage détente - journée beauté

775, Laframboise (près de l’Hôtel de ville) St-Hvacinthe
' Tél.: 773-6882 ‘
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1- À l’achat d’une paire de lunettes 
(monture et lentilles)

2- Obtenez une 2e paire gratuitement
3- Une paire de verres de contact* 

port prolongé ou quotidien sans 
frais supplémentaires (*clairs, 
souples, sphériques)

L’offre est applicable à une deuxième
personne

LUNETTERIE FARHAT
620 Casavant Ouest (Place Casavant), Saint-Hyacinthe 774-3900

0210241
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RAYMOND, CIJABOT, 
MARTIN, PARE

LA FORCE DU CONSEIL

Devant quelque 260 personnes

Jean-Luc Mongrain compare le dirigeant et le leader

i

#. *

Les quelque 260 personnes qui ont répondu à l’invitation de 
la Chambre de commerce ont sans doute été tiraillées un brin 
à l’issue de la conférence de Jean-Luc Mongrain. L’animateur 
vedette du réseau TVA a comparé tout au long de son interven­
tion, parsemée d’anecdotes personnelles, qui ont évidemment 
suscité quelques réactions, un leader et un dirigeant. Pas 
nécessairement évident, puisque c’est une question de percep­
tions.

«Qui sont les leaders? Nous 
avons tendance à croire que le 
leader est en avant et ça nous 
disculpe. Mais ce n’est pas évi­
dent pour autant que vous soyez 
des leaders, parce que c’est dans 
l’humilité qu’un leader trouve son 
terreau», a déclaré M. Mongrain.
■ Jean-Marie Fontaine

Celui-ci a décrit le profil d’un 
leader et d’un dirigeant. «Le lea­
der n’est pas celui qui ouvre le 
chemin, mais celui qui saisit le 
vrai sens du service et de l’enga­
gement. Un dirigeant se voit ac­
corder une responsabilité par 
mandat, mais il n’est pas néces- 
sairementun leader puisque ceux 
qui veulent produire une image 
tiennent habituellement à la con­
server. Combien de gens chez 
qui on perçoit du leadership, n’in­
carnent pas la capacité de conta­
miner le milieu dans l’atteinte des 
objectifs?»

M. M ongrain a par la suite parlé 
de son père, qui a essayé de lui 
inculquer des notions de travail 
de construction alors qu’il était 
adolescent. «Est-ce qu’on fait 
confiance lorsqu ’on est dirigeant? 
Un dirigeant donne-t-il des oppor­
tunités? Un leader propose des 
outils. Monpère étaitun dirigeant, 
mais il ne détenait peut-être pas 
les meilleures qualités d’un lea­

der. J’aurais aimé avoir l’opportu­
nité d ’apprendre et de me sentir 
un des artisans de cette réali­
sation. Le leader est celui qui 
rend le terrain propice à l’émer­
gence des talents, avec une 
multitude d’avenues à explo­
rer dans une réalisation. Nous 
poussons le leader sur la pre­
mière ligne le jour où nous ne 
croyons plus que nous som­
mes les artisans d’un succès. 
C’est là que nous montons une 
élite. Faites attention, confon­
dre un leader et un dirigeant 
c’est volontairement se rendre 
serville. Un dirigeant n’a pas 
un seuil de tolérance et il n’est 
pas à l’écoute des intervenants 
au projet».

Dans son verbe coutumier, 
Jean-Luc Mongrain a poursui­
vi en ces termes: «Sommes- 
nous un exemple pour la jeu­
nesse? Ils ont raison de se 
chercher, parce que les gens 
de ma génération, les 35 à 54 
ans, nous nous sommes fait 
une place au soleil et nous . 
n’avons pas un bulletin éloquent à 
léguer. Pas convaincu que nous 
soyons très inspirants pour la 
jeune génération. \j& société est 
en crise de valeurs, ce n’est pas 
une théorie simple, mais je pense 
que notre génération a créé un 
vide et nous exerçons une pres­

sion sur les jeunes. Quand nous 
abdiquons au profit de notre plai­
sir et que nous crions à nos droits 
et nos libertés, nous sommes en 
réaction à une autre mode, car 
nous ne sommes pas là. Sommes- 
nous une référence? Nous n’avons 
pas de leaders sociaux».

Par la suite, le conférencier 
invité a avoué qu’il avait épousé la

philosophie des dirigeants lors­
qu’il était adolescent. «Le leaders­
hip n’a rien à voir avec le pouvoir 
qui s’exerce à travers les éche­
lons. Quand ma famille s’est ins­
tallée à Chambly, mon père m’a 
prévenu que le match ne serait 
pas facile. J’étais prêt à faire des 
concessions avec ma boîte à sa­
von pour me gagner des amis. J’ai

Me Gilles Charpentier, président de la Chambre de commerce de Saint- 
Hyacinthe, a accueilli Jean-Luc Mongrain, populaire animateur au réseau 
TVA et Gary Daigneault, producteur de spectacles à Saint-Hyacinthe, les 
deux conférenciers invités du dernier colloque de l’année 1994. (Photo 
P.P.M.)

cédé à une méthode des diri­
geants. On mesure ce que les 
gens sont par ce qu’ils ont. Lors­
qu’on est un dirigeant on subven­
tionne et rarement on fait appel à 
l’initiative. On maintient ainsi les 
gens dans une certaine dépen­
dance. I.e dirigeant tente toujours 
de s'associer aux gens qui le 
maintiendront en poste.

«l.e leader se présente en 
plaidant l'ignorance, alors que 
le chiant personnage tient à se 
manifester. L’être humain, dès 
sa naissance, établit une com­
munication et il est déjà en si­
tuation de leadership, mais il 
ne faut pas s’illusionner bien 
que nous soyons potentielle­
ment des leaders. I.e pouvoir 
est une arme terrible et il n’y a 
que dans une remise en ques­
tion continuelle qu’on peut 
entretenir le leadership. Un lea­
der se soucie continuellement 
desclientèles», a soutenu Jean- 
Luc Mongrain.

Une question de percep­
tions qui, avouez-le, ne sont 
pas nécessairement faciles à 
départager. Même s’ils fuient 
les feux de la rampe, que les 
vrais leaders se manifestent, 
car selon le conférencier, ce 
sont de vieux’ sages que les 
gens n'hésitent pas à consul­
ter!

Maison des arts et de la culture

« Inconcevable qu’une ville 
aussi riche ne dispose pas 
d’une telle infrastructure

(J.-M.F.) -Producteur de spectacles depuis trois ans, Gary 
Daigneault, qui est à la tête des Productions LGD, une petite 
PME, a fait entendre sa voix dans le débat qui a libre cours en 
sol maskoutain depuis déjà quelques lunes aux membres de la 
Chambre de commerce. Évidemment, l’animateur/nouvel- 
liste/producteurest très favorable à l’implantation d’une Maison 
des arts, de la culture et des communications.

La Caisse parraine 
des activités parascolaires

Mme Lauraine Bertrand, directrice de l'École Lafontaine, reçoit un 
montant de 1 083,80$ de M. Jean J. Roy, directeur général par 
intérim de la Caisse populaire de Saint-Hyacinthe. La Caisse 
participe une fois de plus cette année à la réalisation d’activités 
parapédagogiques pour les élèves de cette école. Cette aide 
financière permettra aux jeunes de la maternelle ainsi que de la 
classe de développement, formée de jeunes éprouvant des difficul­
tés langagières et/ou motrices, de bénéficier de cours de sensibi­
lisation en milieu aquatique. Par cette contribution, la Caisse 
poursuit son engagement auprès des jeunes en permettant à ces 
jeunes de vivre des expériences rattachées non seulement au côté 
pédagogique des apprentissages, mais aussi au côté pratique de 
la vie courante. (Photo Caisse pop de Saint-Hyacinthe)

«Pourquoi une salle de specta­
cles? Parce qu’il est inconcevable 
qu’une Ville aussi riche en his­
toire ne dispose pas d’une telle in­
frastructure. Mon souhait est que 
ce dossier devienne économique 
et non pas politique», a fait valoir 
d’entrée de jeu M. Daigneault.

Celui-ci a raconté avoir effec­
tué une petite enquête maison 
afin de mieux connaître l’impact 
direct sur la communauté mas- 
koutaine. «J’ai fait une recherche 
à Drummondville, à Granby et à 
Montréal. Il s’est avéré que le 
tiers des 400 détenteurs d’abon­
nements à Drummondville pro­
viennent de larégion et qu’un peu 
moins du tiers des 400 abonnés à 
Granby sont également des gens 
de chez nous. 11 est cependant 
plus difficile de savoir combien 
les salles montréalaises de spec­
tacles drainent de nos conci­
toyens, mais il est bien évident 
qu’ils sont plusieurs. Pourquoi

n’offrirait-onpasànosconcitoyens 
des artistes de renom de la chan­
son et de l’humour, qui, faute de 
places, ne peuvent se produire?», 
questionne le principal intéressé.

Celui-ci a une vision élargie du 
projet. «Ce qui m'intéresse, c’est 
u ne salle de spectacles, d o tée d’u n 
minimum de 900 sièges, le chiffre 
magique, une Maison des arts et 
de la culture et une Maison des 
communications, inspirée de 
Granby, sous un même toit. Une 
autre question surgit: Les coûts, 
a-t-on les moyens? Les études 
démontrent qu’il en coûterait dix 
millions $ minimum pour les in­
frastructures et les frais d’opéra­
tion oscilleraient de 300 000$ à 
400 000$. Le site privilégié pour 
l’implantation d’une telle salle est 
le centre-ville, car il en va de la 
survie même de notre magnifique 
centre-ville. Idéalement, cette salle 
devrait être en opération en 1996, 
même si M. le maire souhaite son

Gary Daigneault
inauguration en 1998dans le cadre 
des Fêtes du 250e».

I^e promoteur a loué le travail 
accompli par Jean-Guy Isabelle, 
dans les années 1960. également 
promoteur de spectacles et il a 
laissé entendre que l'entreprise 
privée aurait un rôle à jouer. «Il y 
a des moments faciles et plus dif­
ficiles dans la vie d’un promoteur 
et le souhait de M. libelle était de 
mettre Saint-Hyacinthe sur la 
‘map’. C’est à nous de se regrou­
per pour avoir notre place au so­
leil. Les Productions LGD sont là 
pour demeurer le plus longtemps 
possible. Je suis fier que des gens 
de chez nous aient confiance. Si 
jamais, le ministère des Affaires 
culturelles dit non au projet, ce 
sera à l'entreprise privée de le 
mener à terme. Un homme d’af­
faires m’apersonnellement appro­
ché et j'ai entrepris une démar­
che auprès d’une tierce personne 
pour sa réalisation au plus tard en 
1998.1.a solution idéale est que le 
gouvernement aille de l’avant 
dans ce projet, que la Fondation 
comble le manque à gagner et 
que l’administration de la salle 
relève de l’entreprise privée», a 
conclu Gary Daigneault.
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Un engouement pour les pétroles verts

Sonic triple ses stations d’éthanol carburant
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La division pétrolière de la Coopérative fédérée du Québec s’était 
donnée une période de six mois pour connaître la réaction des con­
sommateurs à l’essence éthanol, lors du lancement de ce nouveau 
produit en septembre dernier. Moins de trois mois plus tard, Sonic 
a plus que triplé ses stations services afin de répondre à une 
demande grandissante des consommateurs.

«Les résultats 
étaient aussi bons que 
ceux que nous antici­
pions et devant une 
demande croissante 
des consommateurs, 
deplusen plus sensibi­
lisés aux produits verts, 
et les pressions de 
propriétaires de sta­
tions, nous avons déci­
dé d’aller de l’avant», a 
révélé M. Dominic Sci- 
pio, directeur général 
de la pétrolière.
■ Jean-Marie

Fontaine
Dès la mise en mar­

ché de ce nouveau 
produit en sol québé­
cois, il y a eu un en­
gouement certain des 
consommateurs pour 
l’essence éthanol.

«L’objectif que nous 
visions était une aug­
mentation de 10 % qui 
s’est manifestée dès le 
premier mois. Nous ne 
nous sommes toutefois 
pas emballés immédia­
tement. mais les auto- 
mobilistesonlcontinué 
à s’approvisionner à 
nos stations et après

trois mois, nous avons 
décidé d’ajouter d’au­
tres stations, car les 
gens croient en ce pro­
duit et ça ajoute une 
bonne dose de con­
fiance», afait savoir M. 
Scipio.

Evidemment, Saint-

Hyacinthe était un des 
secteurs privilégiés par 
la pétrolière de la Coo­
pérative fédérée du 
Québec lors du lance­
ment de l’essence étha­
nol dans sept stations, 
en septembre dernier, 
car on y dénombre une

forte concentration de 
producteurs de mais.

C’est ainsi qu’après 
le Sonic du Dépanneur 
Douville, boulevard 
Laurier, les automobi­
listes ont dorénavant le 
loisir de s’approvision­
ner à l’essence verte au 
Dépanneur Place Mo­
rin quiapignonau 1240 
avenue Choquette à 
Saint-Hyacinthe. Les 
résidents du secteur 
Acton Vale seront sans 
doute heureux d’ap­

prendre qu’ils peuvent 
dorénavant faire le 
plein à l’essence étha­
nol au Sonic du 1360 
boulevard Acton.

Quand aux consom­
mateurs du secteur de 
Saint-Césaire, ils ne 
sont pas en reste puis­
que ce produit est aus­
si disponible au Sonic 
implanté au 2036, route 
112.

«Nous comptons 
185 stations au Québec.

Un nouveau pont, mais un vieil écriteau
Les habitués du pont Morison ont beau avoir compris: il s'agit en fait de l’écriteau qui 
un nouveau pont, un écriteau recommande avait trait au vieux pont. Les employés de la 
toujours aux automobilistes de ne pas pas- Ville auront juste oublié de l’enlever. (Photo 
ser plus d’un véhicule à la fois! Tous l’auront P.P.M.)

mais uniquement 25 
servent de l’essence 
éthanol. Ces stations 
sont situées en périphé­
rie de Montréal. Ce 
sont des critères de 
marketing qui ont 
motivé cette décision, 
ainsi qu’une question 
d’approvisionnement 
Nous étudierons à 
nouveau le comporte­
ment des consomma­
teurs à l’endroit de ce 
nouveau produit dans 
les prochains mois», a 
mentionné ledirecteur 
général de la pétrolière.

Est-il besoin de ré­
péter que l’éthanol est 
un alcool produit par la 
fermentation et la dis­

tillation du mais et qu’il 
est un additif à l’es­
sence, dont la princi­
pale vertu est son im­
pact positif sur l’envi­
ronnement, un sujet 
préoccupant en cette 
fin de vingtième siècle.

À savoir si la pétro­
lière avait hâte que le 
gouvernement statue 
sur l’implantation d’une 
usine d’éthanol en sol 
québécois, M. Dominic 
Scipio a été prudent

«Nous espérons 
mais c’est un dossier 
qui ne relève pas nous. 
Ça rendrait l’approvi­
sionnement plus fa­
cile».

François Plourde
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Logements locatifs

La région de Saint-Hyacinthe occupe une position privilégiée
(J.-M.F.) -Le marché locatif en Montérégie a enregistré une légère 

hausse du taux d’inoccupation des logements locatifs entre octobre 
1993 et 1994, les secteurs de Saint-Jean et de Sorel-Tracy étant 
principalement touchés. À l’inverse, le taux d’inoccupation con­
naissait un mouvement à la baisse dans l’agglomération maskou- 
taine, chutant de 5,6 % à 5 %, alors qu’il était similaire dans les 
régions de la Rive-Sud et de Valleyfield.

Globalement, le taux 
d’inoccupation sur le 
territoire de la Monté­
régie est passé de 7,7 % 
à 8 % au cours de la 
dernière année.

A Saint-Hyacinthe,

si une tendance à la 
baisse a été observée, 
la situation s'est cepen­
dant dégradée entre 
avril et octobre 1994, 
car le taux d’inoccupa­
tion était de 3,4 % le

printemps dernier. Un 
fait demeure cepen­
dant, c’est le plus bas 
taux automnal d’inoc­
cupation observé dans 
la région maskoutaine 
depuis octobre 1990,

alors qu’il se situait à 
4.5%.

Selon la plus récente 
enquête menée par la 
Société canadienne 
d’hypothèques et de 
logement (SCHL), le 
nombre de logements 
inoccupés et disponi­
bles pour la location a 
augmenté de 5 064 
unités en Montérégie.

Force est d’admet­
tre que la région de

Saint-Hyacinthe est 
celle qui se comporte 
le mieux en Montéré­
gie, car elle a le plus 
bas taux d’inoccupation 
de logements locatifs.

«Bien que l’écono­
mie de la Montérégie 
montre des signes évi­
dents de reprise éco­
nomique, le marché de 
l’habitation prend du 
temps à se corriger. La 
demande de logements

« Investissons dans l’avenir»
«Il est vrai que nous sommes actuellement sollicités de toutes 

parts; mais, la mise en commun de nos ressources, pour supporter 
le développement de notre organisme, est réellement un investis­
sement dans notre avenir.»

- M. Roger Couture, Péry
donestd’abordetavant II joint le mouve-

Tel est le message 
que lance à la popula­
tion maskoutaine, M. 
Roger Couture, prési­
dent de la souscription 
1994-1995, de «Prêts 
étudiants de Richelieu- 
Yamaska» (Péry).

Depuis 1960, Péry a 
aidé près de quatre 
mille étudiants de la 
région de Richelieu- 
Yamaska en leur garan­
tissant des prêts néces­
saires à leurs études

pour un montant de 
plus de 5 300 000$.

Péry prend la relève 
là, où les parents ou 
l’Etat sont impuissants 
malgré eux. «L’orga­
nisme, poursuit M. 
Couture, contribue 
ainsi à la formation de 
ceux qui géreront et 
décideront pour nous, 
demain.

«Comme société, 
nous aurions bien vou­
lu laisser aux généra­

tions suivantes un héri­
tage moins lourd de 
conséquences, et vous 
comprendrez qu’il est 
impératif que notre 
jeunesse possède toute 
la formation nécessaire 
pour surmonter les 
défis auxquels elle sera 
confrontée.»

M. Couture est per­
suadé que le sens so­
cial des Maskoutains 
épaulera sans réserve 
Péry, parce que «votre

Guillevin: chiffre 
d’affaires à la hausse

Le chiffre d’affai­
res de Guillevin in­
ternational, pour les 
trois mois d’exploi­
tation terminés le 31 
octobre, s’élève à 
128,5 millions$, en 
hausse de 15,3%, 
sur les 111,5 mil- 
lions$ réalisés pour 
le même trimestre de 
l'année précédente.

Pour les neuf pre­
miers mois d’exploita­
tion de l’exercice, le 
chiffre d’affaires s’éta­
blit à 345,4 millions$, 
représentant une aug­
mentation de 9.5% par 
rapport à la même pé­
riode de l’année précé­
dente.

Ces résultats sont le 
reflet de la progression 
constante du chiffre 
d’affaires affichée à 
chacun des trimestres 
de l’exercice en cours, 
de la reprise économi­
que soutenue des sec­
teurs d’activité de l’en­
treprise, de l’améliora­
tion de ses approches 
marketing et de la ges­
tion plusefficace de son 
réseau de distribution.

Dans ce contexte et 
en raison des investis­
sements importants 

’’que le secteur de la 
construction commer­
ciale et industrielle 
entend poursuivre par­
ticulièrement en Onta- 

■»rio, mais aussi au Qué­
bec, Guillevin interna­
tional est confiante de

pouvoir afficher une 
amélioration continue 
de sa rentabilité et de

ses parts de marché 
d’ici à la fin de son 
exercice.

tout un investissement 
dans l’avenir!»

M. Couture est di­
recteur général de la 
Caisse populaire de 
Sorel, depuis avril 1988.

Originaire deSainte- 
Claire (Beauce-Appala- 
ches), il est détenteur 
d’un certificat en ges­
tion financière de l’Ins­
titut des Banquiers 
canadiens (Université 
de Montréal).

Il a fait carrière dans 
le domaine bancaire où 
il a oeuvré de 1956 à 
1982, notamment dans 
les fonctions de contrô­
leur du crédit service 
de l’inspection et à la 
direction générale de 
succursales à vocation 
industrielle et commer­
ciale dans la région, 
métropolitaine de 
Montréal.

ment Desjardins en 
1982, où il occupe suc­
cessivement trois pos­
tes de directeur dans 
des Caisses affiliées à 
trois différentes Fédé­
rations.

Depuis toujours, il 
n’a cessé de s’impliquer 
dans son milieu tant au 
niveau humanitaire, 
que social et économi­
que où il siège au Con­
seil d’administration de 
plusieurs organismes.

M. Couture croit 
que la poursuite de 
l’oeuvre de Péry est de 
plus en plus importante 
surtout face aux aug­
mentations sensibles 
des coûts d’étude et au 
désengagement des 
Gouvernements.

L’objectif de la cam­
pagne est, cette année, 
de 15 000$.

amson Bélair/Deloitte & Touche 
félicite Hélène Girard qui a réussi 
avec succès l’examen final uniforme 
de l’ordre des comptables agréés du 

\ Québec.

Le cabinet est heureux de pouvoir 
compter dans ses rangs des jeunes 
professionnels talentueux et ainsi 
poursuivre l’un de ses buts: toujours 
[former une équipe hors pair, où les 

;ens s’épanouissent, se perfectionnent 
[et dépassent les attentes de nos clients Hélène Girard

Comptables agréés et 
conseillers en management

Samson Bélair 
Deloitte & 

Touche
2200 avenue Léon-Pratte 

Saint-Hyacinthe
ù

locatifs est en bonne 
partie tributaire de la 
formation de ménages 
chez les jeunes, or 
ceux-ci demeurent 
souvent les derniers à 
réintégrer le marché du 
travail. Malgré une 
diminution sensible, le 
chômage des jeunes 
reste élevé à 13 % alors 
que la situation des 
catégories d’âge supé­
rieur s’améliorait de 
façon importante avec 
un taux de chômage 
diminuant à 7,8 %», a 
expliqué Sylvain Du­
fresne, analyste de 
marché à la succursale 
de la SCHL à Lon- 
gueuil.

«Le niveau élevé des 
taux d’inoccupation 
dénote qu’un grand 
nombre de logements 
à louer et le marché 
favorisent actuelle­
ment les locataires. 
Dansune situation plus 
équilibrée, le taux 
d’inoccupation devrait 
se situer autour de 4 %. 
La concurrence des 
propriétaires pour s'ac­
caparer les nouveaux 
locataires a fait en sorte

qu’en général les loyers 
n'ont pas augmenté», a 
ajouté l’analyste.

I.e mouvement de la 
demande de logements 
n'a pas été similaire 
dans toutes les agglo­
mérations urbaines de 
la Montérégie, puisque 
sur la Rive-Sud le taux 
d’inoccupation est 
demeuré sensiblement 
au même niveau qu’un 
an plus tôt, alors qu’on 
constataitunehausseà 
Saint-Jean-sur-Riche- 
lieu (+2,3 %) et à Sorel- 
Tra.cy (+3.4%).

A Valleyfield, une 
baisse de 5 points de 
pourcentage a été cons­
tatée. mais le taux 
d'inoccupation était à 
12,3 %.

La situation est tout 
aussi précaire dans le 
pays du Survenant, 
parce qu'elleacontinué 
à se détériorer, son taux 
d’inoccupation voisi­
nant les 12,4 % en octo­
bre 1993 et grimpant à 
15,8 % en octobre 1994. 
Le taux d’inoccupation 
dans la région soreloise 
est le plus haut au 
Québec.

Nathalie Hébert
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Notre cabinet est fier de souligner la réussite de 
Madame Caroline Perreault, lors de l'Examen 
binai Uniforme de l’Ordre des Comptables 
Agréés du Québec.

En efTet, Madame Perreault a franchi avec suc­
cès cette étape importante qui mène au titre de 
Comptable Agréé.

Nous lui souhaitons une carrière remplie de suc­
cès.

2685, boul. Casavunt ouest, Bureau 225 
Saint-Hyacinthe (Québec) J2S 8B8 ®

Tel.: (514) 778-1211 Télécopieur (514) 773-2196 ?



Vente de sapins

Les bénévoles seront 
au Marché-Centre 
pour une dernière 
fin de semaine

La vente de sapins cultivés, menée d’une main de maître par des 
bénévoles de la Société canadienne du cancer, tire à sa fin.

En effet, le kiosque situé à lavant 
du Marché-Centre sera ouvert le 
mercredi 14 décembre, de 11 h à 18 
h; les jeudi et vendredi 16 et 17 
décembre, de 11 h à 21 h ainsi que 
les samedi et dimanche 17 et 18 
décembre, de 10 h à 17 h.

C’est le moment avant Noël de se 
procurer un magnifique sapin culti­
vé et d’aider un organisme à re­
cueillir des dons afin qu’il puisse 
mener à bien sa mission auprès de 
la population maskoutaine et de la 
région.

Pour une troisième année, les 
bénévoles de la Société sont au poste 
les fins de semaine, au Marché- 
Centre. Plusieurs dizaines de per­
sonnes ont profité de la prévente et 
ainsi évité la cohue d’avant les Fê­
tes.

I-a Société canadienne du cancer 
tient à remercier toutes les person­
nes qui ont acheté leur arbre de 
Noël au kiosque de la Société.

\jü générosité légendaire des 
Maskoutains et des gens de la ré­
gion n’a pas fait défaut encore une 
fois. Les personnes qui désireraient 
se procurer un magnifique sapin 
tout en contribuant à une bonne

cause, sont invitées à se rendre au 
kiosque de la Société canadienne du 
cancer, situé à l’avant du Marché- 
Centre.

Grâce à l'implication des Maskou­
tains. une vingtaine de personnes 
atteintes de cancer reçoivent men­
suellement des pansements et/ou 
accessoires; une trentaine d’autres 
personnes obtiennent une aide fi­
nancière afin d’aller suivre des trai­
tements de chimiothérapie et/ou ra­
diothérapie à Montréal ou Sher­
brooke et ce. pour un montant de 
plus de 5 000$. Finalement, plusieurs 
personnes peuvent bénéficier du sou­
tien affectif, individuel ou de groupe, 
du comité Arc-en-ciel mis sur pied 
par des bénévoles de la Société cana­
dienne du cancer.

En achetant un sapin cultivé, les 
gens contribuent à éduquer les per­
sonnes sur les méthodes de préven­
tion et de dépistage précoce du 
cancer. \j& Société canadienne du 
cancer alimente le CLSC, les clini­
ques médicales et le centre hospita­
lier de notre région en dépliants de 
toutes sortes.

Acheter un sapin cultivé, c’est faire 
un cadeau de vie!
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Un rêve devenu 
réalité!

L’inauguration officielle de la garderie Les jar­
dins d’Honorine a eu lieu le 5 décembre dernier 
en présence de M. Robert Busilacchi (à gau­
che), directeur général du Réseau Santé Riche- 
lieu-Yamaska; de Mme Johanne Vigeant, direc­
trice de la garderie; et de M. Claude Bernier (à 
droite), maire de Saint-Hyacinthe ainsi que de 
plusieurs personnalités de la région. À compter 
du 3 janvier 1995, la garderie Les jardins 
d’Honorine sera fonctionnelle et les tout-petits 
pourront venir y vivre des moments merveilleux 
dans une atmosphère chaleureuse. Pour tou­
tes informations supplémentaires, contacter 
Mme Johanne Vigeant, directrice, au 778-1777. 
(Photo P.P.M.)-
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Opération Neige
Le règlement 1326 de la Ville précise les interdictions suivantes, quant à 
l’amoncellement de neige sur les propriétés privées, la neige et la glace dans les 
rues.

AMONCELLEMENT DE NEIGE
115 A- Il est interdit d’amonceler de la neige sur une propriété privée, de façon à 
nuire à la visibilité des conducteurs de véhicules routiers.

NEIGE ET GLACE DANS LES RUES
139 A- Il est interdit de jeter ou de déposer de la neige ou de la glace dans les 
rues ou places publiques de la Ville.

AMENDES
Quiconque contrevient à ces articles commet une infraction et est passible d’une 
amende d’au moins 60 $ et d’au plus 1 000 $ lorsqu’il s’agit d’une personne 
physique; d’au moins 120 $ et d’au plus 2 000 $ s’il s’agit d’une personne 
morale, pour la première infraction. Le double pour chaque récidive.
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La collaboration de tous est demandée: 
propriétaires, locataires et préposés au déneige­
ment dont vous retenez les services.

Rappelez-vous ce règlement, lorsque vous pelletez 
votre entrée de cour.

Afin d’assurer une circulation plus sécuritaire, le service de la 
Sécurité publique apporte une attention particulière au respect du 
règlement 1326

VOTRE COLLABORATION EST GRANDEMENT APPRÉCIÉE
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CLAUDE JOYAL INC
En progression constante depuis 1962 

Saint-Guillaume Saint-Denis Stanbridge Station
Tél.: (819) 396-2161 Tél.: (514)787-2105 Tél.: (514) 296-8201A
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Des Maskoutains se prêtent à une dégustation

Le chercheur Saint-Gelais travaille sur des fromages légers

%

«Nous disposons d’équipements de plus en plus sophisti­
qués, mais ces équipements ne remplacent pas une bouche 
humaine». Cette réflexion est du chercheur Daniel Saint- 
Gelais, Ph.D., du Centre de recherche et de développement 
sur les aliments. Ce spécialiste en industrie laitière, a entre­
pris, il y a déjà 4 ans, une recherche sur les fromages, afin 
d’alléger leur teneur en gras et pour répondre aux exigences 
des consommateurs qui sont de plus en plus sensibilisés aux 
produits santé.

Le chercheur Saint-Gelais et 
Mme Jacinthe Fortin, chimiste 
responsable des analyses senso­
rielles au Centre de recherche du 
boulevard Casavant, ont voulu 
partager avec les gens de la ré­
gion. les fruits dune dégustation 
à laquelle se sont soumis des 
Maskoutains à la fin du mois de 
septembre.

M Jean-Marie Fontaine

«Nous avons consulté en 1988 
les mouvements AFÉAS qui nous 
ont permis de disposer d’une 
banque de données. lorsque nous 
nous questionnons sur les habi­
tudes alimentaires. nous référons 
à la banque. Ce n’est cependant 
que la deuxième fois que nous 
faisonsappel à des Maskoutains», 
précise Mme Fortin.

M. Saint-Gelais et sa valeu­
reuse équipe ont donc multiplié 
les expériences au cours des

dernières années, afin de réduire 
de 17 % les matières grasses des 
fromages comparables au ched­
dar. «Nous avons procédé à une 
centaine de fabrications et avec 
ces essais fromagers analytiques, 
nous avons réussi à améliorer la 
couleur, la texture et la saveur. 
En bouche, la texture est modi­
fiée et nous avons toujours be­
soin de savoir. I-es Maskoutains 
ont donc goûté à ces aliments 
salubres à 100 % et ils nous ont 
permis de déterminer lequel des 
trois avait la faveur du public», 
explique le scientifique.

Une analyse sensorielle con­
siste à évoquer, interpréter, me­
surer et analyser les caractéristi­
ques relevées par les sens lors 
d’une dégustation. Cette analyse 
permet de répondre à la percep­
tion des aliments par les dégusta­
teurs. Ije goût, l’odorat, la vue, 
l’ouïe et le toucher sont autant de

sens qui, en analyse sensorielle, 
étudient l’aliment. Selon des no­
tions empruntées à la psycholo­
gie et à la physiologie, l’être 
humain identifie et reconnaît les 
aliments en fonction des connais­
sances acquises. C’est d’ailleurs 
ce qui explique que les dégusta­
teurs décrivent dune façon diffé­
rente le même aliment, car ils ne 
disposent pas des mêmes réfé­
rences.

«Pas moins de 80 % des gens 
ont répondu à notre invitation. 
C’est encourageant, car les hypo­
thèses émises sont prometteuses. 
Nous retournerons consulter la 
population pour valider des ali­
ments», corroborent Mme Fortin 
et M. Saint-Gelais.

I-es dégustateurs maskoutains 
ont goûté à des fromages à crème 
fraîche, à petit globule de gras et 
à gros globule de gras. «La tex­
ture et la flaveur sont intimement 
liées pour les consommateurs et 
ils ont des difficultés à les disso­
cier. L’analyse de ces fromages 
légers démontre que le fromage à 
gros globule a retenu la faveur 
des dégustateurs au niveau de la 
texture et de la flaveur à plus de 
(S0 % et qu’il a également été très 
bien perçu au niveau de la cou­
leur. Il y a cependant encore
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Mme Jacinthe Fortin, chimiste et responsable des analyses sensorielles et M. Daniel Saint-Gelais, 
Ph.D., chercheur au département des produits laitiers, ont soumis des Maskoutains à une dégustation 
de fromages de type cheddar, contenant 17 % en moins de matières grasses. L’exercice a été très 
concluant selon les spécialistes du Centre de recherche et de développement des aliments. (Photo 
P.P.M.)

beaucoup de travail à faire; no­
tamment des tests sur les concen­
trés protéiques», commente le 
chercheur.

I-es dégustateurs étaient éga­
lement invités à émettre leurs 
commentaires. En voici quelques- 
uns: «C’est une belle initiative de 
nous faire participer. Ije Centre 
est près de chez nous et nous ne 
sommes pas renseignés sur ses 
activités... J’aime beaucoup le 
fromage et j’utilise le fromage à 7 
% de matières grasses depuis 3 
ans. Félicitations!... Les fromages 
que j’ai goûtés sont faibles en 
matières grasses. I-a texture de 
ceux-ci est intéressante... Défini­
tivement lechantillon 237 est le 
plus savoureux, mais il m’est dif­
ficile de me prononcer sur les 
deux autres. Ce qu’il faut éviter, 
c’est la mastication caoutchoutée 
decertains fromages... Leséchan- 
tillons 149 et 237 me sont apparus 
plus fermes et plus secs lors de la 
mastication. Je n’avais pas de 
sensations crémeuses en bou­
che...

«Cescommentaires sont perti­
nents. C est un langage qui nous 
donne beaucoup d’information.

C’est important que les consom­
mateurs nous expriment leurs 
goûts, car nous savons que nous 
avons progressé, mais jusqu’à 
quel point? C’est motivant de 
continuer, car les consommateurs 
nous indiquent des pistes à sui­
vre. Nous connaissons la préoc­
cupation des Canadiens sur leur 
alimentation et nous essaierons 
de contenter les consommateurs 
en travaillant sur les ingrédients», 
rapplique le chercheur Saint-Ge­
lais.

La population mondiale est de 
plus en plus conscientisée aux 
produits santé. Ix? docteur Saint- 
Gelais affirme qu’elle n’est cepen­
dant pas prête à adopter un pro­
duit qui goûte aux produits régu­
liers. Vu sous cet angle, le cher­
cheur investira encore du temps 
dans sa recherche, afin de répon­
dre aux attentes des consomma­
teurs.

«Notre mandat au Centre de 
recherche est de faire de la re­
cherche à haut risque qui génère 
de l’information et des questions 
et si le produit intéresse les gens, 
nous gagnons sur toute la ligne», 
conclut M. Daniel Saint-Gelais.
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Même si les expériences du Centre de recherche et de développe­
ment sur les aliments se font avec des équipements sophistiqués, 
le chercheur Daniel Saint-Gelais maintient qu’ils ne remplaceront 
pas la bouche humaine. (Photo P.P.M.)

Données climatologiques 
de Ba Station 
météorologique 
de La Providence
Relevé pour la période du



Conflit entre la Fédération et l’Association

«Nous avions le devoir de renseigner les producteurs»
Comme il était à prévoir, le président de l’Association des 

marchés publics d’animaux vivants du Québec, M. Paul Bernard, 
n’a pas mis de temps à riposter aux propos tenus par le président 
du Syndicat régional des producteurs de bovins, M. André Moreau, 
au lendemain de la consultation régionale.

«Nous avions le 
devoir de renseigner 
les producteurs et nous 
avons effectivement 
tenu deux rencontres, 
parce que le problème 
de la Fédération est 
quelle n'informe pas 
les producteurs à la 
base», a indiqué M. 
Bernard.

■ Jean-Marie
Fontaine
Ce dernier a cepen­

dant réfuté les alléga­
tions voulant que les 
producteurs n’aient pas

réussi à s’exprimer lors 
de la consultation. «Les 
producteurs ne sont 
pas habitués de parler 
en public, générale­
ment, mais lorsqu’est 
venu le temps de voter, 
ils se sont exprimés 
assez clairement. Je ne 
suis pas d’accord avec 
le terme statu quo, 
parce que ce serait se 
satisfaire de peu. Per­
sonnellement, j'essaie 
de m’améliorer à tous 
lesjours. I>e réseau des 
encans existe depuis 38 
ans et si les produc­

teurs n'avaient pas 
confiance en nous, 
nousn’existerionsplus. 
Comme le veut le dic­
ton: chacun son métier 
et les vaches seront 
mieux gardées. Je ne 
suis pas déçu et surpris 
des résultats du vote 
de cette soirée. C'est le 
contraire qui m’aurait 
surpris. I.e problème 
est que la Fédération 
veut tout contrôler de 
Longueuil et je pense 
que se sont les diri­
geants la vraie source 
des problèmes, car le

En bref...
TT /T

Réunion très spéciale 
des producteurs d’oeufs

Une date à retenir 
pour tous les produc­
teurs d'oeufs de con­
sommation du Québec, 
ce mercredi 14 décem­
bre. à 13 h 00. Ces pro­
ducteurs. il s'en trouve 
une quarantaine en 
Montérégie, sont invi­
tés à participer à une 
assemblée générale

tout à fait spéciale de la 
Fédération des produc­
teurs d'oeufs de con­
sommation du Québec 
ce mercredi, à l'Au­
berge des Seigneurs de 
Saint-Hyacinthe.

Le principal point de 
discussions concerne 
un projet d’entente 
nationale sur la gestion

future du produit indus­
triel, c’est-à-dire des 
oeufs transformés (qui 
ne sont pas vendus à 
l’état frais). Le Québec 
s’est fait l'initiateur 
d'une proposition de­
vant responsabiliserles 
provinces dans l’écou­
lement de leurs pro­
duits industriels.

pouvoir corrompt. Ils 
ne peuvent pas jouer le 
rôle qu’ils veulent. M. 
Moreau, je le connais 
bien, il a été président 
de la Fédération pro­
vinciale et j'ai eu à 
négocier avec lui pen­
dant quelques années. 
Au niveau de la mise en 
marché, il était prêt à 
dicter la façon de faire 
des ventes spéciales à 
des spécialistes de 
supermarchés. On ne 
peut pas tout faire et 
bien le faire. J'ai déjà 
essayé de commercer 
du foin, c’est dans le 
domaine, et je me suis 
fais fourrer. J’ai com­
pris très vite.

«Je ne suis pas con­
tre le plan conjoint, 
mais les règlements 
peuvent être modifiés. 
Iæ plan conjoint doit 
être pour les produc­
teurs. Ces derniers

doivent se prendre en 
main et être vigilants 
en élisant des gens qui 
écoutent et qui ont de 
l'ordre. L’UPAdoit être 
une union forte qui 
défend les intérêts des 
producteurs, sinon 
ceux-ci vont encaisser 
le coup. Incidemment 
combien a coûté aux 
producteurs, la pré­
sente tournée provin­
ciale de consultation? 
75 000$ au moins», a-t- 
il déclaré.

Le président de l'As- 
sociaüon est également 
d'avis que la Fédération 
pourrait sabrer dans 
sqn budget d'opération. 
«A nosencans, lesgens 
de la Fédération se 
comportent comme de 
véritables policiers et 
ça coûte des sous. S’ils 
ont des doutes sur no­
tre façon de procéder, 
pourquoi ne font-ils pas

rvtoC5u ^

?a50 rue Cessâmes 
Sart-Hyaanthe 

Quebec

Toujours à 
des prix très 
avantageux

très grande variété de

«Bearings»
pour agriculture
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(514) 774-5369
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DIFFÉRENTIELS

appel à la Sûreté du 
Québec? Si des abat­
toirs ont de la misère à 
survivre, c'est sans 
doute parce que nous 
n’avons jamais donné 
les animaux des pro­
ducteurs. Lorsqu'on 
avance que les abat I oi rs 
qui ferment coûtent des 
emplois, c’est vrai, mais 
s’il n’y avait plus d’en­
can, beaucoup de gens 
seraient également 
touchés», a plaidé M. 
Bernard.

I.e contrat qui lie la 
Fédération des produc­
teurs de bovins et l'As­
sociation des marchés 
publics d'animaux vi­
vants du Québec pren-

Paul Bernard
dra fin dans un an. 
Même si tout indique 
que l'ensemble des 
producteurs québécois 
optent pourle maintien 
du système actuel, se­
lon M. Paul Bernard le 
conflit persistera, «Les 
grands penseurs de la 
Fédération vont modi­
fier le discours et ils 
vont tirer d’autres 
plans. Je suis prêt à 
négocier et à trouver 
un terrain d’entente», 
a-t-il fait savoir tout et 
soulignant que lesgen 
qui ont assisté à la ren 
contre maskoutaim 
s’étaient payé un défoi 
lement général.

Merci 
à tous nos 

cfients

PME Canon
760 BOUL. CASAVANT 0. 

SAINT-HYACINTHE 
TEL.: 514 / 773 / 7777

Normand Saw er

Joyeux
NoëC

‘Sonne Année

t.
Pour souligner la fin de ... *

l annee internationale de la famille

L’ÉCOLE SECONDAIRE CASAVANT

présente
les travaux d’arts plastiques de 

secondaire I

1

'K sous le thème de

C'est la vie
Crèches et familles du monde

à la

BIBLIOTHÈQUE T.A. ST-GERMAIN
2720. Dessaulles. Saint-Hyacinthe J2S 2V7 Tel.: (514) 773-4865

10 décembre 1994 au 6 janvier 1995

Heures d'ouverture:
Lundi au jeudi de 12 h 30 à 20 h 30 

Vendredi de 12 h 30 à 18 h 00 
Samedi de 10 h 00 à 16 h 30 

Dimanche de 12 h 30 à 16 h 30

*
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LES ADMINISTRATEURS.
LA DIRECTION GÉNÉRALE,

LES EMPLOYÉS ET LES AGENTS 

DE LA SOCIÉTÉ MUTUELLE 

S’UNISSENT POUR SOUHAITER À 

LEURS MEMBRES-ASSURÉS 

ET À TOUTE LA POPULATION 

UN TEMPS DES EÈTES OU 

L’AMOUR. LA PALY ET LE PARTAGE 

SERONT ROIS.

'.pi!
mm

PROMUTUEL 
H a R u t

f
74A. rang Saint-Edouard. Saint-Liboirc, 793-4471
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Perspectives agricoles

Les Québécois ont 
un revenu net supérieur 
à la moyenne canadienne

La situation financière des agriculteurs canadiens s’amé­
liore selon la version 1994 de l’Enquête financière sur les 
fermes qui a été publiée dernièrement. Les faits saillants de 
l’enquête quia porté sur 12 000 fermes canadiennes déclarant 
des ventes supérieures à 2 000$, révèlent qu’en moyenne, 
l’avoir propre des fermes s’est accru de 13 % depuis l’enquête 
de 1991. Cela découle principalement du fait que la valeur 
d’actifs comme la terre et le bétail a augmenté et que la dette 
des agriculteurs a légèrement changé.

l.es Québécois ont un revenu 
net provenant de leur exploita­
tion agricole légèrement supé­
rieur à la moyenne canadienne. 
Toutefois, les producteurs qué­
bécois ont un avoir propre nette­
ment inférieur à l'ensemble de 
leurs homologues sur la scène 
canadienne, car ils ne devancent 
que ceux de Terre-Neuve, de la 
Nouvelle-Ecosse et du Nouveau- 
Brunswick.

L’avoir propre des agriculteu rs 
représente en moyenne 85 % de 
tous les capitaux nécessaires au 
financement desentreprisesagri- 
coles. Les agriculteurs investis­

sent davantage dans leur exploi­
tation agricole, et en particulier 
dans les machineries et les bâti­
ments. qu’au cours des dernières 
années.

Certains d’entre eux s'adaptent 
à la nouvelle conjoncture écono­
mique en réduisant leurs coûts, 
ce qui se traduit par un revenu net 
monétaire plus élevé. Ix? niveau 
d'endettement agricole demeure 
constant, mais il ressort de l’en­
quête que cette dette est mainte­
nant détenue par des agriculteurs, 
mieux placés pour l’assumer.

L'enquête a été effectuée au 
début de 1994 et portait sur les

recettes, les dépenses, les immo­
bilisations et les nouveaux prêts 
en 1993. L’actif et le passif des 
fermes ont également été mesu­
rés en date du 31 décembre.

Agriculture et Agro-alimen­
taire Canada a menécette enquête 
avec le concours de Statistique 
Canada, afin de mesurer et d’éva­
luer l’évolution de la situation 
financière des agriculteurs cana­
diens.

Ià! revenu net des exploitations 
agricoles québécoises, à la fin de 
1993, était de 25 535$. légèrement 
supérieur à l'ensemble des ex- 
ploitationscanadiennes (23 435$). 
À souligner que les producteurs 
de l'ile-du-Prince-Édouard (26 
276$) et du Manitoba (29 698$) 
devancent les agriculteurs du 
Québec. Toutefois au niveau de 
l’avoir propre, la moyenne cana­
dienne est de 498 728$. mais les 
Québécois sont très loin avec un 
avoir de 400 798$ qui leur confère 
le septième rang à l’échelle du 
pays.
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La Ferme Gillal & Fils bonne première!
M. Jean Lalibertè, de la Ferme Gillal & Fils de Sainte-Rosalie, a été 
honoré par M. Luc Chassé, président du Conseil provincial des 
Cercles d’amélioration du bétail, lors de l'assemblée générale, 
dans le cadre du concours Étoile du PEP (programme d’épreuves de 
performance) de jeunes taureaux du Centre d’insémination artifi­
cielle du Québec (CIAQ). Ce concours reconnaît les performances 
de la meilleure fille du PEP en ce qui a trait à sa classification et 
à sa production à sa première lactation. La Ferme Gillal & Ris de 
Sainte-Rosalie a coiffé les douze régions agricoles du Québec, 
grâce à Gillal Sandman Canny QE, BP84. De race Holstein, Gillal 
Sandman a enregistré une moyenne supérieure de 2,5 en produi­
sant 11636 kgde lait. Son MCR (moyenne, de la classe, de la race) 
fut de 278, 249 et 289. Le CIAQ a également décerné le titre 
d’Étoile du PEP à la meilleure candidate dans chacune des races 
participantes. Chez les Suisse Brune, Bon Lait Elevator Wendy, 
TB89, propriété de Robert et Emmy Moscatelly, de Saint-Valérien, 
a été bonne première de sa race.

Cartes professionnelles
MOTIVATION • MODIFICATION DES HABITEDES ALIMENTAIRES |

ff, IîmIijui* Pièlèliflitp 1 ln*,»MC»ta*

771-0388

Û Programmes indiv iducls ou de groupe- pour * 
maiizrir sainement £

m Cholestérol, diabète, hypoglycémie, etc.. g
Û Programme axe sur les changements de 

comportement
27.XI» Raymond (('cuire Médical) 

Smic MM, Si-11 vacmilu*
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Caroline Benoit
OirlriNc - NutnthinniMf 
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DISTRIBUTEUR
INDEPENDANT

Joyeux Noël et \
Bonne & Heureuse Année 

à tous mes clients(es)
- Suggestion de cadeaux pour elle et lui 

_____________ de 12S et moins_____________

- Huile de bain et essence de bain 
- Produits de maquillage 

Fond de teint, rouge à lèvres et fard à paupières
Pierrette Bazinet, consultante en Nutrition Plus

514-796-2245
138 Harpin, Saint-Thomas d Aquin

SUIMRIDER
Aliments naturels

Programmes de santé, de soins 
de beauté, de gestion de poids.

Jeannine Beauregard
Phytothèrapeute diplômée D.A Q.P 797-2244
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CLINIQUE ( DENTAIRE
'DrJuCie 'Beaudoin
Urgences ♦ Soirs + Samedi

2060 rue Des Cascades Est 
Saint-Hyacinthe (secteur Assomption) S

774-0700 f

’ FORMATION PERSONNALISÉE 
EN INFORMATIQUE

Formation donnée par des professionnels à vos bureaux ou à domicile 
Disponibilité de jour ou en soirée • Session de 1.2 ou 3 heures 

Des groupes jusqu'à 5 personnes sont les bienvenus. 
Honoraires: 1 hre - 40.00$. 2 hres - 35.00$ hrc 3 hres - 30.00$ hre

Pour information ou rendez-vous communiquer avec

LOGI-PLAM inc. au (514) 441-9375,
demandez Jacques.

Kiosques intérieurs 
et extérieurs
LOUEZ-VOUS 

une table pour aussi peu 
que10$ parjour

ON A TOUT 
POUR VOUS!

OUVERT JEUDI, VENDREDI, SAMEDI ET DIMANCHE
476 Racine, Sainte-Rosalie 799-1515 

Route 20 Autoroute Jean Lesage V,
9 3 T3 9 G Stéphane & Pierre

MÉTHOT & FRÈRE
SPECIAUX SUR PNEUS

Neufs et usagés

• silencieux
• freins
• antirouille
• peinture

• débosselage
• redressement • châssis
• Achat et vente d'autos
• Accessoires d'automobiles

1930 du CENTRE 
STE-ROSALIE

514-799-4877

OUVERT DE 9H00 À 21H00

Denis Cordeau c.da.a.
Courtier d'assurances

«Pour une assurance de choix»

771-2710
2710. rue Bachand, bureau 108 *
Saint-Hyacinthe. QC J2S 8B6 g

Denis Cordeau assurances Inc. §

Photos mariage 
Photos à domicile 

Groupe et eniants 
Reportage industriel

148 Courcelles,
Mont St-Hilairc 
(Québec) J3H 2S7
Tel.s 467-5084 
Fax: 467-9814 
Paget: 741-7848
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AIDE AUDITIVE
Gérard Lessard, AUDIOPROTHÉSISTE

20 ans d’expérience

PROTHÈSES AUDITIVES
POUR MIEUX ENTENDRE
examen audioprothétique
Centre Médical St-Hyacïnthe
2780, rue Raymond -
bureau 106 g
Saint-Hyacinthe 774*0234 g■ m IH

"i

Denis Lacerte
FteprénitMt 
ta ventes

41 INTERNATIONAL*
^ F. •

Les Camions,® flUjdOU1

5405, rue Trudeau, Suites 13-14 
Parc Industriel, Saint-Hyacinthe 

(Québec) J2S 7W9

Ouvert de 7h30 à minuit

«n10*N
W"
(MO

Cell.: 771-7815 
Rés.: 771-0535

Bur.: (514) 774-7213 
Mtl: (514) 464-1715 

Fax: (514) 774-3307
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FQUEBEC
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Venez là où les aubaines sont aussi célèbres 
que nos jeans, blousons et hauts. Venez là où 
c’est amusant d’économiser sur des fins de 
série, des modèles uniques et des jeans 
Levi’s® tellement peu imparfaits que vous 
devrez chercher longtemps avant de trouver la 
différence. L’Entrepôt Levi’s : plus de choix et 
plus de service, pour beaucoup moins.

PLACE DU QUARTIER, 5870 BOUL. LAURIER, SAINT-HYACINTHE

HEURES D’OUVERTURE
Lun.-vend. lOh - 21h 
Sam. lOh - 17h
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magnétiques

10995$

VW Jetta GLX VR6: mi-figue, mi-raisin
La firme allemande Volkswagen entretient depuis longtemps 

des relations privilégiées avec les consommateurs québécois. 
J ’ez plutôt: dans la seule province de Québec, VW enregistre 

J/o de ses ventes totales au Canada. Presque la moitié!

Jetta GLX 1995

Jm'.

• »

'■VA-ïf:

En bonne société distincte que 
nous sommes, il semble que nous 
apprécions davantage les quali­
tés routières qui ont fait la réputa­
tion de cette marque en sol qué­
bécois. Alors que la plupart des 
consommateurs du continent 
préfèrent les Américaines et les 
Japonaises, d’une conception pri- 
viliégiant le confort, tout indique 
que plusieurs d’entre nous pen­
chent pour un comportement «à 
l’européenne», ce qui explique le 
succès de la génération précé­
dente des Golf et Jetta.

En route

avec
Philippe
Laguë

Ces deux modèles ont subi une 
troisième refonte majeure en 1993 
sauf que, malgré un lancement en 
grandes pompes à l’automne 
précédent, ils n’ont toujours pas 
réussi à connaître le même suc­
cès que leurs prédécesseurs des 
deux premières générations. 
Plusieurs facteurs sont responsa­
bles de ce lent départ, les problè­
mes de fiabilité venant en tête de 
liste. Il faut savoir que les Golf et 
Jetta sont construites au Mexi­
que depuis quelques années et 
leur qualité d’assemblage, pour 
le moins inégale, semble en avoir 
pris un coup.

Si l’on peut présumer qu’il s’agit 
là de la cause principale des sco­
res de ventes moyens (de la Jetta 
surtout), ce n’est pas non plus la 
seule: les départements de mar­
keting de la maison-mère, en Al­
lemagne, et du bureau-chef de 
VW Canada, sis en Ontario, ont 
montré à plus d’une reprise qu’ils 
étaient complètement déconnec­

tés de la réalité québécoise, accu­
mulant bourdes et décisions sau­
grenues dans un passé encore 
tout récent; pénurie de nouveaux 
modèles dans les salles de mon­
tre et retards dans les arrivages, 
négligence dans les relations avec 
les médias, mouvements de per­
sonnel incessants au bureau ré­
gional basé à Montréal, campa­
gnes de publicité qui n’ont jamais 
levé et j’en passe...

Cette situation pour le moins 
préoccupante a toutefois entraî­
né un important remue-ménage 
au sein de la branche québécoise 
de VW Canada, et une restructu­
ration non moins importante des 
opérations se poursuit toujours. 
Heureusement, les reins solides 
de ce constructeur germanique 
et des acheteurs d'une rare fidéli­
té ont empêché cette marque de 
sombrer dans les bas-fonds, et 
permis d’entreprendre u n redres­
sement

Pour ce faire. Volkswagen n’a 
pas lésiné sur les moyens, offrant 
entre au très une garantie des plu s 
complètes assortie d’un prolon­
gement - optionnel, mais tout de 
même - de dix ans sur les princi­
paux éléments du groupe propul­
seur. Qui plus est, les gammes 
Golf et Jetta s’enrichissent cette 
année de nouveaux modèles: la 
Golf GTi à moteur VR6 débarque 
à peine chez les concessionnai­
res de la marque tandis que la 
Jetta GLX disposant d’une moto­
risation similaire est parmi nous 
depuis quelques mois. C’est à 
cette dernière que se consacre la 
chronique En Route cette se­
maine.

Présentation intérieure 
et extérieure .

Bien que la GLX soit le modèle 
haut de gamme, seul un oeil aver­
ti sera en mesure de déceler une 
différence par rapport à une Jetta 
«ordinaire», de l’extérieur s’en­
tend. Les distinctions sont discrè­
tes, pour ne pas dire mineures: 
rouesenalliage (de marque BBS), 
becquet arrière et logo VR6 en

sont les seuls indicateurs exté­
rieurs. Du reste, la Jetta troi­
sième génération conserve les 
grandes lignes de sa devancière, 
en plus arrondi et donc plus aéro­
dynamique, avec un coefficient 
de traînée (Cx) de 0,32 qui la 
place dans la bonne moyenne 
parmi les véhicules de cette caté­
gorie. Cette continuité se justifie 
sans peine puisque les retouches 
esthétiques apportées à la carros­
serie la modernisent juste ce qu’il. 
faut et cette allure typiquement 
VW plaira aux adeptes de la mar­
qué- .

A l'intérieur, la distinction est 
un peu plus marquée: la sellerie 
cuir de notre véhicule d’essai - 
optionnelle, toutefois - rehausse 
la présentation générale de l’ha­
bitacle et les conducteurs ayant 
un petit côté sportif apprécieront 
le volant et le pommeau du levier 
de vitesses, bardés de cuir eux 
aussi. Dommage qu’on ait con­
servé le lugubre tableau de bord 
des autres Golf et Jetta, complet 
et de lecture facile mais d’allure 
bonmarchéetfranchementtriste.

Si on déplore l’absence d’un 
coffre à gants, pour cause de 
deuxième coussin gonflable, l’as­
pect pratique de l’habitacle et des 
espaces de rangement aussi vas­
tes que nombreux compensent 
en partie pour cette petite lacune. 
Côté ergonomie, l’habitacle en 
question brille d’ailleurs de tous 
ses feux puisque d’une rare spa- 
ciosité, comparable à des voitu­

res aux dimensions beaucoup plus 
généreuses. Nous le tenons, 
comme toujours dans ce cas, de 
source sûre puisque notre géant 
de service (et collaborateur à la 
chronique En Route). Richard 
René, qui fait près de deux mè­
tres - ou 6' 7”, si vous préférez - s’y 
est senti parfaitement à l’aise, à 
l’avant comme à l’arrière. Comme 
référence, on peut difficilement 
trouver mieux, d’autant plus que 
la carrure de notre homme est di­
rectement proportionnelle à sa 
grandeur...

coffre arrière est d'une rare lo- 
geabilité, ce qui fait que côté pra­
tique. la Jetta se mérite une note 
presque parfaite.

Inversion GLX dispose en plu s 
d’un équipement de série des plus 
relevés, comprenant entre autres 
sièges, rétroviseurs extérieurs et 
gicleurs de lave-glace chauffants, 
climatisation (sansCFC) ainsique 
toute la panoplie d’accessoires 
électriques, toit ouvrant inclus. 
Sans oublier une chaîne-stéréo 
Premium avec lecteur de casset­
tes et huit haut-parleurs, quoique

Tout aussi vaste et profond, le

Fiche technique

Jetta GLX 1995
Rouage d’entraînement: traction.
Moteur: V6 2,8 litres 12 soupapes à double arbre à cames en tête;

injection électronique séquentielle multipoint.
Puissance: 172 chevaux à 5800 tours-minute.
Couple: 173 lb.pi. à 4200 tours-minute.
Transmission: boîte manuelle à 5 rapports;

boîte automatique à 4 rapports (optionnelle). 
Direction: assistée, à crémaillère.
Suspension: indépendante aux 4 roues.
Freins: ABS, disques aux 4 roues.
Pneus: Goodyear Eagle GA 205/50R15.
Performances: 0-100 km/h: 7,7 secondes;

vitesse maximale: 223 km/h.
Capacité du réservoir à essence: 55 litres.
Garantie: 3 ans/60 000 kilomètres.
Prix du véhicule d’essai: 29 390.00$.
Distance parcourue lors de l’essai: 1875 kilomètres.

Bonis de Noël
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TOYOTA COROLLA 1995

o TOYOTA CAM RY1995
CRÉDIT
TOYOTA

(g) TOYOTA
Loue: une Corolla

222$
*

mots
4.H llli'l*

Loue: une Camrv

333$
* *

>*** •mois
4S mois

ou achète:- 'JO/ 'L* financement 
lo*a 0#^ 'O illimité

L’offre prend fin le 31 décembre

ment

LES PROPRIETAIRES DE COROLLA 
ET DE CAMRY SONT LES PLUS 

SATISFAITS DE LEUR VOITURE !”

TU M'ÉPATERAS TOUJOURS!
3395, boul. Laframboise, Saint-Hyacinthe 774-9191 874-9277.... . **■ •»* ■» w

* Berline Corolla 1995 à 5 vitesses, modèle 
AE04BMYA.
Premier paiement et dépôt de garantie de 275$ à la 
livraison. 07C du km excédant 2000 km par mois.

** Berline Camry 1995 avec boîte automatique, modèle 
SKI 1EP AA. Premier paiement et dépôt de garantie de 
400$ à la livraison. 10c du km excédant 2000 km 
par mois

*** Sur approbation du crédit par TOYOTA CRÉDIT. 
Acompte de 1500$ ou échange équivalent. Transport et 
préparation (695$) et taxes en sus.

TOYOTA
ST-HYACINTHE



L’opinion du €hroniquour

En «américanisant» ses nouvelles Jetta, Volkswagen joue gros: leur 
comportement routier sa>is éclat risque de froisser les acheteurs traditon- 
nels de la marque, et il n'est pas dit que les cotisommateurs américains 
privilégiant le confort se tourneront vers elles pour autant, même si 
l'amélioration est considérable sur ce plan. Transformer la personnalité 
d'une voiture est une chose, changer la perception et les habitudes des 
consommateurs en est une autre. Un pari risqué, en somme.

Bien qu'elle se prétende plus sportive, la GIX ne déclenche pas les 
coups de foudre pour autant et le prix quelle commande risque d’en 
refroidir plus d'un. Elle possède pourtant de nombreuses qualités, et non 
les moindres: qualité d’assemblage et confort à la hausse, ergonomie 
sans faille, moteur exceptionnel... Mais cela demeure insuffisant pour 
justifier un prix avoisinant les 30 000 dollars.

le rendement moyen de 
cette dernière a quel­
que peu altéré l'enthou­
siasme desaudiophiles 
que nous prétendons 
être. De plus, la ver­
sion G\X est loin d’être 
donnée et à ce prix, on 
apprécierait que le lec­
teur de disques au la­
ser, optionnel, fasse 
partie de l’équipement 
de série. A part ce der­
nier accessoire et la 
sellerie cuir, les seules 
autres options se limi­
tent à la boîte automati­
que et à la peinture 
métalisée.

Aspect technique
1 jà fiche technique 

de la Jetta GLX, en 
commençant par le 
fabuleux VR6, comble­
ra les plus exigeants en 
la matière. I.e VR6, on 
vous en a déjà glissé 
mot lors de notre ré­
cent essai de la Passat, 
est un des meilleurs 
moteurs de toute la 
production automobile 
actuelle, rien de moins. 
Ce 6 cylindres en V, 
tellement étroit que les 
ingénieurs de VW hé­
sitent à le classer 
commeun authentique 
V6 et parlent plutôt 
d’une configuration en 
ligne, n’a pratiquement 
pas de défaut sinon que 
d’etre un peu - si peu. 
en fait - creux à bas 
régime lorsqu’accou­
plé à une boîte automa­
tique. Mais avec la boîte 
manuelle, dont dispo­
sait par ailleurs notre 
véhicule d’essai, ses 
performances et sur­
tout son couple en ré­
jouiront plus d’un. 
D’une rare souplesse, 
ce qui n’a pas toujours 
été le propre des mo­
teurs VW, il ne se fait 
aucunement prier pour 
s’aventurer dans les 
hauts régimes et dès 
que l’on approche de la 
barre des 4000 tours- 
minute. son rendement 
est fort impression­
nant, pour ne pas dire 
carrément jouissif... 
Attention aux contra­
ventions car on dépasse 
rapidement le seuil de 
la légalité.

Dans un autre ordre 
d’idées, le VR6 est aus­
si le moteur le plus 
discret jamais conçu 
par les ingénieurs de 
Wolfsburg, une qualité

qui sera appréciée des 
conducteurs nord- 
américains; mais que 
les puristes se rassu­
rent, sa sonorité toute 
sportive demeure audi­
ble et n’a rien de dés­
agréable, bien au con­
traire. De plus, sa con­
sommation est raison­
nable, surprenante 
même, pour un engin 
de cette cylindrée.

I-a boîte manuelle 
tire merveilleusement 
profit de la puissance 
et du couple de ce 
moteur hors de l’ordi­
naire et son rendement 
se situe à des années- 
lumières des anciennes 
transmissions de 
même type de ce ma­
nufacturier, plutôt réti­
ves. Celle-ci est non 
seulement plus douce 
mais d’un étalement et 
d’une précision irrépro­
chables.

I-aGLXadroit aune 
suspension indépen­
dante aux quatre roues 
avec amorti sseu r s à gaz 
à l’arrière et jambes de 
force à ressort s hélicoï­
daux à l’avant, suspen­
sion dont le calibrage 
est plus sportif. Des 
pneus plus perfor­
mants et des freins 
an tibloquantsà disques 
aux quatre roues com­
plètent la fiche techni­
que de cette Jetta un 
peu spéciale.

L’aspect sécuritaire 
n’est pas en reste, avec 
deux coussins gonfla­
bles en équipement de 
série, des renforce­
ments latéraux et une 
cellule de sécurité qui 
se rétracte pour absor­
ber l’énergie de l’im­
pact autrement absor­
bée par les occupants.

Confort et
comportement
routier

'foutes proportions 
gardées, Volkswagen a 
toujours obtenu de 
meilleurs scores aux 
ventes en sol canadien 
que sur le reste du 
continent. I>es conduc­
teurs américains, pour 
qui les qualités routiè­
res viennent souventau 
second plan, n’appré­
ciaient guère le rude 
tempérament germani­
que des VW: on leur 
reprochait la dureté de 
leurs sièges, la séche­
resse de leur suspen­

sions et leurs moteurs 
rugueux.

Soucieuse de percer 
le lucratif marché 
américain, la firme de 
Wolfsburg s’est donc 
empressée de corriger 
ces lacu nés mais ce que 
la Jetta gagne en con­
fort, elle le perd toute 
fois en agrément de 
conduite. Si la GLX 
dispose d’une suspen­
sion plusrigide.cen’est 
toutefois pas suffisant 
pour éliminer l’effet 
marqué de roulis, peu 
rassurant; à la moindre 
imperfection du revê­
tement, la caisse monte 
et descend et pareil 
mouvement rappelle 
les grosses berlines 
américaines d’une au­
tre époque. Ceux qui 
ont en mémoire le 
mordant desanciennes 
Jetta devront en faire 
leur deuil.

Pourtant, la tenue de 
route est étonnament 
sûre, comme quoi cetle 
suspension n’est pas 
inefficace pour autant. 
Mais elle pèche par une 
trop grande sensibilité 
aux inégalités de la 
chaussée, et l’effet de 
couple dans la direc­
tion, engendré par la 
puissance du VR6, ne 
fait qu’entacher davan­
tage le dossier somme 
toute décevant de la 
Jetta GLX sur le plan 
des aptitudes routières.

Rapport qualité/ 
prix

Ixi Jetta CAX dont 
nous disposions se 
détaillait 29 390 dollars, 
sellerie cuir incluse. 
Bien qu’il s’agisse du 
prix de détail suggéré 
du manufacturier 
(donc négociable), un 
tel prix pour une Jetta

est tout simplement 
indécent. Moteur VR6 
et équipement de série 
relevés tant que vous 
voudrez, ne perdons 
pas de vue qu’il s’agit 
d’une compacte, bon 
sang! De plus, les nou­

velles Jetta n’ont pas 
encore fait leurs preu­
ves en matière de fiabi­
lité.

Même si le VR6 est 
un moteur emballant, 
cela ne justifie en rien 
pareille addition, sur­

tout que la greffe de ce 
moteur dans la caisse 
de cette petite berline 
nécessite encore quel­
ques ajustements, l’ef­
fet de couple étant l’as­
pect le plus préoccu­
pant.

Johanne Viens
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TÉLÉCOULEUR
' 20" AVEC TÉLÉCOMMANDE

À L'ACHAT DE TOUT
VEHICULE HEUF ET DEMOMSTRATEUR 
'94 OU '95 EM STOCK
POUR UNE SEMAINE SEULEMENT

OFFREZ- VOUS UNE

%
LOCATION-BAIL DE 24 MOIS*

• 2 sacs gonflables 
-%• Jantes en aluminium 

• Aileron arrière
• lx»s mensualités de la location s’appliquent à une 
Escort IX Sport 3 portes ’95. Groupe d’équipements 
préférés 005A. Les mensualités de 311,84$ 
(10,25$/jour sur 365 jours) s’appliquent en vertu 
d’un contrat de location de 24 mois. T.T.P. en sus. 
Valeur future garantie. 50,000 km inclus. .06C km 
supplémentaire.
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Saint-Hyacinthe
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' Un Québécois s’illustre 
au Championnat Nissan

On vous a glissé un mot, le mois dernier, sur le championnat 
technique nord-américain Nissan, mettant aux prises 24 techni­
ciens, triés sur le volet, oeuvrant pour différents concessionnaires 
Nissan et Infiniti d’Amérique du Nord.

Cinq d'entre eux 
venaient du Canada et 
le seul Québécois en 
lice, Danny Picard, de 
Victoriaville, s'est clas­
sé parmi les dix pre­
miers. L’exploit mérite 
d’être souligné puisque 
les 24 finalistes repré­
sentaient l’élite d’envi­
ron 10 000 techniciens 
admissibles sur l’en­
semble du continent. 
Tous les techniciens 
canadiens se sont 
d’ailleurs classés par­
mi les dix premiers.

M Philippe Laguë

Les participants 
devaient prendre part à 
cinq épreuves desti­
nées à évaluer leurs 
capacités dans l’établis­
sement de diagnostics 
sur la climatisation, le 
moteur et les perfor­
mances ainsi que les 
différents circuits élec­
triques et la réparation 
descomposants. Ils ont 
ensuite été jugés selon 
différents critères, soit 
la rapidité, l’efficacité, 
la précision et la répa­

ration.
TonyO’Callahan.de 

Mills Nissan d’Edmon­
ton (Alberta), a obtenu 
la marque la plus éle­
vée chez les canadiens, 
devenant ainsi maître- 
technicien de l’année 
Nissan Canada. Il a été 
suivi de près par Brian 
Ferguson, de King 
Nissan à St-Jean (Nou­
veau-Brunswick).

Victor Simone, de 
401-Dixie Nissan à 
Mississauga (Ontario), 
Danny Picard, de Vic­
toriaville Nissan (Qué­
bec) etJamesClark.de 
Victoria Nissan (Co­
lombie-Britannique) 
ont aussi terminé dans 
les dix premiers.

«Le N1STEC (Nis­
san International Ser­
vice Technical Con­
test) est le plus grand 
honneur qui peut être 
fait à un technicien 
Nissan», de préciser 
Yves Boyer, vice-prési­
dent éxécu tif de la bran­
che canadienne de ce 
manufacturier nippon. 
«Tous les gagnants ont

une feuille de route qui 
se distingue par la 
qualité supérieure de 
leur travail sur tous les 
plans: réparation, effi­
cacité et satisfaction 
des clients.»

Le NISTEC est une 
des nombreuses com­
pétitions automobiles 
dans le cadre desquel­
les les concurrents 
doivent, à l'intérieur 
d’un délai précis, répa­
rer des véhicules trafi­
qués. Cette compéti­
tion, qui couvre tous les 
aspects des composan­
tes d’un véhicule, com­
porte un volet pratique 
et un volet théorique.

Les championnats 
1995, qui se tiendront à 
Mississauga (Ontario), 
seront organisés par 
Nissan Canada. C’estla 
première fois que cette 
compétition se tiendra 
à l’extérieur des Etats- 
Unis. Cette année, le 
concours se tenait à 
Smyrna, au Tennessee, 
où Nissan possède une 
usine d’assemblage 
ultra-modeme.

Profitez de notre expérience 
Nous sommes les meilleurs!

Michel Gariépy

j."- AA y

Paul Bagg

ÛC
--•J)
et
oc
D
O
0
LU_l
*

CD
CO1<

Débosselage 
Peinture 

Redressement 
de châssis

Service de remorquage 
Autos de courtoisie

Estimation gratuite 
Travail garanti 

Nous traitons avec 
les assurances

Carrosseries
° Michel Gariépy.nc

476, route 116, Sainte-Rosalie
(anciennement garage Denis Raymond) 799-5353
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T.T.P. en sus
L’UNE DES MEILLEURES GARANTIES DE L’INDUSTRIE: 
5 ANS / 100 000KM ASSISTANCE ROUTIÈRE 24 HEURES
Incluant: • livraison tf essence
• Changement de roue en cas de crevaison • Dévorrouiüage • Rémora°
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LE PROGRAMME D'ASSISTANCE ROUTIERE 
24 HEURES HYUNDAI 

Par l'entremise de Club Auto, 
organisme affilié à la CAA
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Saint-Hyacinthe
774-6344 467-1341

HYUDDni Cciyivcint
On évolue à votre avantage

Sur le boulevard de l'auto, 2300, Casavant Ouest, Saint-Hyacinthe
Sortie 130 Autoroute 20

à partir de 199$*/mois
sur 36 mois

lOOOS comptant, valeur 
résiduelle 3577$

* T.T.P. en sus

Partenaire de l'ooération 
dignité partage; Centre de 

VBénevolat de Saint- ) 
Hyacinthe du 28 novembre 

au 23 décembre.1994- a - - - -

NOUS PRENONS 
LES DEVANTS 

POUR VOUS INSTALLER 
DERRIÈRE LE VOLANT

Ï£LANT

à partir de 239$*/mois
sur 36 mois

1000$ comptant, valeur 
résiduelle 5872$
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Société canadienne du cancer

Reconnaissance aux 
bénévoles de la section 
de Saint-Hyacinthe

À l’occasion de l’assemblée générale annuelle de la Division de 
la Société canadienne du cancer, qui eut lieu dernièrement à Hull, 
les bénévoles de la section Saint-Hyacinthe/Bagot/Rouville, qui 
oeuvrentau sein du comité Arc-en-ciel, ont reçu le prix «Service aux 
patients» 1993-94.

En effet, cette ré­
compense bien méritée 
leur a été attribuée par 
un jury composé des 
membres du comité 
provincial des 
services offerts 
aux personnes 
atteintes de can­
cer et à leurs pro­
ches.

Actif depuis 
janvier 1993, le 
comité Arc-en- 
ciel, parrainé par 
la Société cana­
dienne du cancer, 
est composé de 
bénévoles qui ont 
vécu personnelle­
ment l’expérience 
du cancer soit 
pour avoir été at­
teints eux-mêmes 
ou pour avoir ac­
compagné un être 
cher. Ils contri­
buent ainsi au 
mieux-être physique et 
moral despersonnesat- 
teintes de cancer et de 
leurs proches. Les ob­
jectifs du comité Arc- 
en-ciel sont de fournir 
un support lors du diag­
nostic, pendant et après 
les traitements et de fa­
voriser l’échange entre 
les personnes tout en 
développant un senti­
ment de solidarité en­
tre celles-ci.

Les services offerts 
par la Société cana­
dienne du cancer sont 
l’écoute téléphonique, 
ladocumentation et l’in­

formation, les visites à 
l’hôpital et à domicile, 
les groupes de partage 
ainsi que les conféren­
ces.

Au cours de la der­
nière année, ces béné­
voles ont effectué 55 
visites à domicile, 200 
visites à l’hôpital et près 
d’une centaine de re­
tours téléphoniques.

En plus de contri­
buer à éduquer la po­

pulation maskoutaine 
et de la région sur les 
méthodes de préven­
tion et de dépistage 
précoce du cancer, les

bénévoles de la Socié­
té canadienne du can­
cer ont alimenté les 
cliniques médicales et 
le centre hospitalier 
Honoré-Mercier en 
dépliants de toutes 
sortes.

En collaboration 
avec le CLSC des Mas- 
koutains, les bénévoles 
du comité Arc-en-ciel 
ont travaillé à l’organi­
sation d’une rencontre 
d’information sur le 
cancer du sein, activité 
qui a regroupé une 
cinquantaine de fem­
mes de la région qui 
ont eu la possibilité 
d’expérimenter la pal­
pation des massesavec 
le sein de silicone et 
pratiquer l’auto-exa­
men des seins sous la 
supervision d'une infir­
mière.

Ia. bureau régional 
Richelieu/Yamaska a 
distribué plus de 3 000$ 
en pansements et ac- 
cessoiresà quelques 96 
patients réguliers et/ 
ou occasionnels et a 
répondu à 75 deman­
des d’aide financière 
pour le rembourse­
ment de patients qui ont 
à su ivre des traitements 
de radiothérapie et 
chimiothérapie et ce, 
pour un montant de 16 
600$.

À l’aube de 1995, le 
comité Arc-en-ciel tra­
vaille à la préparation 
de nouvelles activités, 
toutes plus intéressan­
tes les unes que les 
autres et invite la popu­
lation maskoutaine et 
de la région à partici­
per en grand nombre à 
celles-ci qui sont gra­
tuites.
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Le Club des Lions et le magasin 
de chaussures Panda 

s’unissent pour venir en aide
aux familles défavorisées

Le Club des Lions et le magasin de chaussures 
Panda, situé aux Galeries Saint-Hyacinthe, ont 
réuni leurs efforts pour venir en aide aux fa­
milles défavorisées de la région. En effet, le 
magasin Panda recueille les chaussures et 
bottes usagées d’enfants à son magasin et le 
Club des Lions les remet au Centre de bénévo­
lat de Saint-Hyacinthe pour en faire la distribu­
tion aux familles dans le besoin. Ce geste est 
très apprécié par le Centre de bénévolat et 
surtout par les bénéficiaires. La population 
maskoutaine est donc invitée à passer au 
magasin de chaussures Panda des Galeries 
pour remettre les souliers ou bottes d'enfants 
qui ne sont plus utiles et par le fait même ren­
dre une famille dans le besoin plus au chaud cet 
hiver. Sur la photo on aperçoit MM. Pierre 
Bélanger et Cyrille Leblanc, respectivement 
président et secrétaire du Club des Lions; Mme 
Francine Plante, du Centre de bénévolat et 
Mme Nicole Thériault, gérante du magasin 
Panda des Galeries. (Photo P.P.M.)

Sur la photo on aperçoit, de gauche à droite, M. 
Bruno Janssen, membre du comité Arc-en-ciel; Mme 
Madeleine Borduas, secrétaire; et Mme Pierrette 
Girouard, présidente; tenant fièrement le prix «Ser­
vice aux patients» remporté récemment. À l’arrière, 
Mme Louise Lamothe, agent de développement. 
(Photo P.P.M.)
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"HONDA, EN TÊTE 
POUR LA SATISFACTION 
DES PROPRIÉTAIRES. "

Sondage Autopinion 1994 du CAA

"PREMIER POUR LA 
VALEUR DE REVENTE"

* Données fondées sur fa valeur résiduelle inscrite dans le 
repertoire Canadien Black book doctobre 1994 pour les 
modèles concurrents, selon la définition du segment des 
voitures intermédiaires qu'en donne l'Association des fabricants 
d'automobiles du Canada.

"HONDA CASAVANT 
EN TÊTE AU CANADA 
POUR LA SATISFACTION 
À LA CLIENTÈLE. "

Sondage ISC 1994 Honda Canada

POURQUOI CHEZ 
HONDA CASAVANT 

SOMMES-NOUS 
PREMIERS?
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(Partenaire de l'operation dignité 
partage. Centre de Bénévolat de^M 
Saint-Hyacinthe du 28 novembres 57 
VU au 23 décembre 1994.
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SAINT-HYACINTHE
2400, Casavant 407-1341 774-1724
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Un slogan: «Quand je sucre, je mielle!»

Les apiculteurs québécois 
passent à l’offensive

Le Québec compte 893 apiculteurs, se partageant 31 579 
colonies. La production québécoise de 1993 s'élève à 1 857 tonnes 
de miel pour une valeur totale de 5,4 millions $. La production 
moyenne de miel par colonie est de 55 kg; une colonie d'abeilles 
peut parfois produire plus de 150 kg en une seule saison et 
féconder un arpent d'arbres fruitiers. Les abeilles butinent environ 
deux millions de fleurs et parcourent plus de 55 milles pour 
produire une livre de miel... Ce sont là quelques statistiques qui 
démontrent que les apiculteurs québécois, même s'ils sont dans 
l'ensemble peu nombreux, jouent quand même un rôle au sein de 
la communauté et à l'aube de la mondialisation des marchés, ils ont 
convenu de passer à l’offensive pour protéger leur territoire contre 
les envahisseurs, notamment les Chinois.

«Les Québécois sont invités à 
consommer le miel dun producteur 
d’ici et le meilleur moyen de s’en 
assurer est de s’approvisionner di­
rectement chez l’apiculteur», souli­
gne M. Richard Paradis, vice-prési­
dent de la Fédération régionale.
■ Jean-Marie Fontaine

Aliment merveilleux, le miel est 
cependant un produit méconnu des 
consommateurs et ses utilisations 
également. C’est la raison qui incite 
les apiculteurs à le remettre au goût 
du jour par le biais d’informations 
pratiques et de recettes succulen­
tes. %

«ASaint-Hyacinthe, lesgenssont 
assez sensibilisés aux produits de 
chez nous, car nous sommes une 
grande région de producteurs de 
miel. Le climat en Montérégie est 
propice à la production, malgré le 
fait que des cultures ne nous aident 
pas tellement. Notre production sai­
sonnière a été en bas de la moyenne, 
mais en 1993, nous avions connu 
une saisonexceptionnelle», indique 
le Rosalien.

producteurs sont intéressés et prêts 
à faire de la vulgarisation pour ren­
seigner les consommateurs, car il y 
a encore beaucoup d’éducation à 
faire. Le miel est un aliment mécon­
nu pour ses qualités nutritives. C’est 
un fructose (sucre d’origine végé­
tale). Les consommateurs qui achè­
tent un miel directement chez le 
producteur ont également l’assu­
rance qu’ils dégusteront un miel 
frais, car c’est très rare que nous 
necoulons pas notre production. 
Notre miel n’est pas bouilli et ne 
contient pas d’agent chimique. C’est 
l’abeille qui le transforme dans la 
ruche et tout ce que nous faisons 
comme apiculteur, nous l’extrayons 
des alvéoles par centrifugation, le 
filtrons pour en éliminer les particu­
les de cire et le mettons en pot. Je 
suis personnellement de la cin­
quième génération des Paradis qui 
produit du miel, mais il nous a fallu 
diversifier nos produits, cibler un 
créneau. Je dispose de 500 ruches», 
raconte le sympathique apiculteur.

Fait intéressant, les abeilles ne 
prélèvent le nectar des fleurs que s’il
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À l’aube de la mondialisation des marchés, les apiculteurs québécois 
ont convenu de tout mettre en oeuvre pour contrer les envahisseurs. 
Leurs produits seront désormais associés au logo ‘Qualité-Québec’, 
mais les consommateurs onttoujours le loisir de s’approvisionner de bon 
miel directement chez les apiculteurs.

I.e miel constitue lapent édulco­
rant (sucrant) par excellence, plai­
dent les apiculteurs, parce que c’est 
un produit qui s’intégre bien à une 
saine alimentation quotidienne. In­
cidemment. ils ont tellement foi en 
leurs produits qu’ils ont adopté le 
slogan: «Quand je sucre, je mielle!».

Au fil des ans, les apiculteurs 
québécois ont développé une 
gamme de produits d’excellente 
qualité, tels les miels liquides et 
crémeux, les tartinades et les ge­
lées de miel aux fraises, aux fram­
boises et aux bleuets, l’hydromel, 
les vinaigrettes, etc., qui seront 
dorénavant associés au logo «Qua­
lité-Québec».

«Nousavons modifié notre façon 
de faire et je dirais que 99 % des

contient au moins 10 % de sucre. En 
temps de collecte qui coïncide avec 
la période de pollinisation des fleurs, 
certainesabeilleszélées effectueront 
jusqu a 25 voyages quotidiennement, 
butinant l’équivalent de plus de 1 
000 fleurs. C’est ce qui nous permet 
de mieux comprendre l’origine de 
l’expression ‘travailler comme une 
abeille’.

I.es abeilles ont également un 
impact sur d’autres productions. «De 
plus en plus de producteurs courent 
après nous pour la pollinisation de 
leurs fraises, de leurs concombres, 
de leurs sarrasins», laisse entendre 
M. Richard Paradis.

Pourquoi ne pas ’mieller’ plutôt 
que de sucrer?

ous avons trouvé la solution pour que vous passiez 
le plus bel hiver de votre vie avec une Acura neuve

Pensez-y, vous effectuerez votre premier 
paiement quaprès la fonte des neiges.

Y-a-t-il un autre conces­
sionnaire qui peut vous offrir 
un tel cadeau?

Non, car cette offre est exclusive à 
Acura Casavant, mais faites vite cette 
offre prend fin le 31 décembre 94.

cùun!

Partenaire de l'opération 
Dignité Partage 

du Centre de Bénévolat
' de Saint-Hyacinthe

J 00,0 00,

Cette offre ne peut être jumelée à tout autre offre
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' ■_______■ H

2499, Casavant 
Saint-Hyacinthe
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Application d’un 
plan global de 
fertilisation intégrée

(J.-M.F.) -Les pressions exercées par les 
environnementaustes qui se font lourde­
ment sentir sur l’agriculture ne se relâche­
ront pas de sitôt Le projet de règlement sur 
la réduction de la pollution d’origine agri­
cole, publié dans la Gazette officielle à la fin 
de l’été, tente d’en arriver à un compromis 
entre ces pressions et la viabilité de la 
production agricole. Dans le but de faciliter 
ce compromis, l’Ordre des agronomes a 
propose au législateur le concept du Plan 
global de fertilisation intégrée.

Le règlement propo- chiffres qui vont de 1 
id progressive- 500$ pour un premier

mandat à 1 160$ pour 
les mandats subsé­
quents pour une ferme 
moyenne. Mme Chan­
tal Paul, de l'Ordre des 
agronomes du Québec, 
précise qu ’il ne fau t pas 
voir l’agronome com­
me une police environ­
nementale dans ce 
dossier. «L’agronome a 
toujours conseillé les 
entreprises agricoleset 
il continuera. Celui-ci 
jouera un rôle impor­
tant dans l’information, 
la formation et la sensi­
bilisation des produc­
teurs et productrices 
agricoles sur les pro­
blèmes environnemen­
taux, un rôle que l’UPA 
voudrait voir assumer 
par le M APAQ. Avec le 
retrait de l’Etat, les 
individusontàassumer 
leurs responsabilités. 
Le projet de règlement 
responsabilise le pro­
ducteur en lui confiant 
la tenue d’un registre 
d’épandage», explique- 
t-elle.

se rend progressive­
ment obligatoire pour 
une entreprise l’appli­
cation d’un plan global 
de fertilisation intégrée 
(PGFI). approuvé et 
signé par un agronome. 
Reglement qui évidem­
ment n’a pas fait l’un­
animité des produc­
teurs agricoles, princi­
palement à cause des 
frais occasionnés.

Ce règlement sti­
pule que les fermes en 
situation de surplus de 
fumier devront se do­
ter d’un PGFI pour le 
31 mars 1996. Les ex­
ploitations qui ne sont 
pas en situation de 
surplus mais qui sont 
sur fumier liquide au­
ront jusqu’au 31 mars 
1997. Quant aux exploi­
tations qui disposent de 
fumier solide, elles 
bénéficieront d’un an 
additionnel.

Uneétudecomman- 
dée par le ministère de 
l’Environnement et de 
la Faune du Québec et 
parue en 1993 cite des

AEROSTAR XLT1993
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Véhicules programme 
d’occasion
Qu’est-ce que le “PROGRAMME PLUS” 

Une voiture légèrement utilisée 
à tous les 2 ans.

NOTRE BUT: Votre satisfaction
------------------------ à meilleurs coûts

Demander Claude ou Richard

Sur le Boulevard de l’Auto. ■

2000, boui. Casavant Ouest, 
Saint-Hyacinthe
774-2000

FORD RANGER XL 1994
Super Cab, automatique, 14 000 
km, 6 cyi., balance de garantie.

modèle sport tout équipé, allongé, 
garantie jusqu’à 100 000 km.

FORD EXPLORER XL 1992
modèle sport, 5 vitesses, air,

1 seul en inventaire.

<r-vs

FORD BRONCO 111989
5 vitesses, tout équipé, 4x4, 

très bon état.

‘Meilleurs 
‘Uoeu^à tous nos 
cfients et amis.

7//

FORD LTD CROWN VICTORIA 1993
31 000 km, toute équipée.
SPÉCIAL DU GÉRANT.

FORD ESCORT FAMILIALE 1994
air, aut., 18 000 km.
SUPER SPÉCIAL

ij % t'BWDHP T*» ;. «T /TKMtV

DODGE COLT 200 GT

A

AS'J

5 vitesses, 49 000 km, garantie 
jusqu’au 25/05/97 ou 100 000 km.

f • m ■ ' q- , * i

HYUNDAI SCOUPE LS Turbo 1994
I-—

33 000 km, système alarme. 
Balance de garantie.

L'auto-ventes

1994 SUZUKI SWIFT, automatique. 4 cyl. 
très bien équipé, seulement 7.000 km
GARIÉPY SUZUKI 705 BOUL.LAURIER 
SECTEUR DOUVILLE 774-1332.

1994 SUZUKI SWIFT, blanche, Berline 5 
vitesses, système de son . alarme, balance 
de garantie Suzuki GARIÉPY SUZUKI 705 
BOUL.LAURIER SECTEUR DOUVILLE 
774-1332.

1990 VOLKS JETTA FLAIR. 5 vitesses, toit 1990 DODGE SHADOW, gris. 4 portes, 
ouvrant, mags, aileron, volant ajustable, automatique, air, 80.000 km, garantie 
miroir électrique, seulement 81.200 km. Chrysler expiration 17 août 97 ou 115.000 
spécial $7995. garantie 12 mois ou 20.000 km GARIÉPY SUZUKI 705 BOUL.LAURIER 
km. GARIEPY SUZUKI 705 SECTEUR DOUVILLE 774-1332.
BOUL.LAURIER SECTEUR DOUVILLE 
774-1332.

,'.fv • ;

1992 SUZUKI SIDEKICK, rouge, 4x4. 5 
vitesses, moteur 1.6 16 valves, un seul 
propriétaire GARIÉPY SUZUKI 705 
BOUL.LAURIER SECTEUR DOUVILLE 
774-1332.

1992 DODGE CARAVAN ES. rouge clair. 7 
passagers, extremment équipé, très bonne 
condition. GARIÉPY SUZUKI 705 
BOUL.LAURIER SECTEUR DOUVILLE 
774-1332.

1991 GMC TRACKER, jaune, 4x4, 5 
vitesses, décapotable. 65,000 km. garantie 
12 mois ou 20,000 km GARIÉPY SUZUKI 
705 BOUL.LAURIER SECTEUR DOUVILLE 
774-1332.

LA VRAIE PLACE POUR VENDRE VOTRE VOITURE
Iaut

Pour les PARTICULIERS 
et les GARAGES

ventes
773-6028

Sir
NOWO

L 'auto-services

331, boul. Laurier, Secteur Douville, Saint-Hyacinthe

DANIEL LEMONDE 
propriétaire

Le Monde de I 
Carrosserie
Débosselage - Peintu

Antirouille à la grais 
de graphite

• ESTIMATION GRATUITE
771-4414 <ûOOONO

BROUILLETTE 
AUTOMOBILE Inc.
• Chrysler
• Plymouth
• Camions Dodge
• Jeep/Eagle

Jean-Pierre Bolduc,
représentant

-■ M.*r

2750 Lafontaine, Saint-Hyacinthe, 773-8551

Vous désirez réserver cet espace pour annoncer 
votre commerce d'AUTOS ou dACCESSOIRES

Appelez-nous 773-6028
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Autre succès de l’Expo-ITA

Joël Leblanc est le grand champion
L’exposition annuelle, s’adressant aux étudiants et étudiantes de 

deuxième année du programme de Gestion et exploitation d’entre­
prise agricole de l’Institut de technologie agro-alimentaire de Saint- 
Hyacinthe, s’est déroulée le 30 novembre dernier dans le cadre du 
cours ‘Expertise animale. Joël Leblanc a été sacré le grand cham­
pion de la journée.

M. Serge Lampron, juge de la compétition et Mme Carole Cimon, 
professeure et chef d’équipe-programme, ont assisté à la présentation 
de la plaque, effectuée par M. Gilles Vézina, directeur général de l’ITA, 
à Joël Leblanc, grand champion de l’événement. (Photo ITA)

«Cette mini-exposi­
tion qui permet à cha­
cun et chacune de dé­
velopper leurs habile­
tés pour la préparation 
et la présentation des 
animaux aux exposi­

tions, s’est avérée un 
franc succès», a fait 
savoir M. Bernard 
Désautels, du Service 
des communications 
de l’ITA.

Ils sont quelque 20

La valeur des terres agricoles augmente
Les recherches menées par la Société du crédit agricole (SCA) 

révèlent que la valeur des terres agricoles au Canada a connu une 
progression de 3,7 % entre le 1 er janvier 1994 et le 1 er juillet 1994. 
C’est la troisième augmentation semestrielle consécutive de la 
valeur des terres agricoles canadiennes, après 5 diminutions 
semestrielles.
. L’Ile-du-Prince- 
Édouard, avec une 
progression de 9,7 %, a 
enregistré la plus im­
portante augmentation 
au cours du dernier 
semestre. Le Québec a 
pour sa part affiché u ne 
hausse de 3,3 % au 
cours de la période.

C’est l’industrie du 
bétail qui a un effet 
dominant sur la valeur 
des terres agricoles en 
sol québécois. Entre 
1981 et 1990, les sec­
teurs du porc et du lait 
représentaient presque 
la moitié de la produc­
tion agricole de la pro­
vince. Etant donné l’ex­

pansion actuelle de l’in­
dustrie porcine et la 
stabilité de l’industrie 
laitière, les tendances 
de la valeur des terres 
au Québec devraient 
demeurer positives au 
cours de la prochaine 
période de 6 mois.

Parmi les facteurs 
qui influent sur la va­
leur, on retrouve, entre 
autres, les revenus 
anticipés par les agri­
culteurs en ce qui a trait 
à leurs investissements 
dans les terres agrico­
les, les politiques gou­
vernementales, les taux 
d’intérêt et le climat.

Leschangementsau

niveau des revenus 
agricoles anticipés en 
raison de la signature 
du GATT et de l’ALE- 
NA auront très proba­
blement des répercus­
sions sur la valeur des 
terres agricoles, mais 
l’impact de ces accords 
commerciaux peutêtre 
d ifficile à d éterminer en 
raison de tous les au­
tres facteurs économi­
ques qui influent sur la 
valeur des terres agri­
coles. Les nouvelles 
lois provinciales et na­
tionales peuvent aussi 
influer sur la valeur 
future des terres agri­
coles puisqu’elles ris­

quent d’avoir un impact 
sur les coûts de pro­
duction qui, à leur tour, 
auraient un impact sur 
les revenus qui décou­
lent des terres agrico­
les.

Un autre facteur 
encore plus détermi­
nant pour le prix des 
terres agricoles est la 
quantité de terres mi­
ses en vente volontai­
rement à un moment 
donné. Dans un mar­
ché foncier modéré­
ment actif, entre 1 et 5 
% de la superficie totale 
des terres agricoles 
changent de main cha­
que année.

Toutefois, comme la 
valeur des terres agri­
coles est à la hausse, 
les propriétaires qui 
pensaient vendre pour­
raient décider de re­

mettre cette décision à 
une date ultérieure 
dans l’espoir que l’aug­
mentation se pour­
suive. D’autre paru ils 
pourraient aussi saisir 
l’occasion ou mettre 
encore plus de terres 
en vente.

En 1985, la SCA a 
mis sur pied un sys­
tème de terres agrico­
les de référence dans 
le but de suivre l’évolu­
tion de la valeur des 
terres à l’échelle du 
pays.

Depuis 1990, les 
évaluations sont mises 
à jour sur une base se­
mestrielle. La dernière 
mise à jour, en date du 
1er ju illet 1994. sert de 
base au rapport d’au­
tomne 1994 de la SCA 
sur la valeur des terres 
agricoles au pays.

étudiants de l’institu­
tion de la rue Sicotte 
qui ont présenté 40 
vaches et génisses, de 
race Holstein, soumi­
ses au jugement de M. 
Serge lampron, dans 
une atmosphère digne 
des grandes exposi­
tions.

Joël Leblanc a été le 
grand gagnant de cette 
exposition, alors que 
Patrick Iaissier était 
déclaré champion de 
réserve. Marie-Claude 
Grégoire a pour sa part

fi d il h Joinplire

PAPETERIE

décroché une mention, 
tandis que Patrick 
Lussier, encore lui, 
enregistrait la meil­
leure performance aux 
pointsaccumulés. C’est 
de nouveau Joël Le­
blanc qui a amassé le 
plus de points (48) dans 
la préparation des ani­
maux devant Martin 
Guérin qui totalisait 38 
points.

«Cette activité, très 
pratique, a lieu annuel­
lement à l’Institut. 
D’ailleurs, lesétudiants 
et étudiantes du pro­
gramme de zootechno­
logie tiendront une 
activité similaire au 
printemps 1995», a 
dévoilé M. Désautels.

Merci 

à tous nos 
cfients

Joyeux 
temps des 

Jêtes

Canon
760 BOUL. CASAVANT 0. 

SAINT-HYACINTHE 
TÉL 514 / 773 / 7777
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Service des abonnements
655 Ste-Anne, St-Hyacinthe J2S 5G4

773-6028
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(taxes incluses)

üjte chance 
iiaiicroyahil® d'offrir $
cadeau 52 Courria
à prix imbattable

Note: Pour les non-abonnés 
Abonnez-vous à prix régulier 49,25$ 
et obtenez un second 
abonnement cadeau à 35$
Date limite de l’offre: 22 décembre 1994

ABONNE

Nom:

Adresse:

Ville:

Code Postal:.......................Tél.

Pour souscrire à un abonnement à 35$
(taxes incluses), vous devez être un abon­
né en règle du Courrier. Vous devez remplir 
les deux coupons de cette page et les 
retourner avec le paiement. Le récipien­
daire de ce cadeau doit résider à une 
adresse différente du souscripteur et ne pas 
être un abonné du Courrier.

ABONNEMENT CADEAU

Nom:.....

Adresse: 

Ville:......

Code Postal:....................... Tél.:

Date du début de l'abonnement:

o0>m
(Mo
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À l’occasion de sa 
derrière partie locale 
avant la période des 
Fêtes, dimanche pro­
chain contre les Fo­
reurs de Val d'Or, les 
dirigeants du Laser 
tenteront de faire des 
heureux surtout parmi 
les plus jeunes. Un 
Père Noël viendra 
spécialement du Pôle 
Nord et il fera tirer une 
table de Ginza Boule 
ainsi que plusieurs 
autres prix de pré­
sence. Rappelons que 
ce match commencera 
à 14 heures.★ ★★

Depuis le lundi 12 
décembre, et jusqu’à 
vendredi, c est la troi­
sième édition de la 
Semaine de l’activité 
physique au Collège 
Antoine-Girouard. 
Une foule d'activités 
sont au programme, 
incluant du ballon-pa­
nier, du judo, du bad­
minton et du handball. 
Divers tests d’habilité 
ont été mis sur pied, et 
en plus, des visiteurs 
de renom viendront 
faire leur visite, 
notamment David- 
Alexandre Beaure­
gard et ses coéquipiers 
du leaser, mardi après- 
midi. ainsi que Martin 
Brodeur, vendredi. 
Simon Désautels et 
ses collègues du dépar­
tement d’éducation 
physique du Collège 
supervisent cette 
grosse semaine.

Comme il fallait s’y 
attendre, la structure 
des âges au hockey 
mineur sera réaména­
gée au début de la pro­
chaine saison. Doréna­
vant, la date de réfé­
rence sera le 1er octo­
bre. Par exemple, la 
catégorie atome sera 
réservée aux jeunes 
nés entre le 1er octo­
bre 1984 et le 30 sep­
tembre 1986. Au cours 
des prochains mois, la 
FQHG analysera certai­
nes particularités régio­
nales et entend faire 
preuve d’une grande 
souplesse dans le trai­
tement des situations 
exceptionnelles, no­
tamment le cas des 
joueurs de 17 ans.

I,e Club Lit Ma­
chine Rouge a récolté 
trois médailles d’or lors 
d’une compétition sco­
laire disputée à Sher­
brooke, il y a 15 jours. 
Ces victoires ont été 
l’oeuvre de Jonathan 
Forand, chez les46 kg, 
François Henry, chez 
les 70 kg, et Francis 
Bilodeau, chez les 91 
kg. Par ailleurs, dans 
cette même catégorie, 
Francis Plourdeamis 
la main sur l’argent, 
tout comme Martin 
Foucault chez les 59 
kg. Par ailleurs, Olivier 
Martin a terminé troi­

sième chez les 46 kg.*★*
L’équipe de badmin­

ton du Collège Saint- 
Maurice a déjà pris 
part à trois tournois 
depuis le début de la 
saison, et à leur plus 
récente sortie, au cé­
gep Fdouard-Montpe- 
lit, les joueuses de ca­
tégorie cadette ont at­
teint la grande finale, 
s’inclinant contre le 
Collège Champigny de 
Sainte-Foy, 7-4. De leur 
côté, les benjamines se 
sont rendues jusqu'en 
demi-finale et ont rem­
porté la médaille de 
bronze en vertu d’une 
victoire de 7-4 contre 
l’école Durocher de 
Saint-Iambert. I.a pro­
chaine sortie des collé­
giennes aura lieu ce 
dimanche, à Granby, 
dans le cadre de la 
Ligue régionale de 
l’Estrie.

★ ★ *

C’est avec beaucoup 
de fierté que le Club 
de water-polo de 
Saint-Hyacinthe an­
nonce qu’il participera 
au Championnat 
canadien juvénile fé­
minin. les 21. 22 et 23 
avril à Vancouver, en 
Colombie-Britannique. 
Afin de réaliser cet 
audacieux projet, plu­
sieurs activités de finan­
cement seront organi­
sées. notamment une 
discothèque 14-17 ans 
qui aura lieu le 27 dé­
cembre, de 20 heures à 
1 heure, au Casting 
Club. Aussi, après les 
vacances, u ne vente de 
trousses de premiers 
soins permettra à toute 
la population de sous­
crire à ce financement.

Ix>rs d’une compéti­
tion disputée à Mon­
tréal-Nord. les 2,3 et 4 
décembre, le Club de 
natation de Saint- 
Hyacinthe est revenu 
avec 42 médailles, dont 
19 d’or. Philippe 
Rousseau et Emma­
nuel Perreault se sont 
particulièrement mis 
en évidence avec cinq 
médailles d’or chacun.

Michel
Lamarche

tandis que Jean-Fran­
çois Paré arrachait 
deux médailles d’or, 
deux d’argent deux de 
bronze. Pierre Benoit 
qui a terminé avec cinq 
médailles, a lui aussi 
signé deux victoires, 
tout comme Gene­
viève Houle.

I^ même week-end. 
à Sherbrooke lors 
d’une compétition ré­
servée aux nageurs A. 
AA et AAA, Geneviève 
Noiseux a récolté 
quatre médailles d’or, 
deux d’argentet unede 
bronze, tandis qu’Ève 
Deslandes, une jeune 
fille de 15 ans qui évo­
luait contre des nageu­
ses de 20 ans et plus, a 
amassé une médaille 
d’or, une d’argent et 
deux de bronze. Ces 
deux athlètes qui pro­
viennent de la région 
maskoutaine portent 
lescouleursdu Club de 
natation de Boucher­
ville.

C’est le dimanche 4 
décembre dernier que 
s’est tenue la première 
consultation de la sai­
son sur le regroupe­
ment AA. Plus de 55 
intervenants de hockey 
des zones 7 et 8 de la 
région Richelieu 
setaientdonné rendez­
vous au Club l.e Nauti­
que, et on y a abordé 
cinq grands thèmes: le 
regroupement, les 
communications, les 
relations, le fonctionne­
ment et le partenariat. 
Selon un porte-parole 
du leaser AA, l’événe­
ment a été couronné 
par un grand succès, 
car tous les interve­
nants présents ont affi­
ché une attitude cons­
tructive.

Z2H§£52IS
2350, Diimcsnil 
SI-HYACINTHE

VISA 774-5331 m

PIÈCES 
D’AUTOS'

PEINTURE
D’AUTOS

f
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Jamais l’arrivée d’une nouvelle automobile 
n’aura suscité autant d’intérêt.

La voiture la plus vendue en Amérique du Nord 
sera enfin disponible chez votre concession­
naire Chevrolet

UN SUCCES TRES CAVALIER
Pour 1995, nous vous présentons une voiture remaniée qui insiste 
encore plus sur les points que vous estimez importants. 
Davantage de place. Davantage d’élégance. Et davantage de 
caractéristiques de sécurité de série que chez la plupart des 
concurrentes, notamment les deux sacs gonflables, les freins 
antiblocage aux quatre roues, le châssis à absorption d’énergie et 
les serrures de sécurité pour les enfants à l’arrière, avec chacune 
de nos Cavalier 1995.

Nous savons que cette excellente affaire que constitue la Cavalier 
en fait un choix toujours apprécié, bon an, mal an. C’est là une 
caractéristique que nous n’avons pas l’intention de modifier. La 
Cavalier a plus de caractéristiques que vous 
ne pouvez l’imaginer, mais pas aux dépens 
du prix. À prix égal, la Cavalier 1995 vous 
en offre plus que jamais auparavant.

Consultez Guy Lincourt et

SON ÉQUIPE DES VENTES POUR 

DÉTAILS ET RÉSERVATION DU 

MODÈLE DÉSIRÉ.

ONCORDE
• uioaoam ,...., t'it

3003 rue Picard St-Hyacinthe 774-5336
La maison au service reconnu

5T*fiCil»!hE 1~ au Québec pour la 44satisfaction à la clientèle,, selon CCAQ *O

y
INTERNATIONAL-

COFFRE DE MECANICIEN

B 503 M

6 TIROIRS
129,95$

taxes en sus

UNilOOL

JEU DE 11 TOURNEVIS AIMANTÉS

V 211

i26,95$
taxes en sus

• ROBERTSON, • LAMES PLATES,
• POZIDRIVE, • PHILLIPS,

PROMOTION VALIDE JUSQU’AU 31 DÉCEMBRE 1994 N
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Finales régionales de nage synchronisée

Six Maskoutaines se qualifient pour Granby

*(k An
' V > Vu

Après les Finales régionales, samedi, où six nageuses maskoutaines se sont classées en vue 
des Finales provinciales des Jeux du Québec, en mars prochain à Granby, le Centre culturel 
a été le site du spectacle de Noël des Vestales, dimanche, auquel environ 250 spectateurs 
ont assisté. (Photo: P.P.M.).

(ML)- Les Finales régionales de nage synchronisée, présentées 
samedi dans la piscine du Centre culturel, ont permis à six membres 
des Vestales de Saint-Hyacinthe de se qualifier en vue des Finales 
provinciales des Jeux du Québec, en mars prochain, à Granby.

Deux de ces nageuses, 
soit Isabelle Pelletier et 
Lucie Archambault, évo­
lueront dans deux classes 
différentes lors des Jeux. 
Les deux jeunes filles ont 
combiné leurs efforts pour 
remporter la médaille d’or 
en duo catégorie AA. tan­
dis quelles ont terminé 
respectivement première 
et deuxième au cumulatif 
du solo et des figures, en 
catégorie A.

I.a délégation maskou- 
taine à Granby sera aussi 
composée d’Annie Cho­
quette, qui a récolté l’or en 
catégorie B, et Corinne Bé­
langer, détentrice de la 
deuxième place dans la 
même catégorie.

En classe C, les Vesta­
les délégueront deux au­

tres nageuses, soit,Ge­
neviève Benoit et Emi­
lie Grenon, qui ont fini 
première et deuxième 
lors de cette compéti­

tion. Par ailleurs,diman- 
cheaprès-midi, quelque 
250 spectateurs ont as­
sisté au spectacle de 
Noël des Vestales.

Francis Bazinel

Merci 

à tous nos 
clients

Joyeu^ 

temps des 

fêtes
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Natation

Vingt-neuf médailles pour 
le CNSH à Pointe-Claire

(ML)- Une délégation maskoutaine de 20 nageurs du Club de 
natation de Saint-Hyacinthe est revenue de Pointe-Claire, site d’une 
compétition Invitation AAA, en fin de semaine, avec 29 médailles, 
dont 15 d’or.

Évidemment, Gene- bre. 100 libre et 100 
viève Houle s’est mise papillon) en plus de 
en évidence chez les 13- quatre médailles d’ar- 
14 ans. décrochant trois Rent (200 dos. 100 dos. 
médailles d’or (400 li- 200 libre et 50 libre).

?f>n

Pierre Benoit s’est distingué lors d’une compé­
tition Invitation AAA, à Pointe-Claire, au cours 
du week-end, récoltant quatre médailles d’or et 
deux de bronze, sur le total de 29 que le Club 
de natation a amassées. (Photothèque: Le 
Courrier).

Les figures domi­
nantes du côté mascu­
lin ont été Francis Pel­
letier, chez les 15-16 
ans. détenteur de qua­
tre médailles d’or (200 
dos, 100 dos, 100 pa­
pillon et 50 libre) et 
deux d’argent (200QNI 
et 100 libre), de même 
que Pierre Benoit, chez 
les seniors, qui a lui 
aussi mérité quatre 
médailles d’or (100 
brasse. 200 QNI, 200 
libre et 200 brasse) en 
plus de deux médailles 
de bronze (100 libre et 
50 libre).

Deux autres compé­
titeurs d’âge senior, soit 
Philippe Rousseau et 
Jean-François Paré, ont 
également fait belle 
figure. Le premier a 
terminé la compétition 
avec trois médailles 
d’or (200 papillon, 100 
papillon et 400 QNI) et 
une d’argent (200 QNI) 
pendant que Paré met­
tait la main sur deux 
médaillesd’or (200dos, 
400 QNI) et autant de 
bronze (100 dos, 200 
brasse).

Finalement, Simon 
Fryer, chez les 11-12 
ans, a récolté une 
médaille d’or (50 libre) 
et une d’argent (100 
libre).

Pas moins de 23 
clubs et 448 nageurs 
ont pris part à cette 
compétition.
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Il reçoit le trophée qui porte son nom

«Bertrand Fabi est un pilote qui m’a inspiré»
En attendant de recevoir les appuis financiers qui pourraient lui 

permettre de concrétiser son rêve de conduire un bolide de 
Formule 3 la saison prochaine, Bertrand Godin accepte avec plaisir 
les honneurs qui lui permettent de rehausser encore plus sa cote. 
Comme le Trophée Bertrand-Fabi qu’on lui a décerné lors du récent 
banquet «Hommage à l’Excellence 1994», à l’Autodrome Saint- 
Eustache.

gent, soit un minimum 
de 300 000$. pour accé­
der à la Formule 3, 
rappelle-t-il d abord, 
mais si je me compare 
à l'an passé, analyse-t-il 
ensuite, je me sens en

meilleure posture. J’ai 
eu la chance de con­
duire une voiture de 
For mu le 3 et je sais que 
ça va bien m’aller. En 
plus, j’ai une crédibilité 
accrue grâce à la sai­

Cet honneur, que 
présente annuellement 
la Fédération Auto- 
Québec et qu’avait 
mérité Claude Bour­
bonnais en 1993, est 
présenté au pilote dont 
les performances ont le 
plus contribué à faire 
connaître le sport auto­
mobile. tant sur le plan 
local, national et inter­
national.
■ Michel

Lamarche
IAd fait de recevoir 

u n tel trophée a évidem­
ment fait grand plaisir 
au conducteur maskou- 
tain, d’abord à cause du 
nom qu’on lui a donné, 
mais aussi à cause delà 
nature de cet honneur.

«Pour moi. il s’agit 
d’un très gros prix. 
Bertrand Fabi est un 
coureur automobile qui 
m’a inspiré, entre au­
tres parce qu’il a vécu 
une partie de sa car­
rière en Europe, et il 
aurait été un trèsgrand 
pilote qui aurait proba­
blement évolué en 
Formule 1 un jour-, a

affirmé Godin au sujet 
de ce conducteur décé­
dé tragiquement au 
début de 1986.

«Par ailleurs, le fait 
d’etre choisi comme le 
pilote qui a su le mieux 
représenter le Québec 
sur la scène locale, 
nationale et internatio­
nale n’est certes pas à 
dédaigner quand on 
pense qu’en 1994. il y a 
eu un conducteur du 
nom de Jacques Ville­
neuve jr qui a connu 
une assez bonne année, 
merci»*, a-t-il ensuite fait 
remarquer.

Si une telle récom­
pense fait évidemment 
bien plaisir à Godin, le 
pilote maskoutain sait 
qu’il a encore beaucoup 
de travail à faire pour 
réaliser son cher désir 
de se retrouver, dès 
l’été prochain, derrière 
le volant d’une voiture 
de Formule 3. Toute­
fois. il continue d’affi­
cher de l’opt imisme. en 
grande partie à cause 
de la saison qu’il vient 
de connaître.

«11 faut trouver far-

wi
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Bertrand Godin, qui a connu une très belle saison en Formule Ford en 
1994, a été décoré d’un bel honneur, le Trophée Bertrand-Fabi, remis au 
pilote qui a su le mieux représenter le Québec sur le plan local, national 
et international. Il aspire à continuer en ce sens l’été prochain, mais 
cette fois en Formule 3. (Photothèque: Le Courrier).

- Bertrand Godin
son que j’ai connue de 
même qu’à la couver­
ture que m’ont gracieu­
sement accordée les 
médias régionaux», 
avoue également Go­
din.

Ce dernier se voit 
encore sur les pistes 
routières de France l’an 
prochain. Néanmoins, 
il n’écarte pas la possi­
bilité de changer de 
pays, toujours dans le 
Vieux Continent.

«I-e choix logique 
pour moi .serait de 
demeurer en France, 
parce que j’ai l’avantage

deconnaîtrelescircuits 
et les gens qui gravi­
tent dans le monde du 
sport automobile mais 
d’autres options s’of­
frent à moi, dont celle 
de participer au Cham­
pionnat d’Allemagne. 
Toutefois, là-bas, il n’y 
a qu’un seul circuit de 
Formule 1.»*

En attendant ces 
courses, Godin est 
engagé dans une autre, 
celle vers l’aide finan­
cière qui lui permettrait 
de continuer de repré­
senter dignement la 
région maskoutaineen 
Europe...

Merci 
à tous nos 

cCients

Santé et 
Prospérité

M. Jacques Petit
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Le Laser s’incline contre Val d’Or et Laval .

Deux défaites bien dures à digérer
Au cours de la dernière semaine d’activités, le Lasera exploré les 

deux extrémités du classement général, en croisant le fer contre Val 
d’Or et Laval, et il en est sorti plutôt meurtri, subissant deux défaites 
dures à avaler.

Vendredi soir, face 
au Titan du Collège 
Français de laval, ia 
formation maskoutaine 
aurait facilement pu 
s'en tirer avec au moins 
un point au classement, 
sinon les deux, mais un 
très mauvais but accor­
dé par le gard ien David 
Arsenault, sur un tir 
provenant du coin de la 
patinoire, a non seule­
ment donné l'avance 
aux champions défen­
dants de la saison régu­
lière. mais les a finale­
ment propulsés vers un 
gain de 5-3.
H Michel

Lamarche

«Jusque là, David 
(Arsenault) avait bien 
fait, mais ce quatrième 
but a semblé nous 
couper les jambes.Tout 
de suite après, lutval a 
marqué une autre fois, 
et nous n'avons jamais 
pu combler l'écart», se 
lamentait Richard

Martel, au lendemain 
de cette 21e défaite en 
35 rencontres depuis le 
début du calendrier 
régulier.

Quatre jours plus 
tôt. devant une assez 
bonne foule pour un 
lundi soir au Stade L- 
P.-Gaucher, soit 1762 
spectateurs, le leaser 
avait raté une très belle 
occasion de faire des 
gains au classement, 
subissant une défaite 
de 4-2 contre les der­
niers au classement 
général, lesForeurs de 
Val d’Or.

11 va sans dire que 
Richard Martel n’a pas 
apprécié ce qu’il a vu 
de cette joute.

« Regarde ça de n’im­
porte quel angle, c’est 
un match que nous 
n'avions pas le droit de 
perdre. Quand tu joues 
contre les équipes pla­
cées en bas de toi au 
classement, surtout à 
domicile, il faut ga­

gner». a-t-il d’abord af­
firmé.

Cet échec, Martel l’a 
imputé à plusieurs 
causes.

«Nous ne pouvons 
pas dire que nous avons 
beaucoup pensé à no­
tre défensive, car nous

avons accordé 34 tirs 
aux buts. Contre Val 
d’Or, c’est beaucoup 
surtout que nous 
avions limité Hull et 
Saint-Jean à moins de 
lancers lors de rencon­
tres précédentes», a-t- 
il analysé.

«Aussi, a remarqué 
le mentor du Laser, 
notre attaque et notre 
jeu de puissance ont 
manqué de finition. En

deuxième période, par 
exemple, si nous avions 
profité de quelques- 
unes de nos chances 
de marquer, nous au­
rions pu mettre le 
match hors de portée.

«Finalement, a-t-il 
complété, nous avons 
peut-être affiché un 
léger excès de con­
fiance, sauf qu 'il ne faut 
pas oublier que Val 
d’Or n'a pas de près-

Malgré 44 tirs aux buts, le Laser n’a pas été en mesure de vaincre les 
Foreurs de Val d’Or, lundi soirdemier, s’inclinant 4-2. La vedette de cette 
rencontre a sans contredit été le cerbère Hugo Hamelin, qui s’est mis 
en évidence en de nombreuses occasions, incluant sur cette séquence, 
face à Marc Sigouin.

sion, actuellement. Par 
ailleurs, il faut aussi 
admettre que les Fo­
reurs se sont présen­
tés, ont patiné et bien 
fermé le centre.»

\£ Laser aura une 
chance de prendre sa 
revanche sur la forma­
tion valdorienne. puis­
que celle-ci sera de 
retour à Saint-Hyacin­
the, dimanche après- 
midi.

Entre temps, les 
patineurs maskoutains, 
qui complétaient lundi 
une mini-série de deux 
parties en quatre jours 
dans l’enceinte inhos­
pitalière du Titan de 
I-aval. visiteront les 
Tigres de Victoriaville. 
sans Alexandre Daigle, 
pour la dernière fois de 
la saison, mercredi soir, 
et recevront Laval, 
vendredi soir.

I^ors de ce match, le 
robuste Nathan Morin 
sera de retour dans l’ali­
gnement du Laser. De 
plus, ce dentier pour­
rait bien compter sur 
les services d’un autre 
joueur d’avant de 20 
ans, soit Yan Saint-

ooo

5 décembre
Val d’Or 4 Laser 2

Buts: Y. Hubert (lie) 
D. Desnoyers 

(7e)
Tirs aux buts 

Val d’Or 33 User 44
Punitions (min.)

Val d’Or 16 User 12
Assistance: 1 762

9 décembre
User 3 Uval 5

Buts: Y. Hubert (12e) 
É. Landry’ (21e) 
J. Drolet (4e)

Tirs aux buts
User 25 Uval 34
Punitions (min.)
User 16 Uval 28

Assistance: 1782

Pierre, dont l’acquisi­
tion des Voltigeurs de 
Drummondville en re­
tour de considérations 
futures, devrait être 
confirmée jeudi ou 
vendredi.

Le cas Nathan Morin

Gilles Courteau reconnaît avoir commis une erreur
(ML)- Lundi matin 5 décembre, 10 heures, le dossier de Nathan 

Morin est clos, parole de Gilles Courteau. Toutefois, à peine 
quelques heures plus tard, le président de la LHJMQ, renversait sa 
décision et forçait Nathan Morin à attendre jusqu’au vendredi 16 
décembre avant de pouvoir revêtir l’uniforme du Laser, puisqu’il 
est encore considéré comme un joueur étudiant

«Lorsque j’ai accor­
dé la permission à 
Morin de jouer à Saint- 
Hyacinthe tout en pour­
suivant ses études à 
Saint-Jean, a admis M. 
Courteau, je l’ai fait de 
bonne foi et sans mau­
vaises intentions. Tou­
tefois. on m’a fait réali­
ser. avec raison d’ail­
leurs, qu’il s’agissait 
d’une décision injuste 
envers d’autres joueurs 
et équipes de la Ligue, 
qui se retrouvaient 
dans une position sem­
blable mais qui de­
vaient attendre au 15 
décembre. C’est la rai­
son pour laquelle j’ai 
finalement demandé 
que Morin ne soit pas 

9> en uniforme. J’admets 
^ avoir commis une er- 
| reur.»
S Rappelons briève- 
£ ment les faits. Morin, 
~ acquis par le Laser le 2 

décembre des Lynx de 
■ Saint-Jean en compa- 

£ gniedeSteveDussault, 
S en retour d’Éric Gau- 
§ vin, accepte de signer 
g la formule visant à 
uj abandonnersesétudes 
i après avoir tenté, en 
rf vain, de rejoindre ses 
7 parents.

Lorsque ces der­
niers ont finalement été 
informés des événe­
ments. ils ont fait en 
sorte que leur fils pour- 
suivesesétudesàSaint- 
Jean. sauf que Gilles 
Courteau a permis à 
Morin de continuer à 
jouer avec sa nouvelle 
équipe.

Il semble que certai­
nes équipes, notam­
ment Chicoutimi, qui 
attend depuis plus d’un 
mois que Sébastien 
Béty puisse porter ses 
couleurs, se soient ob­
jectées à cette décision.

provoquantcettevolte- 
face du président.

Par ailleurs, dansun 
communiqué de presse 
émis en dernière 
heure, lundi après- 
midi. le président direc­
teur-général du leaser, 
Michel Gaudette, a 
tenu à mettre fin à tou­
tes les rumeursconcer- 
nant l’avenir de son 
entraîneur-chef, Ri­
chard Martel.

«D’aucune façon le 
poste de Richard Mar­
tel n’est ou n’a été en 
danger, et ce malgré les 
hauts et les bas que

Jacques Petit junior

Merci 
à tous nos 

cCients

Joyeuses 
J êtes
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connaît l’équipe pré­
sentement. Nous en­
tendons poursuivre 
notre plan de dévelop­
pement entrepris il y a 
maintenant plus d’un 
an. etc’estavec Richard 
Martel que nous vou­
lons le faire. Si l’an 
dentier, notre instruc­
teur a mérité le titre 
d’entraîneur de l’année 
au Québec, pour nous 
du leaser, il est encore 
aujourd’hui le meilleur. 
Sa nomination comme

entraîneur-chef de 
l’équipe du Québec 
chez les 17 ans et moins 
en vue des prochains 
Jeux d’hiver du Cana­
da témoigne d’ailleurs 
de ses grandes quali­
tés», a ajouté le p-d-g 
du Laser.

«Richard a donc 
toute ma confiance, et 
je suis convaincu que 
notre équipe retrouve­
ra bientôt le chemin de 
la victoire. Comme l’an 
passé, son travail et

celui de ses joueurs 
seront récompensés», 
a aussi déclaré M. 
Gaudette.

Ce vote deconfiance 
à l’endroit de Richard 
Martel, qui en est à la 
deuxième année d’un 
contrat de trois ans à la 
barre de la formation 
junior maskoutaine. fait 
suite à la rumeur lan­
cée par le journaliste 
Marc I^achapelle, dans 
l’édition de dimanche 
du Journal de Mon­

tréal. qui a affirmé que 
le poste de Martel était 
en danger et qu’un 
successeur avait déjà 
été trouvé, en la per­
sonne de Daniel Noo­
nan , un ancien assistant 
à Norman Flynn, à 
l’époque où ce dernier 
dirigeait le Laser.

Lundi matin, ajour­
nai Presse, sous la 
plume de François Bé­
liveau annonçait égale­
ment que le poste de 
Martel était en danger.

.vousoffre2,
offre2
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IM’a côtoyé pendant quatre saisons avec les Nordiques -

Jean Bernier a déjà lavé... le dos de Jean-Claude Tremblay!
Parmi les souvenirs qu’il a de l’ancien défenseur Jean-Claude 

Tremblay, qu’il a côtoyé pendant quatre saisons avec les Nordiques 
de Québec, dans la défunte Association mondiale de hockey, Jean 
Bemier, à l’instar de nombreux autres coéquipiers de l’ancien porte 
couleurs du Tricolore et du Fleurdelisé, évoque son intelligence au 
jeu, son sens de l’anticipation de même que ses talents indéniables 
de passeur. Par ailleurs, Bemier se souvient aussi de cette soirée 
où, tout bonnement, sans se poser la moindre question, il a 
acquiescé à la requête de Tremblay... de lui laver le dos!

L’ex-hockeyeur 
maskoutain a dévoilé la 
savoureuse anecdote 
en même temps qu’il a 
rendu son témoignage 
sur celui qui a rendu 
l’âme mercredi, à l’âge 
de 55 ans, des suites 
d’un cancer.
■ Michel

Lamarche
«C’était pendant ma 

première saison avec 
les Nordiques, en 197.3­
74, et je m'apprêtais à 
prendre ma douche 
après une pratique 
quand Jean-Claude, qui 
s'y trouvait déjà, m’a 
lancé le savon tout en 
me demandant: ‘Hey, 
le kid, voudrais-tu me 
laver le dos?’ Sans rien 
dire, je lui ai lavé le dos!, 
raconte-t-il.

«Ce n’est qu’un peu 
plus tard, rajoute Ber­
nier, que j’ai réalisé ce 
qui venait de se passer, 
et je dois admettre 
qu’aujourd’hui encore, 
je ne comprends pas 
pourquoi j’ai agi ainsi 
ni les raisons pour les­
quelles il m’a fait une 
telle demande. J’ignore 
si c’est parce qu’il vou­
lait me tester en tant 
que recrue ou simple­
ment me jouer un tour; 
ce que je sais, c’est que

je ne l’ai jamais revu 
faire le coup à quel­
qu’un d’autre par la 
suite.»

Evidemment, Ber­
nier n’a jamais tenu 
rigueur à Tremblay 
pour cette amusante 
histoire qu’il racontait 
d’ailleurs en riant de 
bon coeur. En fait, les 
deux hommes ont été 
suffisamment proches 
pour que le premier 
capitaine des Nordi­
ques dans l’AMH lui 
adresse un coup de fil 
lors d’u ne visite éclair à 
Saint-Hyacinthe, il y a 
de cela trois ans.

«II avait des affaires 
personnelles à régler 
ici et en arrivant il m’a 
téléphoné et invité à le 
rejoindre pour prendre 
un verre. Je pense que 
nous avons dû discuter 
de choses et d'autres 
pendant trois ou qua­
tre heures. Son coup 
de fil m’avait agréable­
ment surpris, d’autant 
plus que je ne l’avais 
pas vu depuis ma der­
nière année avec les 
Nordiques, en 1977, 
avoue Bernier.

«Par ailleurs, en­
chaîne-t-il, lorsque 
j’avais une soirée de 
libre et que j’en profi­
tais pour venir à Saint-

Hyacinthe, il lui arrivait 
occasionnellement de 
me demander s’il y avait 
une place pour lui, car 
il avait des connaissan­
ces en ville», confie 
Bernier, qui possède 
encore, à sa résidence, 
un bâton de hockey 
appartenant à Trem­
blay que celui-ci lui 
avait remis à la de­
mande du Maskoutain, 
à l’issue de la conquête 
de la Coupe Avco, en 
1976.

Sur la glace, Bernier 
et Tremblay ont parta­
gé encore plus de 
temps ensemble puis­
que les deux joueurs 
ont évolué sur la même 
paire de défense pen­
dant deux ans. Bernier 
est le premier à admet­
tre qu’il a beaucoup 
profité de l’expérience 
et du savoir-faire de 
Tremblay.

«II avait le don de 
faire ses passes au bon 
moment, après avoir 
attiré les joueurs adver­
ses, de sorte que tu 
n’étais jamais en diffi­
culté. Aussi, il était 
particulièrement doué 
pour ralentir et contrô­
ler le tempo d’un 
match. Sur le plan hoc­
key, il m’aura surtout 
appris à bien contrôler

UER

/. REÇOIT
Le vendredi 16 décembre 1994

Le Titan de Laval 
, à 20 h 00

au Stade L.-R Gaucher

Le dimanche 18 décembre 1994
Les Foreurs de Val D’or 

à 14 h 00
au Stade L.-R Gaucher

DE L’ACTION 
JUSQU’AU BUT

ÔFFRËZDÉSBjLLHS 
POUR NOËL

POURQUOI PAS?
■4800

Pendant quatre ans, Jean Bemier a porté le même uniforme que Jean- 
Claude Tremblay, celui des Nordiques de Québec. Les souvenirs qu’il a 
de l’ancien défenseur sont nombreux. (Photothèque: Le Courrier).
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la rondelle et effectuer 
lesjeux simples. Je suis 
bien content d’avoir 
commencé avec lui, 
d’autant plus que lors­
qu’il me livrait des 
conseils pendant les 
matches, c’était tou­
jours de façon construc­
tive», souligne Bernier. 
qui s’est dit très touché 
par la nouvelle du dé­
cès de Tremblay.

Bernier possède en 
mémoire une autre 
anecdote, celle-là ser­
vant à démontrer tout 
le talent de Jean-Claude 
Tremblay.

«Souvent, avant les 
pratiques, il nous dé­
fiait de lui soutirer la 
rondelle dans un cer­
cle de mise au jeu, sans 
contaçt physique, bien 
sûr. A cause de sa 
grande habileté et aus­
si parce que la palette 
de son bâton était très 
large, j’ai très rarement 
réussi à lui enlever le 
disque. Il avait plein de 
trucs.»

Quant à l’absence de 
Tremblay au Temple 
de la Renommée du 
hockey. Bernier livre 
une réponse qui ne 
laisse aucun doute.

«Il y a bien des 
joueurs qui y ont été 
admis et n’étaient ja­
mais aussi bons que 
Jean-Claude...»

! DE QU

AS KO
16 allées de grosses quilles informatisées

Claude Hawey(WP.* 
que son épouse profilent

de l’occasion pour 
remercier leur aimable 
clientèle pour

l’encouragement et leur
souhaite une période
pes Fêtes remplie 
de joie et de bonheur.

POP RETRO ROCK’N’ROLL
CLAIR DE LUNE

Vend. Sam. Minuit à 3 h OO a.m.
Prix de participation
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En février à Grande Prairie, Alberta

Au moins six boxeurs Maskoutains 
iront aux Jeux d’hiver du Canada

La population de Saint-Hyacinthe, surtout les gens qui 
affectionnent la discipline que l’on surnomme le «noble art», 
auront une très bonne raison de regarder via le truchement du 
petit écran, l’édition 1995 des Jeux d’hiver du Canada, à 
Grande Prairie, Alberta, puisqu’ils pourronty voir au moins six 
de leurs compatriotes, peut-être même sept, dans le sport de 
la boxe.

Six pugilistes de la grande 
région maskoutaine se sont en 
effet qualifiés pour cet événement 
à la suite des qualifications offi­
cielles présentées vendredi et 
samedi au Pavillon des loisirs La 
Providence.
■ Michel Lamarche

Cette demi-douzaine de 
boxeurs inclut Sylvain Carrier, 
chez les 46 kg, Frédéric Couture, 
chez les 51 kg, Maxime O'Brien, 
chez les 57 kg, trois champions 
défendants qui ont signé des vic­
toires vendredi soir.

La liste englobe également le 
nom d’Alexandre Saint-Georges, 
chez les 67 kg, qu i a su rvécu à u ne 
chute au tapis en première ronde 
et éventuellement remporté par 
arrêt de l’arbitre au troisième 
assaut un spectaculaire duel con­
tre Daniel Pelletier, de La Baie, 
samedi matin.

Dans cette liste, on retrouve 
aussi Jean-François Chaume, 
chez les 63,5 kg et Francis Mer­
cier, chez les 71 kg, qui ont obte­
nu leurs billets pour Grande Prai­
rie sans même se battre, puis­
qu’ils n’ont eu aucun adversaire 
dans leur catégorie.

Un septième nom pourrait 
s’ajouter, soit celui de Marc-An­
dré Gauthier, chez les 60 kg. 
Gauthier, qui combattait à titre 
d’aspirant, a forcé la tenue d’un 
affrontement décisif en disposant 
du champion défendant de sa 
catégorie. Kevin Caron. d’Amos. 
dans un autre très intéressant 
combat, également présenté 
samedi.

Les deux jeunes athlètes se 
retrouveront donc dans l’arène 
du Forum de Montréal le mardi 
20 décembre prochain, dans le 
cadre du gala pro-am, et le vain­
queur accédera aux Jeux d’hiver 
du Canada.

/

Marc-André Gauthier a démon­
tré tout le talent qui l’habitait 
samedi matin, disposant de 
Kevin Caron, d’Amos. Les deux 
boxeurs se retrouveront sur le 
ringdu Forum de Montréal, mardi 
prochain, et le gagnant ira en 
Alberta, en mars. (Photothèque:

Des huit Maskoutains qui ten­
taient de se qualifier pour cette 
compétition, seul Maxence Bleau, 
chez les 48 kg, n’a pu réussir l'ex­
ploit, perdant aux points, 6-1, 
contre le champion défendant, le 
Jonquiérois Jonathan Maltais.

Ces qualifications ont par 
ailleurs permis à deux autres

boxeurs d’obtenir une participa­
tion pour les Jeux d’hiver du 
Canada. Il s’agit de Benoit Gau- 
det, de Drummondville, chez les 
43 kg. qualifié sans opposition, et 
François Gélinas, de Shawinigan. 
chez les 54 kg, qui a disposé de 
Timmy Sainte-Croix, de Chapais, 
samedi matin, dans l’un des trois 
combats au programme.

Dans l’éventualité où Marc- 
André Gauthier se qualifiait, 
mardi soir prochain, le Club de 
boxe de Saint-Hyacinthe compte­
rait donc l’impressionnante pro­
portion de 70% de la délégation 
québécoise qui comptera dix 
pugilistes.

Gala régulier

* •

Malgré de beaux efforts, le Maskoutain Maxence Bleau (à gauche) 
n’a pu venir à bout du champion du Québec chez les 48 kg, le 
Jonquiérois Jonathan Maltais, lors des Qualifications en vue des 
Jeux d’hiver du Canada. Par contre, six membres du Club de boxe 
de Saint-Hyacinthe ont obtenu un laissez-passer pour cette compé­
tition qui aura lieu en mars prochain à Grande Prairie, en Alberta.

Quatre gains en six
pour les boxeur maskoutains

(ML)- Le «gala régulier» qui entourait les qualifications en 
vue des Jeux d’hiver du Canada, vendredi, a permis au Club de 
boxe de Saint-Hyacinthe d’afficher, une fois de plus, sa supé­
riorité sur l’ensemble de la province, puisque les protégés de 
Steve Choquette et Patrick Allard ont remporté quatre des six 
combats à l’affiche.

I^e combat le plus spectacu­
laire de la soirée a sans contredit 
été celui opposant Mathieu 
Doyon, du Cap-de-la-Madeleine, 
et le Maskoutain Pascal Guertin, 
chez les 67 kg junior, deux 
boxeursau palmarès impression­
nant puisqu’ils ont tous deux 
occupé la deuxième place au 
Canada chez les juvéniles en 1994 
et été couronnés champions du 
Québec en 1993 et 1994.

C'est finalement Guertin qui 
est sorti victorieux de ce qui a été 
qualifié de meilleur combat de la 
soirée, l’emportant aux points 8­
3, pour ainsi porter sa fiche à 12

victoires et deux défaites.
Surtout, il s’agissait d’une re­

vanche pour Guertin, qui s’était 
incliné de justesse il y a deux 
semaines, dans un combat livré 
au Capde-la-Madeleine.

Une autre excellente perfor­
mance a été celle qu a livrée Jean- 
François Leduc, chez les 81 kg 
juvénile novice, qui a remporté sa 
3e victoire en autant de combats, 
défaisant facilement Nicholson 
Poulard, de Montréal, aux points
10-4.

%

«A mes yeux, a analysé Steve 
Choquette, Leduc a été notre 
meilleur boxeur de la soirée. Il n’a

que 15 ans et il affrontait un gars 
plus vieux que lui de deux ans et 
il a été pour le moins impression­
nant.»

Chez les benjamins novices 37 
kg. Sébastien Carrier l’a facile­
ment emporté, 5-0, aux dépens de 
Jessey Giroux, du Cap-de-la- 
Madeleine, tandis que Sébastien 
Roy, chez les juniors novices 81 
kg, a eu besoin du départage des 
points pour défaire Jonathan 
L’Heureux, de Shawinigan, 15-12.

Par ailleurs, chez les juniors 
ouverts 57 kg, Martin Lessard, de 
Drummondville, a défait Sylvain 
Racine, 12-10, tandisqu’en grande 
finale, chez les seniors ouverts 71 
kg, l’expérimenté Stéphane Géli­
nas. qui comptait 35 combats à sa 
fiche, l’a emporté de justesse, 5-4, 
sur James Benoit, qui en était à 
une onzième sortie sur une arène 
de boxe.

«Marc-André a compris qu
(ML)- C’est un boxeur qui n’a pas encore officiellement 

obtenu sa qualification pour les Jeux d’hiver du Canada qui a 
le plus impressionné Steve Choquette, au cours du week-end. 
Et selon ce dernier, le pugiliste en question, Marc-André 
Gauthier, s’il maintient le niveau de compétition qu’il a affiché 
vendredi et samedi, seraaussi du voyage en Alberta, en février.

A l’issue des qualifications, 
samedi midi, Steve Choquette a 
envoyé des louanges à Marc- 
André Gauthier, qui a livré un fort 
beau combat contre Kevin Caron, 
pour forcer la tenue d’un autre 
duel entre les deux mêmes 
boxeurs, mardi soir prochain, au 
Forum de Montréal, et qui déci­
dera du 10e et dernier représen­
tant du Québec en boxe olympi­
que.

«Marc-André a remonté une 
très grosse pente parce qu’à La­
val, en novembre dernier, il avait 
été arrêté à la deuxième ronde 
par Caron. Une semaine plus tard, 
il l’a affronté à Amos, et même s’il 
a perdu, il s’est rendu jusqu’au 
bout. Et aujourd’hui (samedi), il 
l’a battu», a d’abord relaté Cho­
quette.

Selon l’entraîneur-chefdu Club 
de boxe de Saint-Hyacinthe,

’il n’y avait pas que la force physique»
Gauthier a réalisé cette progres­
sion parce qu’il a modifié sa façon 
de penser.

«Marc-André a beaucoup de 
talent et il a toujou rs été u n solide 

. cogneur sauf que contre Caron, il 
arrivait deuxième sur le plan de la 
puissance. Par contre, il est un 
meilleur boxeur et plus complet 
que Caron et il a compris qu’en 
boxe olympique, il n’y avait pas 
que la force physique. Aujour­
d’hui, il s’est servi d’autres atouts 
et s’il se comporte de la même 
façon la semaine prochaine, je suis 
certain qu’il pourra de nouveau 
battre Caron. Il n’y a pas de doute 
que la performance de Gauthier a

été la plus agréable parmi ceux 
qui ont participé aux qualifica­
tions», a déclaré Choquette.

Celui-ciaégalementeu de bons 
mots pour Alexandre Saint-Geor­
ges, qui s’est fort bien repris après 
avoir été expédié au tapis lors du 
premier assaut.

«Sur le plan du talent, Alexan­
dre est plus limité que plusieurs 
autres boxeurs du club, sauf qu’il 
a énormément de coeur et qu’il 
est fort comme un cheval. D’une 
sortie à l’autre, nous essayons 
d’améliorer sa technique, et au­
jourd’hui (samedi), il a livré un 
bon combat.»

Évidemment, Choquette

- Steve Choquette

n’avait rien à redire au sujet de 
Maxime O’Brien, qui s’est rapide­
ment défait d’Adrien Foumel, 
d’Amos, par arrêt de l’arbitre au 
premier assaut, sauf que l’entraî­
neur maskoutain était un peu 
moins satisfait du rendement de 
Frédéric Couture, vainqueur par 
disqualification face à un autre 
Amossois, Pascal Thibault.

«Depuis une récente défaite, 
on dirait que Frédéric est devenu 
craintif et il ne travaille pas assez 
fort. Il doit mieux enchaîner ses 
combinaisons», a résumé Cho­
quette au sujet de celui qui repré­
sentera le Québec chez les 51 kg.



T^f//À coups de points

4P*?
Calendrier

Lundi 5 décembre 
Val d'Or 4 Saint-Hyacinthe 2

Vendredi 9 décembre 
Saint-Hyacinthe 3 I^val 5

Lundi 12 décembre
Saint-Hyacinthe à Laval

Mercredi 14 décembre 
Saint-Hyacinthe à Victoriaville (19 h 30)

Vendredi 16 décembre
Laval à Saint-Hyacinthe (20 h)

Dimanche 18 décembre 
Val d’Or à Saint-Hyacinthe (14 h)

Classement
Équipes

Division Robert Lebel
PJ G P N BP BC l’TS

Laval 39 26 12 1 175 131 53
Hull 40 25 15 0 194 155 50
Saint-Jean 38 19 15 4 140 155 42
Granby 39 19 17 3 199 158 41
Laser 35 13 21 1 130 159 27
Val d’Or 38 8 30 0 110 205 16

Équipes
Division Frank Dilio

PJ G P N BP BC ITS
Beauport 37 24 10 3 161 105 51
Sherbrooke 35 22 11 2 149 103 46
Shawinigan 39 18 20 1 178 165 37
Drummondville 40 16 22 2 132 157 :m
Victoriaville :u 14 18 9 144 167 30
Halifax 37 13 20 4 131 170 30
Chicoutimi 35 14 20 1 124 137 29

Pointeurs du Laser
Joueurs PJ B A IT'S PUN
Éric Landry 32 21 18 39 134
J.-F. Tremblay 35 15 10 25 136
François Métliot 35 ni 18 25 16
Yannick Hubert 33 12 12 24 24
D.-A. Beauregard 12 15 8 23 4
David Desnoyers 33 7 15 22 140
MarcSigouin 35 7 14 21 91
Rémy Boudreau 35 8 11 19 21
Jimmy Drolet 34 4 14 18 54
David Bernier 35 10 8 18 • 27
Gabriel Côté 33 6 10 16 74
Hugo Bertrand 25 1 10 11 102
laïc Dostalcr 24 9A* 8 10 27
Hugo Veilleux 35 3 7 10 58
A exan dre Laporte 31 2 4 6 62
Martin Lacaille 34 0 6 6 54
Christian Gosselin 29 1 4 5 135
Jonathan Lévesque 18 0 3 3 6
Maxime Leclerc 24 0 3 3 4
Nathan Morin 6 1 1 2 56
Steven Dussault 27 1 1 2 10
Pascal Ouellet 1 0 1 1 0
Nicolas Savage 24 0 1 1 89
Frédéric Delage 1 0 0 0 0

Gardiens de buts
Joueurs PJ MIN . BC JB MOY.
Frédérick Beaubien 26 1265 87 0 4,13
David Arsenault 18 839 71 0 5,08

Hockey mineur

L.IQM9 $litg Riçrigllgg AA
Calendrier
Atome
17 décembre
St-François vs Laser (13 h 30) 
(À L*P.-Gaucher)
18 décembre
Laser vs Bois-Francs (11 h)
Pee-wee
17 décembre
St-François vs Laser (15 h)
(À L-P.-Gaucher)
18 décembre
Laser vs Bois-Francs (12 h 30)
Bantam
17 décambre
St-François vs Laser (16 h 30) 
(À L-P.-Gaucher)

18 décembre
Laser vs Bois-Francs (14 h)
Midget
17 décembre
St-François vs Laser (18 h)
(À L-P.-Gaucher)
18 décembre
Laser vs Bois-Francs (15 h 30)

Ligue élite Richelieu 8P
Calendrier 
Atome 
8 décembre
Mousquetaires 1 St-HuDert 4 
11 décembre
Brassard vs Mousquetaires (remis) 
18 décembre
St-Laurent Est vs Mousquetaires (15

(A. C-A.-Gauvin)
Pee-wee

Quilles

Mixte La Providence 
Omnium Dutault-Lapalme-St-Amand 
G Richer/N Bérard 
S. Lachance/Dummy (120)
M. St-Amand/E. Bérard 
Y LapalmeM Beauregard 
M. Landry/Y Parenteau

251-146-257-225 = 879 
218-175-172-189 = 874 
240-149-240-169 = 798 
244-163-222-157 = 786 
203-212-176-189 = 780

8 décembre
Mousquetaires 1 St-Hubert 1 
11 décembre
Brassard 4 Mousquetaires 3 
18 décembre
St-Laurent Est vs Mousquetaires (16
h)
(A. C-A.-Gauvin)
Bantam 
8 décembre
Mousquetaires 3 St-Hubert 0 
11 décembre
Brassard 3 Mousquetaires 6 
18 décembre
St-Laurent Est vs Mousquetaires (17
b)
(A. C-A -Gauvm)
Midget 
8 décembre
Mousquetaires 1 St-Hubert 4 
11 décembre
Brassard 6 Mousquetaires 5
18 décembre
St-Laurent Est vs Mousquetaires (18 
h 30)
(À C-A.-Gauvin)

Ligue élite Richelieu CC
Calendrier 
Atome 
10 décembre
St-Côsaire 5 Mousquetaires 2
12 décembre
Beloeil vs Mousquetaires
Pee-wee 
10 décembre
St-Césaire 3 Mousquetaires 1 
12 décembre 
3e!oeil vs Mousquetaires 
Bantam 
6 décembre 
Mousquetaires 3 CJR 2 
10 décembre
St-Césa:re 4 Mousquetaires 0
14 décembre
Beloeil vs Mousquetaires (15 h 15) 
(A Pav. Jeunesse)
Midget 
6 décembre
Mousquetaires 5 CJR 4
10 décembre
St-Césaire 5 Mousquetaires 6
14 décembre
Beloeil vs Mousquetaires (20 h 45) 
(A Pav Jeunesse)

Hockey

Les 4 As
10 décembre
Tim Horions 2 0’Toole-Cnst. 12
Plus-3 Sicotte 3 Rest Lussier 9
Const Duquette 5 Info Concept 1

Classement G P N BP BCPTS
Cor.it. Duquette 12 1 1 89 47 25
Rest Lussier S 3 2 96 67 20
OTooie-Cristallme 7 6 1 91 72 15
PluvB âcoCe 7 6 1 88 71 15
Tm Hortons 2 11 1 42 96 5
Info Concept 2 12 0 43 101 4

Compteur» B P PTS
F Salazar (RL) 36 17 53
P. Senécal (OT-Cr ) 21 26 47
D Fradette (OT-Cr ) 15 28 43

Régionale inter-comté
Classement G P N BP BCPTS
Ban FaJrdDutailter 11 0 1 62 28 23
Galenei Nriian 7 5 0 47 39 14
MlanoCasting 5 5 2 61 Si 12
Const G Baznet 4 7 1 49 62 9
NickelVG. Larrvtère 1 11 0 32 73 2

Compteur» B P PTS
P. St-Roch (MC) 13 16 29
P. Tessier (GN) 13 9 22
D. Fontare (BF/D) 7 15 22
F. lemdn (BF/D) 11 10 21
A. Tétreautt (BF/O) 12 8 20
F. Véron neau (BF/D) 12 8 20

Régionale dessportlls
Classement G P N BP BCPTS
B. Char ./Par. jr 9 6 0 77 75 18
Saint-Simon 8 6 1 85 79 17
R. VaienlneOuéb. 6 7 2 61 62 14
G. Pub/Dép. L. Pro. 5 9 t 58 66 11

Compteur» B P PTS
Ma. Hétu(BCPJ) 18 22 40
B. Degrandpré (St-S.) 17 23 40
Y. Lamcureta (S.-S.) 9 29 38

Régionale centrale
CI» uoment G P N BP BCPTS
G. Lanvière 10 4 0 136 93 20
Bulldogs 9 5 0 118 100 18
Grans Piermon 8 6 0 128 106 16
Hawks 1 12 0 60 145 2

Compteur» B P PTS
S. Martin (GP) 44 28 72
J Auger (GL) 45 26 71
M Beauregard (GP) 31 28 59
H. Gmgras(Buü ) 19 22 41
P. Bannet(BuH ) 10 23 33

Inter-Commerciale
Résultats
6 décembre
Cage aux Sports 3 C & T. Comm. 5
7 décembre
Valentine 3 National Sport 5 
Fourrure Dons 3 Viand-O-Bec 5

Classement G P N BP BCPTS
Valentine 9 2 1 65 37 66
Marc Viand-O-Bec 6 4 2 60 47 57
Ciel & Terre Comm 6 4 2 58 51 Si
Cage aux Sports 4 8 0 42 51 40
National Sport 4 8 0 37 54 36
Fourrure Dons 4 7 1 42 64 35

Compteurs B P PTS
D Boulay (VB) 19 17 36
Y Pmsonneau!t(Val ) 17 7 24
L Degrandpré(Va).) 9 14 23
G Boulay (VB) 6 17 23
S Rhéaume(CTC) 8 14 22

Bmi
Ligue Hockey à pied
Division "A"
Résultats
8 décembre
Les Inconnus 5 Bras Rita 4
A Joyal Moto 3 Dumas Mot El 1

Classement G P N BP BCPTS
Les Inconnus 10 1 1 53 23 21
Bras Rita 5 6 1 32 41 11
Dumas Mol Fleet »

H 8 0 24 34 8
A Joyal Mot. A

H 8 0 28 39 8

Compteurs B P PTS
D Poukn(lnc.) 13 18 31
P Cournoyer (BR) 9 10 19
M. Bergeron (Inc.) 6 10 18
S Monast(lnc) ô 9 15
A Robitaille(lnc) 5 10 15
D. Cournoyer (Inc.) 4 11 15

Division “B" 
Résultats
8 décembre
C. aux Sports 1 R. Ti-Marc 4
Blier Sport 4 Gar. Lessard 3

Classement G P N BP BCPTS
Gar Lessard 7 4 1 45 30 58
Bier Sport 6 6 0 43 47 45
C aux Sports 4 6 2 34 40 45
R Ti-Marc 5 6 1 39 44 44

Compteurs B P PTS
M Bouchard (GL) 11 14 25
R Dauphnars(GL) 6 17 23
A. Lapomte(BS) 10 10 20
J. Rochelort(GL) 6 11 17
R Bousquet {RTM; 10 6 16
P Gaubter (RTM) 8 8 16

Rad. St-Hyac Nlv. PG PP Moy.
P Charter 1 29 21 .580
Y. Blanchette 2 26 21 .553
D. Desrosrers 3 9 13 ,409
A. Lancée 4 21 26 .447
A.McOuf! 5 26 25 .510
J. Nichols 6 19 24 .442
G. Laroche 7 22 23 .489
C.Potvin 8 18 37 .327
D. Charter 9 23 16 .590
P. Lanoie 10 12 29 .293

PtiGuévIn Nlv. PG PP Moy.
J.-G. Forest 1 21 15 .583
J.-J Girard 2 25 25 .500
J. Valière 3 14 17 .452
J. Martn 4 34 18 .654
J. Guévn 5 28 22 .560
G. Dumont 6 21 26 .447
L Lanoie 7 28 22 .560
A. Dour 8 28 21 .571
P. Bourdon 9 11 4 .733
M. Campbell 10 24 12 .667

Taverne 
des Copains
Classement
Dépanneur 24 hres 67
Constr. S. Carrière 64
Acoust. J.-Y. Grenier 62
Rest. Spaghettata 62
Rest Lussier 59
Entr D. Cournoyer 48
Cant Intes en nord 44
Garage Thuot & Fr. 42
Meilleur triple féminin
Y Grenon 470
Meilleur triple masculin
D Gaudreau 612
Meilleur simple féminin
M.-P. Carrière 210
Meilleur simple masculin
D Gaudreau 277

Bar O’Parking
Classement
Rest s quilles 50
MB Impôts 40
Toitures Duratek 30
Salle La Prov. 24

Étoiles de la semaine
C. Ménard 209-197-162 = 568
E Corbeil 173-170-151 = 494
J Ménard 219-213-181 =613
J. Deslandes 235-148-206 = 589

Ballon sur glace

Bonne Entente Laurentide
Division Coors 
Résultats 
11 décembre
Bistro Sicotte 2 Trop Bélisle 1 
Dép Gasimon 9 B52'Auberge 0

Classement G P N BP BCPTS
Bis Sicose 8 3 2 39 19 18
Dép Gasimon 5 4 3 28 22 13
Trop Béiis.e 5 6 2 25 31 12
B 52 Auberge 3 8 1 20 40 7

Compteurs B P PTS
P Perreault',BS) 12 10 22
L Boucher (DG) § 11 20
C Vallée (BS) 3 7 15
J Marquette (BS; •>

4> 12 14

Division Golden 
Résultats 
11 décembre
Damatro 2 Ent. Michauaville 0
Meubles Maska 4 Ferme JPS *■\
Lettrage Claude 2 BSBA St-Val 0

Classement G P N BP BCPTS
Meub Maska 8 1 4 47 26 20
Ferme JPS 6 3 4 41 20 16
Lett. Claude 7 4 2 29 16 15
Ent. MichaudWIe 4 7 2 16 23 10
Damaîro 4 7 2 17 31 10
BSBA St-Val. 3 10 0 13 45 6

Compteur» B P PTS
D. Cournoyer (MM) 15 11 26
P. Cournoyer (MM) 11 14 25
G. Gauther (MM) 12 12 24
J.-F. Rivard (JPS) 5 12 17

tallme Sport Nlv. PG PP Moy.
R Borduas 1 20 25 .444
R. Laterreur 2 21 27 .438
D. Rodier 3 13 35 .271
M. Blanchette 4 20 16 .556
C. Parenteau 5 26 26 .500
J.-G. Lanoie 6 31 20 .600
P. B/ousseau 7 28 18 .609
R. Gaudette 8 28 17 .622
P. St-Germar 9 25 26 .490
R. Marin 10 22 13 .629

Br. Québécoise Nlv. PG PP Moy.
Y. Focaer 1 24 11 .686
D. Lussier 2 22 29 .431
É. Choquette 3 29 12 .707
A. Lederc 4 8 9 .471
M. Duchesne 5 17 27 .386
D. Pétrr 6 25 26 .490
L Degrandpré 7 6 22 .214
J. G roux 8 24 23 .511
Y. Marin 9 18 33 .353
S. Plante 10 22 30 .423

Café de la gare
Classement
Bar Grand-Tronc 320
SG Design 318
Entr D. Bermer 304
Ultramar Diane P. Racine 280
Centre viandes Sî-.Hyac 279
Esthétique Mieux-Être 271
NickChagnon T V. 266
Natrel inc 254
Étoiles féminines:
M. Chagnon 167-220-149 = 536
N. Cnagnon 190-141-185 = 516
J. Charbonneau 166-161-144 = 471
S Gendron 132-178-123 = 433
Etoiles masculines:
R Paradis 204-245-165 = 614
J-C Sénéchal 184-148-235 = 567
J Ouellet 210-172-180 = 562
N. Gervais 174-205-179 = 558
Triple plus féminin 
J Charbonneau 102
Triple plus masculin 
J. Ouellet 142
Simple plus féminin 
J. Charbonneau 43
Simple plus masculin 
R Paradis 74

Super Ligue Élite
Caté de la gare
Classement 
Division Vendredi
Tr. Dit. Y. Lussier 542
Vins Andrés 680
Photo Minute 673
Dist P.J.S Enr. 575.5
Classement 
Division Samedi
Aspiratec 885
Valentine 814,5
Bar Le "Dalot" 769
SI Intormatique 574
Triple homme
S. Déry 738
J Dion 718
Triple femme
L Lemay 581
P. 3eauregara 581
Simple homme
R. Charpentier 256
M. Berthiaume 255
Simple femme
T. Lafremère 225

Tennis de table

Tennis de table
Classement RJ MJ MG MP PTS
Carr. St-Dom. 6 90 52 38 52
Pavages Maska 6 90 49 41 49
R. Adam & Fils 6 90 48 42 48
Yamaska Auto 6 90 48 42 48
Lagaoé Trans. 6 90 37 53 37
EBM Soirs 6 90 36 54 36

Compteur» “A” MJ MG MP MOY
L Lapierre (EBM) 12 11 1 .917
D. Gauthier (YA) 12 10 2 .833
R. Mahieu (RAF) 16 12 4 .750
L La liberté (LT) 12 9 3 .750
M. Jubrville (CSD) 7 4 3 .571
J.-B Berland (PM) 12 6 6 .500

Compteur» “B" MJ MG MP MOY
A St-Onge (PM) 2 2 0 1.000
H.Courchesne (RA F) 16 14 2 .875
D. Bisson nette (EBM) 8 6 2 .750
M. Boudreau (PM) 4 3 1 .750
R. Charpentier (YA) 14 10 4 .714
S. Étrier (LT) 10 7 3 .700
D. Gaukn (CSD) 12 7 S .583
M.-tL Lapierre (RAF)14 8 6 .571

Compteur» “C" MJ MG MP MOY
R. Bavin (LT) 6 6 0 1,000
S. Gadbors (CSD) 12 11 1 .917
N. Bousquet (YA) 14 10 4 .714
K. Gendron (CSD) 14 10 4 .714
S. Desmarais (PM) 6 4 2 .667
B. Sporea (EBM) 14 9 S .643
Y. Lizotte (YA) 14 7 7 .500
S. Melançon (PM) 12 6 6 .500

Marché Lussier Axeo
Classement
Garage Touchette 358.5
Nettoyeur J.-L. Seyer 336
Les Serres Beauregard 330
Conciergerie R Nault 318
Centre de la Couleur 303,5
Les Fenêtres Modernes 302,5
Brasserie Labatt 268.5
La Porte maskoutame 247
Meilleur triple masculin
R Lussier 637
R Beaudoin 631
Meilleur triple féminin
R Dion 626
L Lemay 553
Meilleur simple masculin
R Lizotte 237
R Beaudoin 227
Meilleur simple féminin
R Dion 233
C Dupont 223

Chicoineet St-Onge
Équipes
Centre de la Couleur 66
Cant. Au Bon Goût 64
Pétr Courchesne 62
Pharm N Brouillard 61
Libr Daigneauft 58
Boiseries M G 55
Albany Tétreautt 50
Restaurant Lussier 32
Meilleur simple féminin
L Côté 208
A Tétreautt 163
Meilleur simple masculin
Y. Grégoire 246
G Courchesne 241
Meilleur triple féminin
L Côté 474
M. Ouellette 451
Meilleur triple masculin
Y. Grégoire 649
L. Côté 566

H
Ligue sénior volleyball
Dtv. Brasserie La Québécoise
Classement SJ PP PC PTS
Bistro S^otte 36 503 327 30
Fotodik 36 493 337 29
Biier Sport 36 4S5 394 21
Equinoxe 36 374 488 13
S. Quilles 2000 32 422 488 13
Les Bétes 36 366 472 12
Fr. Lemaire 36 382 489 8

Dtv. Molson Dry 
Clsssement S PP PC PTS
Bar la Combine 32 413 333 22
Les HeBs 32 414 374 20
Serres Girouard 32 394 427 14
Marché en Vrac 32 362 449 8

Dtv. Copie Fax 
Classement S PP PC PTS
Groupe Commerce 32 458 228 28
Lumiscn 32 450 250 26
Copie Fax 32 277 361 10
Restaurant Pépé 32 249 386 7
Const. L. Des/oches32 215 424 7

Dtv. Boul.evard de l’Auto
Classement S PP PC PTS
Motorola 32 428 361 21
Métro M.-St-Hiaire 32 396 338 19
Bar La Combine 32 404 384 19
Anonymes 32 306 4SI 5

Dtv. William Houdo
Classement S PP PC PTS
Rest. Lussier 32 424 366 18
La Québécoise 32 371 375 17
Poly Prots 32 387 371 16
Semences Don 32 372 394 15
Motel Lai berté 32 365 413 13

Division Vin AndrèsMuberoe
Classement S PP PC PTS
ÉJecLG.Jodom 32 444 191 27
Premier Ran 32 440 225 26
GrzaPuo 32 348 347 16
Golf La Providence 32 245 430 7
Rôtisserie St-Hubert 32 166 450 4

Badminton

Ligue de badminton St-

BINGO
da la_________

fondation
SÜine-Letcndrt

Nos commanditaires

1500s

Résidence
Bounorjoti 6na. BETCWEL
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/// à CABLE 11 
Ubl€ ST-HYACINTHE

TOUS LES DIMANCHES 
de 16 h 30 à 17 h 30

tr luisficttfior i»*c

pw— U U Kff W. k«n ét iJutSn • HlflU

•S'il y a plusieurs gagnants, le prix est divisé en parties égales en 
complétant au dollar s’il r a lieu

Restaurant Rétro

WLS9TO

Caté Do auonuT

Gagnants(es) du dimanche 4 décembre
Bingo en Y: 150$

Denise Tétrcault - Dépanneur Josée de Ste-Rosalie

Bingo en X: 350$
Lucille Déry - Dépanneur chez Pierrette 
Gisèle Paquette - Dépanneur Lachance 

Yvette Guilhcault - Dépanneur de l’Escale 
Elles méritent chacune 116,66$

Carte pleine: 1000$
Ginette Pomerleau - Dépanneur Josée, Lorraine Duchesneau - Jardifruit

Elles méritent chacune 500$

Achetez vos cartes immédiatement
ST-HYACINTHE 
Oinlinc Windsor 
Dépanneur Pimcttc 
Cantine Au Bon Cîoùter 
(Hôtel-Dieu)

Comptoir Dessau Iles 
Dépanneur l’Hscalc 
Jardi fruit
Alimentation Rigaud 
Dépanneur Richard Lcveilléc 
Pharmacie J.I.. Auger (Brunet) 
Provisoir (rue Stc-Annc) 
Dépanneur Lachnncc 
Dépanneur DHsaulniers 
Résidence Bourg-Joli 
Dépanneur La Providence 
Dépanneur Mario Savoie 
Dépanneur Bois-Joli

Rcslo Café Donut (('hoquette) 
Dépanneur Thérrien 
Dépanneur Du Marché 
Dépanneur Variété Mimi 
Dépanneur Prnnçoisc 
Tabagie Montlor 
Dépanneur Lamourcux 
Marché St-Joseph

IA PRESENTATION- 
ST-THOMAS D’AQUIN 
Çhalifoux & Pille 
Épicerie St-Thomas

ST-DOMINIQUE 
Station Manon Pinard 
Marché Douville 
Dépanneur Ultra (Douville)

ST-PIE
Aux Délices du Parc

ST-DAMASE 
Dépanneur St-Damase

ST-SIMON- 
STE-ROSA LIE 
Peinture Ecologique Retond 
Dépanneur José
Rfsio Cafc Donut 24/2-1 STE-MADKI.EINK
Slami» Simon Ewppicr Avoue & Gascon

HEST O

(V
N
O
nr*
CM
O

\57a(enfime Café Donut
ST-HYACINTHE ST-HYACINTHE ST-HYACINTHE - STE-ROSALIE
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COMPAQ-
CDS 510

4 meg
270 meg HD 

CD2X
Moniteur Power PC 486DX2 666100-60

160 disque dur 
Moniteur 14”

megHD
eur.28

Plusieurs 
jeux en 
français 

disponibles
J^Dès 

janvier, 
cours en ^ 
micro­

informatique et 
bureautique, 

inscrivez-vous 
maintenant.

mm VOUS OFFRE 
UN CHOIX ^ 

PLUS VASTE!jjv Logiciel 
éducatif

ADIBOU
Plusieurs
spéciaux
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